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I T 1 N É R A 

1) F. S R O U T 

LES PLUS FRÉQUENT 

O V 

J O U R N A 

DE PLUSIEURS VOYAGES 


AUX VILLES PRINCIPALES DE L’EUROPE, 
Depuis 1768 juiqu’en 1791 5 

Où Ion a marqué en heures & minutes le temps employé à 
aller d’une pofte à l’autre; les diftances en milles anglois, 
mefurées par un Qdomètre appliqué à la voiture ; les pro- 
ductions des différentes contrées ; les chofes remarquables - 
à voir dans les villes & fur les routes; les auberges, &c. 

On y a joint le rapport des monnaies & celui dei mefures itinéraires , 
ainfi que le prix des chevaux de pofte des différons pays. 

S E p-t ièmë Édition, revue , corrigée & augmentée ; 

Avec un» Carte géographique. , . 




Par M. h. DUTENS, 

De l’Académie royale des Infcriptions & 

Paris, & de la Société royale dÿj£ond/f 

A P A R I si 

Chez Théophile B a r r o I s le jeune , Cibraijè', 
Auguftins, près du Pont Saint-Michel 


M. D C C. X C I. 
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Le prifent Itinéraire fe trouve 


A Lisbonne , chez les principaux Libraires. 

A Madrid , chez les frères Barthélémy. 

. rp . ç les frères Reycends. 

A Turin, chez \ ToscAllEllI . 

A Florence , chez Molini. 

A Genève ^ chez Paul Barde, 

A £q/?e , chez Emmanuel Tourneisen. 
A Manheim , chez Fontaine. 

A Bruxelles , che? Dujardin. 

A Majiricht , chez Çavelier. 

A Amjlerdam , chez Changuion. 

C A MA ND KôNIG. 

A Strasbourg , chez % Treuttel. 

^ les frères Gay. 

' A J * < ’"’ cheZ I fesS p iKISSS , 

.A Dijon > chez Mailly. 

A chez | LAp0Rm 

A i a RochdU , chez | 

A Bordeaux , chez les principaux Libraires. 
A Vantes , chez Despilly. 

A Calais , chez Dessain. 

A Lille , chez Jacquez. 


On trouve à Paris, chez Théophile Barrois le jeune* 
un aflortinjent de Livres grecs, latins, françois, aoglois , 
allemands, &c. 
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OUVRAGES DE M. DUTENS, 

■* I / '*» '• 

Qui Ce trouvent chez les Libraires à Londres 
& à Paris. 

. .«-J 

1. IvECHERCHES fur l’origine des découvertes attribuées aux: 
Modernes. Paris , 1776, 2 vol. 8, chez la veuve Duché pie. 
= Le même en anglois, in-8. A Londres , chez Èlmsly. 

2. Traité des pierres précieufes& des pierres fines. Londres, 8. 
& Paris , in- 16 , chez Debure ; & à Florence , chez MolinL 

7. Explication de quelques médailles grecques & phénicien* 
nés , avec un alphabet phénicien , & une paléographie nul 
mifmatique. Londres , chez Elmsly , 1775 , in-4; & à 
Paris , chez Théophile Barrois. 

4. G. G. Leibnitii Opéra omnia, nunc primum collecta, ià 
claflfes diftributa , præfationibus & indicibus exornata , 
ftudio Ludovici Dutens Genèv. 1768» <S vol. in-4. 

5. AOrr-OY rTOIMBNIKfïN TAN KATA AA 4 NIN K AI 

XAOHN , BIB. B. recenfuit Ludoyicus Dutens. Paris , 177 < 5 , 
in- 12. chez Debure. • - 

6 . Œuvres mêlées, contenant : l’appel au bon fens;laLogr« 
que; Lettres fur un automate qui joue aux échecs, &c. &< 2 . 

A Genève, chez Chirol ; & à Paris , chez Théophile Barrois. 

7. Manuel d’Epi&ete , avec une préface. Paris, chez Debure , 

1776, m-24. t . •' 

8. Itinéraire des routes les plus fréquentées de l'Europe, &ci. 
A Paris , chez Théophile Barrois. 

9. De l’Eglife , du Pape , de quelques points de controverfe ; 
& des moyens de réunion entre toutes les Eglifes chrétien- 
nes. A Genève , chez Chirol , 1781 , in-8 i & à Paris, chez 
Théophile Barrois. 

10. L’Ami des Etrangers qui voyagent en Angleterre. A Londres 
1787, in-8- chez Elmsly ; & à Paris , chez Thcoph. Barrois. ■ 

11. Sous preffe : Mémoires d’un voyageur qui fe repofe; con- 
tenant des anecdotes hiftoriques, politiques, littéraires & 
arpufantes , relatives aux principaux perfonnages du fiècle. 
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AVIS 

SUR CETTE NOUVELLE ÉDITION. 

Les foins que j’avois donnés à la première édition 
de cet Ouvrage , m’ont difpenfé de faire beaucoup de 
corre&ions, excepté dans quelques routes de la France , 
où j’ai trouvé l’arrangement des polies changé , comme 
il me femble que cela arrive quelquefois. Cela prouve 
encore davantage la néceflité d’avoir, un Itinéraire en 
mefures déterminées , & en heures & minutes j ce qui 
ne peut être fujet qu’à fort peu de variations. 

Je dois prévenir le Lefteur que dans une contréfac- 
tion de cet Itinéraire faite à Liège , l’article de cette 
ville n’eft pas de moi \ autrement on pourroit trouver 
étrange que , m’étant abftenu de faire les éloges des 
Gouvernemens & des Souverains les plus confidéra- 
bles de l’Europe , je me fuffe particulièrement répandu 
en louanges fur cet Etat , qui n’offre rien de plus digne 
de cette diftin&ion que vingt autres dont je n’ai rien 
dit de remarquable. - 

Je . regrettais fort de n’avoir pas pu joindre à mon 
Itinéraire une notice fur l’Elpagne ; j’étois parti deux 
fois de Londres pour faire ce voyage , & deux fois 
j’avois été arrêté par des obftacles imprévus. Heureu- 
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- lèmént, je puis â préfent remplir ce vuicîe \ & je dois 
cet avantage à M. de Voqlie , Infpeéteur - général 
- des Ponts & Chauffées de France, qui a bien voulu 
me communiquer les obfervations qu’il a faites dans 
fon voyage d’Efpagne , en 1775. N’ayant pas eu à'Odo- 
mètre pour mefurer les diftances , M. de Vogue les 
eftime par la manière d’aller, ce qui fuffit pour un 
pays où l’on ne voyage pas en pofte avec un équipage. 
D’ailleurs, on fera bien dédommagé de cette priva- 
tion par les remarques utiles &. folides dont cet 
oblervateur intelligent accompagne le récit de ce qu’il 
j vu’, dans un pays dont nous avons fi peu de bonnes 
relations. 

\ 

N. B. Outre plufieurs additions , & quelques routes 
nouvelles dans cette édition , on trouvera deux Tables 
très - curieufes & très - exacles, dont je fuis redevable à la 
perfonne du monde à qui j'ai les plus grandes obligations . 
L'une ef une Table de proportions entre la terre & l'eau , 
& entre toutes les parties de la terre ; l'autre ejl une Table 
des hauteurs des montagnes les plus renommées fur la fur- 
face du globe . 

¥ 
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Précaution nécejfaire pour ceux qui 
voyagent avec un grand train. 

L’EXPériencè que j’ai faite des inconvénicns 
qu’entraîne après foi une voiture trop chargée dans 
un long voyage , m’engage à faire quelques remarques, 
qui ne feront pas inutiles. 

On croit gagner en commodités, lï l’on voyage 
avec une berline bien chargée par derrière & par 
devant , & fur l’impériale y parce mie l’on a tout avec 
foi , coffres , lits , hardes j &c. mais on fe trompe. Il 
en réfulte une marche plus lente , une obligation indi£ 
penfable de mettre plus de chevaux } la difficulté de 
monter & de defcendre dans un pays de montagnes , 
la néceffité d’enrayer plus fouvent , qui vous retarde j 
des rcfforts qui caffent , & les dangers que l’on court 
par l’une ou l’autre de ces caufes. Au lieu de cela , 
partez avec un carrolfe léger , & un fourgon à deux 
roues qui porte tout votre bagage } vous n’êtes alofs 
obligé de mettre que quatre chevaux au carroffe , & 
les deux chevaux de moins mènent le fourgon. A 
ce moyen , vous allez plus vite, plus commodé- 
,tnent, fans inquiétude, làns danger} & votre car- 
rollè eft d’ailleurs une voiture agréable dans les villes, 
où vous ne trouvez que de miférables carroffes de 
louage. 


AVERTISSEMENT. 


f 
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AVERTISSEMENT. 

i * -, ; ; > 

Nous avons beaucoup de livres de voyages, mais 
il y en a peu où l’on trouve ce dont un voyageur a le 
plus de befoin pour avancer commodément en la route. 

Dans les courfes que j’ai faites en différentes parties 
de l’Europe , j’ai eu la précaution de noter quelques 
obfervations de fait , qui pourront être utiles à ceux 
qui auroient occafion de faire le même chemin. 

Les tables qui le trouvent au commencement de cet 
Itinéraire , font néceffaires } & j’olè dire qu’elles font 
les plus -correéfes qui aient paru dans ce genre} car 
je ne crois pas que l’on ait encore imprimé des tables 
de rapport des mefures itinéraires & des mefures linéa- 
Ies de toute l’Europe', für lefquelles on puifle compter. 
Toutes les mefures que l’on donne ici, font prifes for 
les lieux. Les mefures itinéraires font comparées pat 
le moyen d’un Odomïtn , appliqué à une chaife de porte 
angloife, avec lequel on a meforé la partie la plus fré- 
quentée des routes de l’Europe, en milles anglois; St 
les autres mefures itinéraires de l’Europe peuvent être 
réduites au mille anglois par la table des rapports de 
ces mefures entr’elles. 

r On a cru de plus qü’il feroit à propôs de donner un 
autre moyen de connoître les diftances , par le temps 
employé for la toute , ce qui eft encore plus utile que 
toute autre manière d’en juger } car les mêmes diftances 
ne fe parcourent pas dân$ un temps égal, en tout temps 
& en tout pays } & il eft plus néceflaire , en partant le 
matin, de lavoir combien d’heures il faut pour arriver 

a 
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ij Avertissement. 

à tel gîte, que detre informé de la longueur du che- 
min : cela fait que l’on s’arrange en conséquence pour 

E artir plutôt ou plus tard , félon qu’il eft convena- 
le ( * ). Ceux qui ne fuiyront pas la même route que 
j’ai tenue , auront égard à la différence qu’il doit y 
avoir pour le temps entre monter & defçendre. Sur la 
route de Toulon à Nice, par exemple , j’ai mis deux 
heures & demie pour aller de Fréjus à YEfierel , & une 
heure vingt minutes feulement de YEfierel à la Napoule ; 
mais il eft clair que celui qui fera le même chemin , en 
venant de Nice à Toulon, fera au contraire plus de 
deux heures à aller de la Napoule à YEfierel ( chemin 
que j’ai fait en une heure & vingt minutes ) & ne fera 
probablement pas une heur© & demie à aller de YEfierel 
à Fréjus , parçe qu’il descendra la montagne , pendant 
que j’ai été deux heures & demi© à la monter. Comme 
j’ai eu loin ffe manquer la vue des différons pays, 
ou les montagnes remarquables , chacun pourra tirer 
Tes conduirons en conféquenoe : au refte, on aura 
toujours la longueur exade du chemin ; ce qui revien- 
dra au même pour le total der la journée. Ceux qui 
iiüvront la iroute que j’ai tenue , n’auront qu’à jeter 

f , \ 

: 

- ./ ■ >' 

(*) Il eft noceffaire d’ohfemr qu’en comptant le temps en 
route , on n’a pas marqué le temps de ohanger de chevaux 
aux portes, parce que cela ne peut, pas être égal pour tous les 
voyageurs. Celui qui voyage avec une feule chaife , n’a befoin 
que de quatre ou cinq chevaux », ne s’arrêtera que cinq 
minutes à la porte, pendant que celui qui aura un plus nom- 
breux équipage , s’arrêtera quinze. 90 vingt minutes. 


\ 
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Avertissement. iij 

les yeux fur cet Itinéraire, pour être au fait de ce qui 
les regarde. 

: J’ai eu auffi l’attention d’indiquer toutes les rivières 
que l’on doit palier en bateau , ayant fouvent éprouvé 
combien il étoit défagréable, & quelquefois dange- 
reux, de partir au coucher du foleil , pour faire une 
polie de plus , & de trouver à l’entrée de la nuit un 
fleuve rapide à palier en bateau , avec des voitures & 
des chevaux , quelquefois au hafard de périr , furtout 
quand on trouve les rivières débordées, comme il 
m’eft arrivé quelquefois \ au lieu que fi l’on ell bien 
informé de la nature de la route , on relie à une 
pu deux polies de-là , & l’on remet le palfage de la 
rivière au lendemain. , . , . : \ . 

On trouvera indiquées ici les bonnes &les mauvaifes 
auberges, non-feulement des grandes villes , mais des 
bourgs & des villages. Outre celles que j’ai marquées^ 
pour y avoir logé , j’ai mis en lettres ma ju feules ou ita?- 
liques les lieux où l’on peut efpérer de trouver un gîtp^ 
qùand on ne peut pas, ou que l’on ne veut pas fuivre 
jla marche indiquée ici. Quelquefois les bonnes auberges ' 
deviennent mauvaifes après quelques années , & les 
mauvaifes au contraire deviennent meilleures par les 
changemens d’hôtes feulement. Quand cela fe trouve- 
rait ainfi , il ne feroit pas julle de l’imputer comme 
un défaut d’exaâitude ; & cette partie de l’Itinéraiîè 
n’en fera cependant pas moins utile en général. CeS 
changemens d’ailleurs n’arrivent que très -rarement \ 
parce, que , lorfque les maifons ont été une fois bien 
montées pour tenir auberge , elles fe Joutiennent long*» 
temps fur le même pied de bien recevoir, malgré le 
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iv Avertissement. 

changement d’hôtes. Il en eft de même du changement 
des portes en France : fi l’on ne trouve pas qu’elles 
répondent toujours au compte que j’en rends, il ne 
faut pas m’accufer pour cela d’inexa&itude. Les maî- 
tres de porte obtiennent louvent la permiflîon d’ aug- 
menter d’une demi-porte , ce qui peut occafionner la 
différence qué ' l'on trouvera quelquefois ici ; mais 
prouve d’autant mieux la’ néceiïité d’avoir la route 
dans une mefure déterminée. ’• 11 

• J’ai donné un précis des chofes remarquables à voir 
dans les villes où l’ôn parte, 8c dans celles ôù l’on 
s’arrête. On ne doit regarder cette partie que comme 
:un Abrégé^; ou y fi l’on veut, un Index. Mais il fera 
facile aux curieux de fe pourvoir de defcriptions des 
pays qu’ils délireront vifiter plus particulièrement , ou 
bien ils les trouveront fur les lieux mêmes. Il y a peu 
de villes; conftdérab les dont on ne trouve un plan 8t 
une defcriptiofl plus ou moins' étendue dans des ouvra- 
ges composés pour cet effet , pu dans les calendriers, 
•on à la marge des plans des villes. La première choie 
qne Fon doit, faire en arrivant dans une grande ville, 
«il d ? envoyer; chercher le Plan j la Defcription 8c le 
Calendrier. On s’amufe de cela eii attendant le louper, 
Sc le lendemain on lait déjà ce que l’on a à faire, 8c 
lîon peut dilpoferde fa journée, fans être obligé de 
4k mettre enlièrement fous la dire&ion d’un laquais de 
louage. On peut aulfi faire j, en voyageant, une excel- 
lente collection de cartes géographiques , en achetant 
dans chaque province la meilleure carte des environs 
de là capitale , & celle de la province , fiir la plus 
grande échelle : c’eft encôrô uq amufement fur la 
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• Avertissement. ? 

route : on .y lit dans fa chaife les noms des rivières & 
des montagnes , que les portillons favent rarement : 
on y voit les fituations des lieux, &c. Cela ne tient 
pas beaucoup de ' place au fond d’un coffre } & , au 
retour de lès voyages , on fe trouve avoir une meil- 
leure collection de cartes des pays , qu’on ne pourroit 
la faire à Paris ou à Londres. 

Voilà tout ce que j’ai pu faire de mieux pour me 
rendre utile à cet égard : fi l’Itinéraire n’eft pas plus 
étendu , c’eft que je n’ai pas voyagé davantage , & 
que je n’ai voulu parler que de ce que j’avois vu. 


Comme il étoit ejfentiel de faire une table particulière 
des mefures & des monnoies , & de leur donner nécef- 
fairement un terme de comparaifon quelconque , on a 
trouvé plus commode de les rapporter aux mefures & 
a la monnoie d'Angleterre j parce qu'outre que les 

• i • r . r - ' ) 

Anglais feuls voyagent plus que toutes les nations 
enfemble , les autres voyageurs n'en trouveront pas 
moins dans ces tables les rapports qui leur conviens 
iront . s . . . - r 

\ - ... Î ~ ' 

, 'V- 


« uj 
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TABLES DES RAPPORTS 

DE LA DÉPENSE EN VOYAGE 

en Angleterre, en France et en Italie. 


Explication du Tableau ci- contre. 

On fuppofe ici que chaque pofte eft d’environ 14 milles en 
Angleterre; <; milles , ou deux lieues , en France ; & 9 milles 
en Italie : que l’on fait 60 milles par jour en Angleterre , dix 
portes en France , cinq portes en Italie. Le rapport des mon- 
noies eft ici de 10 fols & demi fterling par livre de France , 
de 6 fols fterl. par paolo , de 20 paoli par fequin. -On parte 
dans cette Table un demi-écu par jour , d’argent à dépenfer , 
aux officiers ou domeftiques fans livrée , en Angleterre ; 2 liv. 
en France ; 3 paoli en Italie : aux domeftiques de livrée , 1 
shellin 6 fols en Angleterre ; 3$ fols en France; 3 paoli en 
Italie. = Pour la dépenfe dans les auberges , on çompte 2 liv. 
it> liv. 10 shellins fterling en Angleterre , 2 louis d’or en 
France , 4 fequîns en Italie. Le tout eft réduit à un compte 
certain , par mille , par pofte , & par jour. 

Les chiffres ordinaires font en monnoie d’Angleterre , les 
chiffres plus gros font en monnoie de France ou d’Italie, fous' 
leurs colonnes refpeétives. = Livres fterling, shellins, fous & 
décimales. = Louis d’or , livres , fols. = Sequins , paoli , foldi . 

" • V, 
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HAUTEURS prifes par le Baromètre , 

ParM. le Chevalier Shuckburgh, en 1775. 

Pieds Anglais 
au-deffus de 
la mer 

L Méditerranée. 

A C de Genève (par M. de Luc » 1 103 pieds Anglais') 1230 

Do! -■ fur le Mont Jura . . . 55* 1 

Mont-Buët . . (par M. de Luc , pieds Anglois~) loi 54 

S. Gothard . . (parM. de Saujfure, 6790 pieds Anglais) 

Mont-Blanc j la plus haute montagne dans le monde ? 

ancien . . (par AI. de Luc, 15302 j pieds Artglois)$ * * 

Chambéry 87® 

Aiguebelle 1040 

La Chambre 1567 

S. Michel sî 43 > 

Modane î 4 J® 

Lanncbourg 440$ 

Mont-Cénis (à la Polie) 6 adi 

. . Les Rochers de chaque côté de la plaine où efl fitnée 
la maifon de la Polie font au moins jooo p. plus haut. 

Grande Croix 6023 

Novalèfc . 2741 

Turin 941 

Monte-Rofe (mefuré géométriquement par le Pire Bec» 
caria i%o%$pieds Anglais) 2A plus haut dans les Alpes. 

Monte-Vifo 9997 

Bologne 399 

Monte-Raticofe ; (près de Pietra-mala, un Volcan )la) 

plus haute partie des Apennins ; le chemin de Bolo > 290X 

gne à Florence paffe pardeffus . . . , . 

Florence, à l’Arno 190 

Sienne 106® 

Radicofàni (à la Polie) ^470 

. . . Sommet du Roc au-deffus 3060 

Viterbo ............... . 1257 

Tibre à Rome 33 

Rome (nel Corfo) 6i pieds au-deffus du Tibre) . . 94 

Pointe de la Croix de S. Pierre à Rome , au-deffus du 
Tibre jos pieds , & au-deffus de la bafe de l’obélif- 
que , 471 pieds. 

a iv 
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viij • Hauteurs prises par le Baromètre. 


x. l 


Capitole, à l’extrémité du Roc Tarpéïcn . . . . 
Monte Velino (E. S. E. de Terni , près de Rieti) 46) 
milles géographiques N. O. de Rome , probable-*, 
ment plus haut .que les Apennins .... .S 
Mont Vefuve (par AI. de Suujfure , 3904 pieds Anglais) 
Mont Somma 

Mont Etna (par Al. de Suujfure , 10700 1 pieds Anglais 
Grand S. Bernard à l’hofpice (par AI. de Suujfure, «074 
pieds Anglais) 

Tamife à Londres , au-deffus de la mer 


Pieds Angloia 
au-deflbs de 
la mer 

Méditerranée, 

in 

8397 

3 93 S ■ 
3738 
10954 


41 


HAUTEURS prifes par le Baromètre 

y : • .par différentes .Pçrfonnfis. 

pieds Anglois 

au-deffus 

M de la mer. 
ONTE Nuovo , an-deUm") C 

du niveau de la mer . .. n , P . _ „ 

Monte Barbaro ( olim Mons l 0b J r r é l5 n f 778 ’J ' 

Gaurus) au-deffus du niveau P de Naples . A no» 

de la mer 

Schichallien , dans le Comté de Perth , où le Rev. Dr. 

Maskelyne ,• Aftronome Royal t, fit fes expériences* 3îyo 
curieufes fur l’Attraction des Montagnes, en 1774.3 
Snowdon, daris le Pays de Galles, regardée comme} 
lapins haute montagne dans le Sud de la Bretagne ,* 3jjç 
par le Gen. Roy , en 1776. . . . . . . .3 

Ben-nevis dans le" Comté dTnvernefs au-defius de la) 
mèr au Fort William, regardée comme la plus haute( 
montagne dam la Bretagne Septentrionale Obfervée^ 4387 

par le Duc de Gordon ,* &M.*Hoy , en 1784 . .) ... 

Par MM. de) Canlgou , la plus haute des Pyrénées . . 9222 

l’Académie (Pitchincha ? . . 15553 

des Sciences^ Coraqo > dans les Cordillières . . 15808 

de Paris. JChimboraqo) ■. / 20008 : 

Pic de Ténériffe , par le Dr. Hebcrden . , . 15396 
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Rapport des Mefures linéales de différens pays , en pouces 
& décimales d’Angleterre. 


1 PAYS. 

j 

j nsD 

. VaHD 
OU 

1 VERGE 

AL» SE 

T 01 k E 

Vara 

PALME 

Bracio 

C AS NE 

RAS 

Londres 

| 12.00 | jfi.OO 

I 45.00 | 71.00 






Edimbourg 

1 2, 06 


Î 7 .«> 







[Paris 

'*,79 


46,78 

76.74 






Khinland 

". 3 « 









[Amfterdam 

".17 


2 < 5 , 80 







Madrid 




Madrn 

Séville 

39 , i« 
33 .'» 




' . 


Turin 

20,17 



121,02 





* 3 , S 

Gênes 





Soie , 
Drap, 

OU 

toile* 

9.60 

9.80 


87,60 


Venife 

14,00 


■j 


■ 9 f 

Soie , 
Drap, 

OU 

toile. 

* 5 . 3 ° 

. 

17.00 




Florence 


— r 


1 * ’ 4 

Jï à - 

Soie , 

Drap, 

ou 

toile. 

la, 80 

* 3,61 



Rome 




Archit. 

siarch. 

8.78 

9.79 

34.17 

78,00 


Naples 






!0,?I 

82,90 



Milan 



i 



Archit. 

Soie. 

Drap. 

JJ, 60 
20,70 
36,20 



Bologne 

15,00 






24 . 5 ° 



Parme 







26,90 



Plaifance 






1 26,00 j 



PARIS. 

LONDRES. 

LONDRES. 

P A 

RIS. 

IjPied i 
j' Pouce i 
( Ligne i 

?ied 1,06583 
^ouce 1,06583 
J ouce 0,08882 

Pied 1 

Pouce 1 
Pouce 0,1 

’ied. Pouce. Ligne. 

0 11 3 

0 0 1 1 4 

0 1 i 


/ ' 
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Autre Rapport des Mefures de Paris 
& de Londres . 

Le pied quarré de Paris eft au pied quarré de Londres , 
comme 17,040 à 15 } enforte que 15 pieds quarrés de 
Paris font environ 17 pieds quarrés de Londres. 

L’arpent de Paris eu: de cent perches ; la perche eft 
de 18 pieds, mefure linéale, qui font 324 pieds quar- 
jés^ lefquels , multipliés par 100, donnent 32,400 
pieds quarrés (ou 36,720 pieds anglois en quarré) 
pour l’arpent : mais félon la mefure royale , une perche 
eft de 22 pieds, mefure linéale , & par conféquent de 
484 pieds en quarré , qui , multipliés, par ioo , donnent 
48,400 pieds de Paris en quarré, (ou 54853,36 déci- 
males pieds anglois en quarré ). 

D’où il réfulte que ce dernier arpent eft un peu plus 
d’un acre & un quart anglois. 
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RAPPORT 


DES MESURES ITINÉRAIRES. 


Angleterre. 

“ » 

Le mille anglois eft de 1760 yards ou verges ; environ 
825 toifes de France. 

. La verge eft de 3 pieds anglois. 

France. 

La petite Feue de France eft de . 2090 ^ 

La moyenne lieue, 2.450 toifes. 

La grande Feue , 2853 j 

La toile de France eft de 76 pouces 3 quarts anglois ; 
par lefquels , fi Ton multiplie 2450 toiles, qui font une 
lieue moyenne de France , on aura 15670 pieds 9 pou- 
ces anglois, ou 5223 verges 9 pouces; d’où il rélùlte 
que la lieue moyenne de France eft de 57 verges 9 pou-" 
•es plus longue que 3 miUes anglois, qui font 5280 
verges. 

Trois milles anglois font 2475 toifes, ou ^5 toifes 
de plus qu’une Feue moyenne de France. 

M. d’Anville évalue le mille anglois à 826 toifes de 
France ; mais en admettant les rapports des pieds de 
France & d’Angleterre , qui font calculés avec la plus 
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XÎ] R A P P O R T " - 

grande précifion dans la Table précédente, on ne peut 
U dilpenfer de lui donner 82.5 toifes de France. 


Piémont. 


Le mille de Piémont eft 800 trabuchi. 

Le trabuco eft de 6 pieds de Piémont. ' 

Le pied de Piémont eft de 20 pouces 17 centièmes 
d’Angleterre. 

D’où il réfultera que le mille de Piémont eft de 2688 
verges & 10 pouces d’Angleterre , ou 1 mille & demi 
anglois , & 48 verges & 10 pouces. 

Les poftes du Piémont font d’environ 5 milles d* 
pays, 7 milles & demi anglois. 

Gênes. 


Le mille de Gênes eft à-peu-près le même que celui 
de Piémont. 

Parme.*. 

A l’entrée des Etats de Parme , on commence à , 
compter par milles d’Italie , qui font mefurés avec une 
chaîne, & font précifément de 61 verges & 1 pied„ 
plus longs que le mille d’Angleterre. 

„ . » • 

Bologne et Florence. 

La nouvelle route de Bologne à Florence a été mefu- 
rée avec un odomètre , par 4m Bolonois j & d’après les 
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des "Mesures itinéraires. xiij 

meilleures informations , j’ai trouvé que l’on comptoit 
le mille de Tofcane de mille pas géométriques , équi- 
valens à cinq millé pieds de France } mais d’après une 
mefure très-exa&e que j’ai vu prendre avec un bon 
odomètre anglois, le mille de Tofcane eft de 858 
toifes 2 pieds de France. •-> : : A 

> v* »*. •.' : : > -• f ' j ■ . -'n 

c ; - : ï . R O M E. «• • ... • '* • '*-<• ; 

G • . . I;V !) . •• . 

Le mille romain eft à-peu-près lé même que celui 
dont je viens de parler $ c’eft toujours le mille d’Italie, 
&, à très-peu de chofe près, le même que le mille 
ancien des Romains. J’en ai mefuré fix fiïr la route de 
Radicofani à Rome, & j’ai trouvé que le mille romain 
d’à préfent eft de . 50 toifes plus >eourt que le mille 
d’Angleterre j environ '775 toiles* de France. *- ï. 

Naples. 

Le mille de Naples eft de 7000 palmes de Naples ; 
la palme eft de 10 pouces 31 déc. anglois \ ce qui fait 
le mille de Naples de 1091 toifes de France, ou 1 66 
toifes plus long que le mille d’Angleterre : un mille 
de Naples eft près d’un mille & un tiers romain. 

, Allemagne. 

Le mille d’Allemagne eft de 3804 toifes de France, 
félon M. l’Abbé Chappe, 

Les Allemands le font de 15 milles au degré de 
latitude. 
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3 dr Rapp. des Mesures itinék. 

Je l’ai trouvé répondre à quelque chofe de moins 
que 5 milles anglois. 

R U S S I E. 

^ - . • . J 

Le verfi de Ruiïie eft de 500 fa^tn (toiles), com- 
pofées chacune de 3 aunes de Ruflie, ou 7 pieds 
anglois } il équivaut à-peu-près à deux tiers de mille 
anglois , ou 547 toifes de France. On compte 7 verjls 
pour un mille d’Allemagne. . . . . ' , . 

Espagne. 

$ • 

\ . *1- 1. . .* • t « •*» 

La lieue commune eft de 4 milles anglois 3 c’eft celle 
des environs de Madrid mefurée. 

Le migeros , où mille, eft de 71 6 toifes de France. 

* ** JL . » . .* V 
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RAPPORT 

DES MONNOIES. 


MoNNOIES' d’Angleter*re 
et de France. . L ,> 

Quar ANTE-QUATRE guinées & demie pèfont 
une livre d’or, dont onze parties font d’or pur, 8c 
une d’alliage. 

Une guinée contient 118 grains & 651 décimales 
d’or pur, làns alliage. 

Mais un louis d’or ne contient que 113 grains 27 
décimales anglois d’or pur , fans alliage. 

Les grains françois font aux grains anglois , comme 
121,78 décimales à 100. 

Un écu d’Angleterre contient 429 grains 68P’Hëcîr 
males d’argent pur, fans alliage. 

Un écu de France contient 409 grains 94 décimales 
d’argent pur fans alliage. Le titre de la monnoie d’ar- 
gent de France eft de 261 grains d’argent pur , for 27 
d’alliage; 8c celui de la vaiffelle, de 274 de pur, fur 
14 d’alliage : mais le titre de la monnoie d’Angleterre 
eft le même que celui de la vaiffelle. 

Cette manière de juger des rapports des monnoies 
Teroit la plus exa&e , 8c je fouhaiterois pouvoir la 
donner de même à l’égard des autres pays ; mais il ne 
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xvj Rapport 

m’a pas toujours été pofiîble d’avoir des eflais faits 
avec alTez de précifion : cependant il ne faut pas 
omettre les rapports des monnoies courantes. 

La livre fterling vaut environ 25 livres de France , 
plus ou moins , fuivant le change. 

Une guinée , de poids , fe paie 24 livres 12 fols ou 
environ par ceux qui les achètent pour les refondre. 

Un shilling (shellin) vaut 25 fols. 

La livre tournois de France vaut 10 fols 5 c demi 
fterling. 

Le louis d’or ne vaut pas tout-à-fait la guinée. 

Les banquiers 5 c les aubergiftes de Calais donnent 
volontiers des louis pour des guinées } mais ceux de 
Douvres ne changent point leurs guinées pour les 
louis, fans exiger une compenfation. 

V ■ "■ Tu rin. 

• • - - r * » 

• • ' ' * 1 * r 

La livre fterling vaut intrinféquement 20 livres de 
.Piémont} mais il eft rare que le change ne foit pas 
contre Londres, & alors on n’a que 19 livres 5 fols , 
ou 19 livres 10 fols pour le fterling. 

Le louis d’or vaut 20 livres 5 fols. ■ ... . . . \ 

Le fequin de Florence vaut 9 livres 10 fols. 

La piftole d’or de Piémont eft de 24 livres } & en 
argent, on a des pièces de 6 , de 3 8c.de 1 livre 10 
lois. | 

Le 4 Juillet 1 769 , le change étoit tombé à 18 livres 
14 fols, ce qui n’étoit pas arrivé depuis dix ansj 
enforte que pour 200 livres fterling , je ne reçus que • 

3740 
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3740 livres de Piémont , commiSIion payée. En Nov. 
1777, le change étoit à 19 livres 7 fols, & 100 livres 
Eerling produisirent 1935 livres : mais en Juin 1 778, 
il étoit à 20 livres. 

* 

Gênes* 

La livre Sterling vaut 18 livres de Gênes* 

Le fequin de Florence eSt de 13 livres 10 fols de 
Gênes. 

Le louis d’or de France vaut 29 livres 4 fols de 
Gênes. 

Une piaftre , ou dollar d’Efpagne , a cours pour 6 
livres 10 Sols. 

Comme je ne veux faire mention que de ce que j’ai 
vu , j’entends parler feulement ici du cours des mon- 
noies, dans les années 1769, 1770 & 1771, & ne 
réponds pas des changemens qui peuvent être furve- 
nus depuis. 


Parme. . , 

La livre de Panne eSt de 5 baiocchi , ou foldi 
4 fols ). 

Un paolo eSt un peu moins de 6 pences d’Angleterre , 
12 fols de France. ■ * , 

Le fequin de Florence eil de 20 paoli à Parme , ou 
44 livres de Parme. 

Le louis d’or de France a cours pour 97 livres de 
Parme j enforte qu’il eft avantageux ae porter des louis 

b 


Digitized by Google 



xviij Rapport 

à Parme , pour les changer en fequins de Rome : ch 
i 777 y j’eus no fequins pour 50 louis. 

• M o d È N E. 

La livte de Modène eft de 6 baiocchi ou foldi. 

Un paolo vaut 10 baiocchi de Rome. 

Un écu romain vaut 10 pao/i. 

Un fequin de Rome vaut 19 paoli & demi. 

Un fequin de Florence vaut 20 paoli. 

11 eft bon de faire attention à la différence de la 
valeur des fequins de Rome , Florence & Venifè , 
dans les villes où l’on doit aller , afin de fe charger de 
la monnoie qui a un cours plus avantageux. 

Bologne. 

La livre de Bologne eft de deux paoli. 

Le fequin de Rome vaut 20 paoli & demi. 

Celui de Florence n’en vaut que 20. 

-v > .... Florence. 

La livre de Florence vaut un paolo & demi. 

Le fequin de Florence vaut 20 paoli. 

Le fequin de Rome vaut 19 paoli & demi. 

Suivant le change courant, le 19 O&obre 170c 
100 livres fterling tirées fur Londres ont produit 
291 fequins 18 paoli romains j & le 28 Novembre 


/ 
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i777 , la même femme a produit 205 fequins , 15 
paoli romains* 

\ 

Rome* 

JL’écu de Rome vaut 10 paoli ; le paolo , 10 baiocchi. 

Le fequin de Rome vaut 20 paoli & demi. 

Le fequin de Florence vaut à la Bourfc 20 paoli & 
3 quarts, mais n’a cours que pour 20 paoli & demi. 

Le fequin de Yenife vaut 20 paoli . 

. L 'ori[a de Naples vaut 24 paoli. 

Il n’y a de change à Rome qu’avec Paris & Àmfter- 
dam. 

Le louis d’or s’y prend pour 45 paoli , quelquefois 
feulement pour 44. La guinée n’ÿ a cours que pour 42 
ou 43 paoli. 

En tirant fur Londres , la livre fterling vaut environ 
41 paoli. ^ 

Le premier Décembre 1768 , une lettre de change 
de 200 livres fterling a produit 840 écus romains , fans 
compter la coiiimiftion} mais le 16 Avril 1778 , j’ai eu 
203 ' fequins romains neufs , pour 100 liv. fterling. 

Les comptes fe tiennent à Rome , en fcudi ( éeus ) 
& baiocchi. 


Naples. 

r . . » 

Un car lino eft 10 grani , ou 4 J pence angloisj un 
grano eft un peu moins d’un demi penay. 

Une on{a vaut 30 carlini de Naples, ou^ 25 paoli dé 

b ij 
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Rome , 3 ducats de Naples } 7 on[e font à-peu-près 
4 livres fterling. 

Six carlini de Naples valent 5 paoli romains \ 4 ? car- 
lini font 1 shilling 8 pem. e\\ 5 onqe valent 6 fequins. 

Un ducat d’argent eft 10 car liai , 3 shillings 9 fois, 
ou pence anglois. 

Un écu romain a cours pour 12 carlini 1. Un fequin 
vaut 25 \ carlini. ' 

Une livre fterling vaut 52 carlini , ou 2 fequins 8t 
2 carlini . 

Le change avec Londres, le 14 Février 1769, étoit 
d’un ducat ou 10 carlini pour 45 pence anglois. 

Venise. 

Le fequin romain vaut 21 livres de Venifè. 

Celui de Florence en vaut 21 & demie.x 

Le fequin de Venife vaut 22 livres de Venifè. 

Un filippo eft de 1 1 livres , 1 demi - fequin. 

Un ducat d’argent eft de 8 livres. 

Milan. 

Il y a deux manières de compter à Milan j l’une que 
l’on appelle argent de banque , ( moneta di banco ) dont 
on fait ufage pour les billets & lettres de change } l’au- 
tre , que l’on nomme cours abufif , ce qui fe dit de l’ar- 
gent que l’on emploie à faire des emplettes quelcon- 
ques. Toutes les efpèces qui ont cours à Milan , valent 
plus ou moins , relativement à ces deux manières de 
compter. - 4 - 

" • •• •• : ' ' } 
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Trente livres, argent de banque , valent 32 livres de 
cours abujif 

Le fequiri de Florence vaut 14 livres 10 fols, argent 
de banque , & 17 livres IO fols, cours abujij'. 

Le foquin de Venife, la même chofo. 

Le foquin de Rome vaut 14 livres 4 fols , argent de 
banque , & 20 livres IO fols, cours abufif quelquefois 
21 livres. 

La piftole d’or de Piémont vaut 45 livres de Milan, 
cours abujif. 


Genève. * 

Une piftole d’or eft 10 livres de Genève. 

Une livre de Genève eft de deux pièces de 10 fols. 
Il n’y a point de pièce de monnoie d’une livre. 

L’écu de France de 6 livres, eft de 3 livres 12 fols 
& demi de Genève. 

Une livre de France eft 12 fols , argent courant de 
Genève. 

Un louis d’or a cours pour 14 livres 10 fols & 
demi de Genève. 

Le change de Genève avec Londres eft de 52 & demi 
à 5 6 pence anglois pour 3 livres courant de Genève. 

Suisse. 

On compte par livres ou francs. Une livre eft de 10 
bâti, ou 30 fols de France. : 

Le ducat d’or de Berne vaut 72 ou 10 livres 
16 fols de France. ( 

f • • • \ 
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L’écu de 6 livres de France vaut 4 livres de Berne. 

Sept bâti & demi font 22 fols & demi de France. 
Va bâti e & 3 fols \ ïo batiy un éeu. 

Allemagne. 

Tous les Princes de l’Empire qui battent monnoie 
font obligés de fo conformer à la valeur & au titre 
des efpèces qui font établis par la Diète , pour avoir 
cours dans l’Empire. 

On tient les comptes en ri xdaller s , florins & creutiers. 
Le rixdaller à Vienne eft d’un florin 8c demi , le florin 
eft de < 5 o çrt u tiers , le creut^er eft de 4 fennins j 3 creutiers 
font un groat. Cette manière de compter eft ufitée dans 
tous les Etats de la Maifon d’Autriche , en Bohême , en 
§ouabe, en françonic, le long du Rhin & du Danube} 
mais on compte différemment à Dresde, à Berlin , dont 
H0us ferons de9 articles féparés. 

Le louis d’or eft la meilleure efpèce de iponnoiQ 
pôur voyager en Allemagne } il a cours pour 1 1 florins 
• jufqu’à Âugsbourg} mais dans les Etats de la Maifon 
d’Autriche il n’a plus cours que pour 9 florins. 

Dans les pays Autrichiens , la monnoie d’or eft en 
fouverains & demi -fouverains, de 12 florins & 40 
creutiers , & 6 florins ao creutiers. Le ducat de Hollande 
vaut 4 florins & 14 creutiers : les ducats de Cremnitz, 
«eux de Florence & de VenJfe valent 4 florins 8c 14 
creutiers } mais le ducat impérial , 8c ceux de Bavière. 
8 t de Saltzbourg ne valent que 4 florins 16 creutiers. 

Le 16 Mai 1770 pour joo livres v fterling , je reçu* 
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S33 florins , & payai en outre 2 livres fterling de cotn- 
miflion , &c. 

La monnoie n’avoit pas tout-à-fait la valeur que je 
viens de -fpécifier ainfi pour les pays Autrichiens, lorf- 
quej’étois à Vienne 3 mais l’Impératrice - Reine la 
haulfa par un Edit du mois de Mars 1771 , à la valeur 
indiquée ici. 

Dresde. 

Le ducat de Saxe vaut 2 écus 20 gros , ou 4 florins 
1 quart. ‘ 

Le ducat de Cremnitz , les fequins de Hollande & 
de Florence ont le même cours. Le florin fe divife en 
16 gros. 

Le 20 Mars 177 i, pour 150 livres fterling que 
j’ai tirées fur Londres , j’ai reçu 300 ducats , dont j’ai 
payé flx de provifion. 

Berlin. 

• 

Les ducats de Hollande, de Saxe, &c. valent 3 écus 3 
l’écu vaut 24 gros 3 le florin eft de 16 gros 3 k gros , de 
1 2 fennins. Le louis d’or vaut 5 écus : il y a de l’agiot 
pour les louis. Au commencement d’Avjii 1771, pour 
100 livres fterling, j’ai reçu 200 ducats', dont j’ai payé 
8 ducats pour commiflion , &c. parce que je n’avois 
d’autre lettre de crédit que de Vienne , & qu’il falloit 
payer la provifion du banquier de Vienne , outre celle 
du banquier de Londres. 

b iv 
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Brunswick et Hanovre.' 

t 

. % 

Les ducats d’Autriche , de l’Empire , de Hollande , 

valènt z écus 1 6 gros l’écu, 24 gros j le florin , là 
gros. 

\ 

Cologne. 

* ^ 

Un ducat cordonné de Hollande vaut 5 florins & 
1 quart , ou 3 rixda/lers ». 

Le ducat de l’Empire vaut 3 ridallers |. 

L’écu de France vaut 1 rixdaller j. 

Le carolin , ou louis d’or de France , vaut 7 rixdal- 
ler s *. 

Le fouverain d’Autriche vaut 10 rixdaller s. 

Le florin eft 'de 39 Jïubers , ou fols. 

Le z 6 Avril 1771 , pour 100 livres fterling, j’ai eu 
zoi ducats de Hollande, commiflion payée. 

1 

• Hollande. 

. * . . • • -♦ 

Le ducat de Hollande vaut 5 florins 5 fols. 

Le florin eft; de zo fols , & vaut environ 1 shilling 
8 deniers anglois. 

Il y a des pièces d’argent d’un florin, d’autres de 28 
fols , de 6 & de 5 fols & demi , & des pièces d’or 
de 7 & de 14 florins. 

Le 13 Mai 1771, pour 100 livres fterling, j’ai reçu 

1070 florins, fur quoi la commiflion étoit payée. 

« 
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Brabant. , v 

Le ducat de Hollande vaut 6 florins, ou 17 efcalins 
& 1 fol. 

Le florin vaut 20 fols. 

LV fcalin , 7 fols. 

Le plaquet , 3 fols & demi , ou demi-efcalin. 

Le double foi^verain d’Autriche vaut 17 flor. 17 fols. 
Le louis d’or vaut 37 ej câlins z fols & 4 deniers , ou 
13 florins 1 fol & 4 deniers. Six louis font 13 ducats (,■ 
La couronne vaut 9 efcalins , ou 3 florins 3 fols. 

i. . »•* . " * - * 

. Liège et Spa. 

Le louis d’or vaut 39 efcalins. 

La guinée auffi 39 efcalins. 

L’ e fcalin eft 10 fois de Liège , environ 6 pence 
anglois. "* 

Deux efcalins font un florin. * 

Le double fouverain d’Autriche vaut 53 efcalins. 

La monnoie la plus avantageufb à porter eft le louis 
d’or, ou la guinée. 

« 

Madrid. 

Trente-quatre maravedis valent un ré al de vellon , ou 
5 fols de France. 

• Soixante-huit maravedis valent un rial de plata , ou 
10 fols. 
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Piaftre à colonnes, 5 livres de France, vaut 20 
ré aux de vellon , ou 10 de plata. Elle fe divife en demi, 
quart & huitième de piaftre. 

Pie\etta , monnoie effective de 20 fols de France. 
Demi - pie^etta , 10 fols. 

Quarto , 2 liards. 

Ochavo , 1 liard. 

Efcudico , monnoie d’or de 5 livres de France. 

Quadruple , monnoie d’or effective , vaut 75 livres 
de France , fe fubdivifè jufqu’à un feizième en mon- 
noies effectives. 

Real de plata , 10 fols de France. 

Real de vellon , 5 fols. 
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PRIX DES 


CHEVAUX 

DE POSTE 

DANS LES DIFFÉRENS PAYS DE L’EUROPE. 


Angleterre, 

Pour deux chevaux de chaife , 9 pence , ou 9 (ois 
fterling par mille ( * ). 

Pour quatre chevaux de chaife, 15 pence par mille. 

Pour un cheval de felle, 3 pence par mille, excepté 
fur la route de Douvres à Londres , & celle de Lon- 
dres à Bath , où l’on paie 1 shilling par mille , pour 
2 chevaux de chaife, & 18 pence pour quatre. 

On donne 18 pence , ou 2 shillings , à chaque poftil- 
Ion , & 6 pence au palefrenier, 

France. 

Chacftie cheval de chaife ou de felle eft payé 25 fols, 
& l’on trouve , au commencement du livre des Portes , 
tous les réglemens relatifs au nombre des chevaux que 
l’on eft obligé de mettre à fa voiture. Les Maîtres de 
portes & portillons trouvent les chaifes de pofta^mgloi- 
fes fi bien roulantes , qu’ils aiment mieux les mener 


( * ) Depuis l’impreffion de cet ouvrage , on a impofé en 
Angleterre une taxe de 3 pence par mille pour chaque cheval, 
payée par les voyageurs. 
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avec trois chevaux de front , que d’en mettre quatre à 
une chaife à quatre roues françoife , ou autre , comme 
je l’ai éprouvé avec ma chaife de polie angloilè. -- Défi- 
* fain , à Calais , vous oblige à payer quatre chevaux 5 
mais il ell le feul fur la route qui folTe cette difficulté. 
On donne 1 5 ou 2.0 fols par polie à chaque pollillon. 

Italie. 

t 

Il y a deux façons de courir la polie en Italie j l’une 
ordinaire , qui ell plus chère dans les Etats de la Lom- 
bardie , comme le Piémont , le Milanez & les Etats 
Vénitiens , que dans le relie de l’Italie ^ c’ell pourquoi , 
dans ces Etats , on accorde aux voyageurs la permit 
lion de prendre des chevaux de polie à un moindre 
prix qu’il n’ell fixé pour la polie ordinaire, mais avec 
quelques rellriélions , comme de ne pouvoir obliger le 
pollillon à galopper fon cheval , & de ne pouvoir voya- 
ger après le foleil couché , qu’en payant le prix entier 
de la polie ^ &C c’ell ce que l’on appelle aller en cam- 
biatura , que l’oh obtient aifément en partant de la capi- 
tale de ces Etats : mais fi l’on en a befoin en entrant 
dans le pays, il ell bon d’avoir pourvu d’avance à le 
„ procurer cette permiffion , qu’on fe fait envoyer par un 
banquier dans les villes d’où l’on part. 

’ V • ■ J « W ■. 

r \ 

Piémont. 

On alloit autrefois en cambiatura dans le Piémont 
mais elle a été abolie , & le prix de la polie a été 
réduit aux prix fuivans : 
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Pour une chaife à quatre roues attelée de trois che- 
vaux , 6 livres. 

Pour une chaife à quatre roues, attelée de quatre 
chevaux, 8 livres. 

Pour deux chevaux de chai le, 4 livres 10 fols. 

Pour un cheval de Telle , z livres. 

Un carrolfe à quatre places doit être attelé de quatre 
chevaux, & paiera 9 livres, & ainli du relie à pro- 
portion pour lix chevaux ou plûs. 

On donne environ 30 fols par pollillon. 

» 1 

Gênes. 

Pour z chevaux de chaife, 9 1 . de Gênes ? a 

Pour 1 cheval de felle, 3 liv. de Gênes S ^ ar e * 


Etats de Parme et de Plaisance. 


polie 


Pour deux chevaux de chailè , 1 5 paoli ? 

Pour un cheval de felle , 5 paoli $ P ar 
à la première polie , mais dans les polies fuivantes , 
5 paoli par cheval. 


M O D È N E. 


Dans les Etats de Modène , l’ordonnance étoit autre- 
fois de 1 5 paoli par couple de chevaux , & l’on accor- 
doit aifément la cambiatura à 10 paoli \ mais à prélent 
on ne met plus en force l’ancienne ordonnance , & l’on 
paie, en polie , 5 paoli par cheval de chaife & de felle. 
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Toscane. 


Pour deux chevaux de chaife , 8 paoli 
Pour un cheval de /elle , 3 paoli 


par pofte. 


États Ecclésiastiques. 


Pour deux chevaux de chaife , 8 paoli 
Pour un cheval de Telle , 3 paoli 


par polie. 


États de Naples. 


Pour deux chevaux de chaife , 1 1 carlini 
Pour un cheval de Telle , 5 carlini * 


par pofte. 


États de Venise. 


On peut toujours fe procurer le bulletin pour aller 
en cambiatura , en écrivant à Venife, delà ville d’où 
l’on part pour s’y rendre $ & alors on ne paie que cinq 
livres & demie par cheval , Toit de chaife ou de Telle. 

M I L A N E Z. 


Pour deux chevaux de chaife , 8 livres 
1 z fols & demi , ou un demi-fequin 
■*' Un cheval de Telle * 4 livre* 

Il y avoit autrefois la cambiatura ; mais on l’a fuppri- 
mée , & l’on a réduit le prix de la pofte. 

Genève et Suisse. 

Il n’y a point de pofte en Suilfe j on prend des che- 
vaux de voiturier 7 & l’on fait un accord avec lui le plus 




en pofte. 




V 


Digitized by Google 


de Poste. xxxj s 

avantageux qu’il eft poflible. Pour aller de Genève à 
Basle avec trois couples de chevaux de chaife & un 
cheval de Telle , j’ai donné quinze louis j huit louis 
jufqu’à Berne, & Tept jufqu’à Basle. 

Savoie. 

Il y a pofte en Savoie j mais il eft rare qu’on s’en 
ferve , la nature des chemins ne permettant pas qu’on 
aille plus vite en pofte qu’avec des chevaux de voitu- 
rier , excepté pour des chaifes à doux roues , & légè- 
res. On s’accorde avec des voituriers , ce qui eft plus 
commode. 

Allemagne. 

Les portes font très - bien réglées pour le prix en 
Allemagne j on y paie i florin par porte pour chaque 
cheval , excepté dans les Etats de l’Empereur , où l’on 
ne paie que 3 quarts de florin. 

I 

Hollande. 

On va en pofte jufqu’à Bréda j là, il ne Te trouve plus 
de chevaux de pofte , vous y prenez des chevaux de 
voiturier. J’ai donné 3 6 florins de Bréda à Gorcum , 
pour Tept chevaux , & 3 florins & demi par cheval 
depuis Gorcum jufqu’à Utrecht : le refte à proportion. 

En Hollande , on voyage beaucoup par eau. 

Flandre. 

Dans les Etats de la Flandre la pofte y eft réglée 
comme en France. 
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Dans les Etats de l’Empereur, on paie 1 de florin 
d’Allemagne par polie , pour chaque cheval. 

Passage du Mont-Cénis. 

De Turin à Genève, j’ai donné, en 1770, vingt; . 1 
huit louis pour une chaife à l’angloife à quatre che- 
vaux , une chaife à deux roues à deux chevaux , un 
cheval de felle , porteurs de chaife pour la montagne , 

& jufqu’à Modane \ nourriture pour deux Maîtres fur 
la route , & le tranfport de la chaife & du bagage de 
l’autre côté du Mont-Cénis , fur des mulets. 

En 1761, je n’avois donné que vingt louis pour le 
même voyage, aux mêmes conditions. 

En 1777, uncarroffe à 6 chevaux, une chaife à 5 
chevaux , 4 chevaux de felle , Hourriture de trois Maî- 
tres , partage de l’équipage au Mont-Cénis, &c. a 
coûté 70 louis. 

En 1779, 150 louis pour 28 chevaux, dont 24 de 
trait , 4 de felle $ paflage du Mont-Cénis , pour 4 car- 
roflës ,12 chaifes à porteurs. 

Espagne. 

Dans le cours du voyage d’Efpagne, à la fin de ' . 

l’ouvrage , on trouvera le prix des mules & des calè- 
ches , ou chaifes à deux mules. 
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Itinéraire 


t'Eiiaiouic 


DilUnce 

Temps 

A 

Poftei. 

en millei 

en 

L O n DUES* 


anglois. 

|ronte *. 


OtllIV A VIO R f lOCAltl. 


d’Edim- i 

BOURG > 
Blacksheeles j 
Nortoun 
Greeniaw 
à Corn/iill 
à Woolkr - 
Ha U g h 
à Rymfide- 
JVloor. 

à Morpeth 

à Newcastle 

à Durham 
à Darlington 
à North-Aller- 
thon 

Borough- 
Bridge 
à "Wetherby 
à Ferry-Bridge 

à Doncafter 
à Barnby- ? 
IVIoor * S 


* De Barnby- 
Moor 
à Tuxforil 
à Neivark 






ne en s 
Head 


S Turk's 
1 Head 

Red Lion 
Talbot 
King's 
Head 
Pojl. 
houfe 

Srean 

S’vtau 

Angel 


Red Lion 


I* 

1 1 

11 

12 

14 

15 
iç 
14 

iç 

is 

iç 

19 

12 

16 

I 5 

14 


10 

14 


Il y a peu de pays en 
1 40 Europe où l’agriculture 
ait fait de plus grands 
139 progrès que dans cette 
125 partie de l’Ecofle, de- 
1 1 5 puis trente ans. 


1 30 

2 20 

2 2 

ï Si 

2 30 
2 4ç 

2 34 

1 S 
1 45 

0 

1 90 

2 


La province de Nor- 
thumberland n’eft pas 
également bien culti- 
vée, furtout vers l’oc- 
cident. Sa principale ri- 
chefle eft dans les mi- 
nes de charbon. 

La province de Dur- 
ham eft une des plus 
agréables & des mieux 
cultivées de l’Angle- 
terre. 

Excellens pâturages 
pour les chevaux dans 
cette province d’York. 
Pays abondant en 

* N. B. On n’a pas compté 
dans toutes les routes le 
temps de changer de che- 
vaux aux poftes, parce 
que cela doit être différen t 
pour les voyageurs, félon 
la quantité de chevaux; 
dont chacun a befoin. 
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On compte environ $ç,ooo âmes dans Edimbourg. La 
fituation en eft extrêmement avaatageufe, & très -riante 
quand le temps ne s’y oppofe pas. = Le château fe fou tien- 
droit quelque temps contre une armée qui n’auroit pas beau- 
coup d’artillerie. == On y a bâti une nouvelle ville très -régu- 
lière & très- jolie. = Le palais , la douane, la vue du château, 
font ce qu’il y a de plus remarquable. . 

Jy Vi ... j * \ 

A 22 milles de Rymfide-Moor & 19 de Mo/pet h- e&Æf fd 0 n 
& Otterbune à } milles delà; pays de moÆagnesf", 1 Sa^ où 'J 
l’on fait de grandes améliorations. I l< 


Newcastle , ville très - commerçante , d’em ^t^a rtroo 
âmes. Il n’y a point de port en Angleterre qui fournifle un 

plus grand nombre de matelots. 

Un voyageur ne doit pas négliger d’aller de Morpeth à 
Alnwick , pour y voir le château de l’illuftre famille des Percys , 
que le préfent Duc de Northumberland a rebâti prefque entiè- 
rement fur l’ancien plan , avec cette magnificence qui lui eft 
propre. J’ai vu les plus beaux châteaux des plus grands Sei- 
gneurs en Europe , & je n’ai rien vu d’aufli magnifique 8 c 
d’auiïi complet qu’ Alnwick. i 

A 2 milles de Wetherby eft le parc de M. Thomfon ; à 7 
tailles de Wetherby* près d’Aberforth , eft la terre du Che- 
valier Gafcoine; & entre Borough- bridge & Wetherby eft 
celle du Lord Galway. 

De Barnby-Moor on peut aller à Tuxford, chez Sellers 
au Red - lion ,• il y a 10 milles , & 14 de-là à Newark. Tuxford 
*ft une meilleure auberge que Scarthen-Moor. 
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à Scharthen-? 


12 

T ÇI 

bleds & en pâturages , 

Moor S 

r Sara- 

qui nourrit beaucoup 
de bétail, & produit 



à Newark 

cen's 

12 

I 4Î 

des laines d’une grande 


C Head 


beauté. 

à Grantham 

George 

14 

3 JO 


à Coltfworth 

8 

I 

• 

à Stawford 

George 

H 

1 4$ 


à Stilton 

Bell 

*4 

2 

Il n’y a pas de cant- 

i Bugden 

George 

12 

* 5 

à Bigglefwade 

Sun 

*7 

2 *0 

pagne mieux cultivée 

à Stevenage 

Srcan 

14 

2 JO 

& plus riante que cette 

à Hatfield 

i 

S IVbite 
C Lion 

12 

2 

partie de l’Angleterre. 

à Barnet 


8 

I 


à Londres. 


1 1 

2 




578 

ÇÇ 42 


On trouve d’ex- 
cellentes auber- 
ges dans toutes 
les villes & peti- 
tes villes de cet- 
te route depuis 

« 

' i 


- 

Morpeth jufqn’à 
Londres, & de 




■ 

M orpeth à Edim- 
bourg. 
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REMARQUES.’ 


A Bugden, eft le palais de l’Evêque de Lincoln; on peut v 
fe promener dans les jardins. 


A Hatfield , eft la maifon de plaifance du Comte de Salis- 
bury. = De la cour de l’auberge vous entrez dans le parc, 
où font de très-beaux arbres de plus de 200 ans. 

Ce n’eft pas ici où l’on doit s’attendre de trouver une des- 
cription d’une aufli grande ville que Londres ; il y a des 
volumes entiers qu’on fe procure aifément j & qu’il faut con- 
fulter. = On y compte 8 à 9 cent mille âmes, environ iço 
mille plus qu’à Paris. = Londres eft à Paris , en étendue , 
comme 39 à 29, ou 40 à 30. 

1 • ‘ 1 


1 i 




> 

A iij 
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I T I 

M t R 

A I 

R E 

D e Londres 
il Paris 
par Lille- 

Portes. 

Diftance 
cl milles 
uiglois. 

Temps 

en 

route. 





K. min. 


De Londres? 
à Dartfort S 


l6 

2 40 

r J’ai fait une fois. 

à Rochejier 


*4 

S 

3 en 1776, cette même 
£pofte en une heure. 

à Sittingbourn 


io 4 

I 30 

Le Comté de Kent efl 

Canterbu- 

^ r 



r y (a) 

J i."J 331 

iç 4 

2 IO 

riche & aflez agréable. 

à Dover (6) 
à Calais (c) 

, 

16 

21 

2 45 
6 

mais n’offre pas une 
campagne aufli belle 

à Ardres 

2 

IO î 

1 45 

& aufli bien cultivée 

à la Recoufle 

I 

S 

50 

que les autres provin»* 

à S. Omer 
a Aire 

2 

9 4 

1 30 

ces d’Angleterre. 

I 4 

1 1 

1 55 


à Lillers 

I l 

8 

l IO 


à Béthune 

i 4 

8 4 ’ 

1 1 ç 

Très-beaux chemins. 

au Waquet 

2 4 

ij 

2 


à Lille (</) 

2 

9 4 

1 30 


à Carvin 

2 

Il 4 

2 


à Lens 

I 

7 

1 5 

Fertile en bleds & 

à Arras (e) 

2 

9 4 

1 45 

à Herville 

2 

7 4 

1 3 ° 

abondant enpàturages. 

à Bapaume if) 

2 

lo 

1 30 

en lin , en houblon. 

à Sailli 

1 

6 

1 


(a) King’sHcad. 

(b) City of Lon- 




% 

don. 





( c ) Chez Def- 





fa in. 





(d) Hôtel royal 





ou Bourbon. 





(e)Ecu d’Artois. 
(/) Hôtel de 

/ 




Chabrillant. \, 




• 


c. 
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REMARQUES. 


Entre Londres & Dartford eft le village de Greenwich , où eft 
le fuperbe hôpital de la Marine : les abords de Londres offrent 
un coup • d’œil qui caufe une furprife fatisfaifante à tous les 
étrangers. ' 

Près de Rochejler eft Chatham , où fe voit un beau chantier 
de conftruékion de vaiffeaux de guerre. 

De Canterbury à Douvres , le pays eft à-peu-près femblable 
au Maine ; terres labourables , prairies naturelles & artificielles. 

On eft moins de temps à faire le trajet de Douvres à Calais 
que celui de Calais à Douvres , parce que , dans le premier , 
la marée eft toujours plus favorable. =Un bon paffage eft de 
3 , 4 ou ç heures. J’ai fait ce trajet vingt fois , & n’ai jamais 
été plus de 12 heures. = Six heures eft le plus ordinaire. 

La diftance eft de 18245 toife&, ou 22,100 toifes, félon M. 
Caffini ; mais félon le Général Roy, elle eft de 24 milles & demi. 

En entrant en France, je ne crois pas hors de propos de parler 
de la population en général. Dans les années 1770, 1771, 1772, 
on fit un relevé des naifTances , des mariages & des morts dans 
tout le royaume; l’année commune des morts eft de 780,040. 
Sur le pied de 5 3 vivans pour un mort, on trouve une population 
de 25,741,430 ;& fur celui de 31, on a 24, 181,55° habitant 
dans le royaume de France (*)• Voyez l’excellent ouvrage de 
M. Necker fur la législation des Grains , pag. 59 & note. 

Lille , ville capitale de la Flandre franqoire , place forte, 
belle & grande ville, = La citadelle de Lille eft regardée 
comme une des plus fortes de l’Europe : cependant on eftime 
davantage celle de Turin. = On admire en cette ville la porte 
royale, le théâtre, la bourfe, les cafernes. 

Arras , belle , grande & forte ville fortifiée par Vauban. =5 
Belle citadelle. = La pofte eft près de la porte de la ville . & de 

(*) Quant à la population de Paris , en 1770 , le nombre des morts y 
fut de 26,08s* En comptant 30 vivans pour un mort, qui eft la compu- 
tation généralement reçue pour les grandes villes, on ne trouve qne 
6 z o,sso âmes dans Paris ; & quand on compterait 33 vivans , elle ne 
fe monterait pas à 700,000. A iv 
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Itinéraire 


* De L o n » i s s 


Oirtance 

Temps 

à P A R I S 

Portes. 

en milles 

en 

par L i 1. 1 1. 


anglois. 

route. 




h. min. 

àPÉRONNE (£) 
à Marché-le-Pot 

I l 

7 1 

i IÇ 


7 I 

I 20 

à Fonches 

I 

7 

40 

à Roijç (/j) 

I 

6 

4 S 

à Conchy-les- 

J:oy 

» . 1V2 

Ç6 

Pots 

II 

8 

à Cuvilly 

I 

<i ! 

40 

à Gournay (i) 

I 

S 


au Bois- de -Li- 

■■ 



Hus 

à Pont - Saint- 

i i 

7 

i 

Maixence 

i \ 

8 i 

l 

à Chantilly 

z 

12 

i 4 ? 

à Luzarches 

- i 

• 6 

ÇÇ 

à Ecouen 

1 5 

7 . 

i î 

à S. Denis 

I 

Ç s 

4 ? 

à Paris (k) 

i R. 

7 

i 

iü)>b — rcTieb . 

42 

3°9 ? 


(g) A la Porte. 

(h) Au Soleil 




d’or,ouàlaGroll’e 

f / r 



tête. 

• .* • .' 



(i) La Porte. 
(*) Parlement 

' 

V- ' . ' 

? • i 

d'Angleterre, rue 



• . 

Coqueron. Hôtels 
dans la rue de Ri- 




chelieu , dans la 


tii r » / 

— ,f;t i 

rue neuve des 
fions-Entans.Hô- 
tel de Tréville, 


- v l*f H 


Très le Luxem- 
bourg- Hôtel d’Ef- 

pafgne , rue Gué- 

1 

f- f . 

■ t 
o( • 

négaud. 

< ' 
„ j * 





-V 



ObsSHV ATION» tOI*HH 


Très-beaux chemins. 

On trouve envirotj 
trente chevaux fur 
cette route. 


Beau parc de Chan, 
tilly, que l’on traverfe 
ainfi que les jardins. 
La 21 e borne, à comp- 
ter de Notre-Dame de 
Paris , eft près dç 
l’Orangerie. 


, 'J ü"*. 
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REMARQUES. 


la promenade du rempart. = L’Abbaye de Saint 'Waaft, de 
l’Ordre des Bénédictins, eft très . riche ; maifon, cloître, 
églife, tout y eft magnifique : la bibliothèque a 200 pieds de 
long, & contient } 0,000 volumes, 

Bapaume a une jolie promenade fur les remparts. 

PÉRONNE eft fur la Somme; elle a le renom de place forte, 
parce qu’elle n’a jamais été prife ; je crois plutôt que c’eft 
qu’elle n’a jamais été bien attaquée. 

Roye: fi l’on s’y arrête, il y a une jolie promenade fur ✓ 
les remparts autour de la ville. 

Chantilly , maifon de plaifançe de M. le Prince de Condé 
eft le lieu le plus agréable & le plus magnifique qu’il y ait en 
France : bâtimens , jardins , eaux , parc , tout y annonce la de- 
meure d’un grand prince. Les écuries , corps-de-logis ifolé, peu- 
vent être regardées, fans exception, comme les plus belle» 
écuries du monde. Quelque route que l’on prenne , on fer» 
bien de paffer par Chantilly , & d’y voir le château, les jar- 
dins , les écuries. 

Je n’entreprendrai pas plus de décrire ici Paris que Londres.’ 

Il faut avoir recours aux plans , aux ouvrages faits pour en ren- 
dre compte, s Un étranger fera très-bien d’acquérir un ouvrage 
fort utile, intitulé Voyage pittorcf que de Paris de fes envi- 

rons. = On fait monter le nombre des habitans de Paris à <Sço> 
mille. = Les plus beaux monumens d’archite&ure font la colon- 
nade du Louvre , la cour du vieux Louvre , l’Ecole de Chirurgie , 
l’Hôtel des Monnoies, le Palais de Juftice, le Palais Royal, la 
Halle au bled, les Théâtres François & Italien, la Place de 
Louis XV, la Place de Louis-le-Grand , la Place des Vi&oires , 
la Place Royale ; Sainte Geneviève , le portail de S. Gervais , 

S. Sulpice; la porte S. Denis, & celle de S. Martin , par Blon- 
del. En fculpture , le tombeau du Cardinal de Richelieu en 
Sorbonne, parGirardon; le tombeau de Lamoignon à S. Leu, 
le tombeau de Girardon à S. Landry ; les ouvrages de Bou- 
chardon au jardin des Tuileries , les bas-reliefs de la fontaine 
des SS. Innocens , &c, 


Digitized by Google 



JO 


ITINÉRAIRE. 


De Calais 


Diftance 

Temps 

Os SU V ETIONS lOeLLIt. 

à P a » i « 

Pofles. 

en milles 

en 

par Amiens. 


anglois. 

route. 



Depuis Calais jufqu’à 
Montreuil , on monte 
defeend prefque tou- 
urs. 

Chemin ferré jufqu’à 
Clermont. 


De Calais 1 

• î 

8 î 

i. min. 

au Hautbuif-S 

1 » 

I JO 

fon ^ 




à Marquife 

I 

I î 

< ï 

5 S 

à Boulogne * 

8 \ 

1 28 

à Samers 

Z 

9 

1 40 

à Cormont 

I 

î 

1 

zMontreuil (. a ) 

I i 

7 * 

1 4 ? 

à Nampont 

1 i 

‘ 8 ï 

I JO 

à Bernay 

I 

5 ï 

1 10 

à Nouvion 

I 

$ 

4 S 

àABBE VILLE? 

C b) S 

1 i 

84 

1 32 

à Aflly 

i l 

7 ? 

I 30 

à Flixcourt 

1 

6 1 

1 7 

à Pecquigny 

i i 

6 J 

1 10 

à Amiens 

i 

7 i 

1 3 S 

à Hebecourt 


6 

Ç° 

à Fiers 


5 ! 

s° 

à Breteuil (c) 

i î 

7 f 

I 20 

à Wavigny 

i i 

6 f 

Ç8 

à Saint-Juft 

« 

» . .,1 -/ •. 


4 î 

42 

* A la Pofte 




bonne auberge 
& fort propre. 




(a)Bonneauber 




ge à la pofte. 
(b) A l’Ange 




couronné. 





La Picardie ne pro- 
duit que du bled ; il y a 
peu de pâturages, point 
devin, & fi peu de bois, 
que la plus grande par- 
tie du peuple fe chauffe 
avec de la tourbe. 

Pays ouvert , bien 
cultivé. 

Chemins ferrés pref- 
que plats. 
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REMARQUES. 


Calais n'a rien de remarquable que fa citadelle, qui efl: 


Boulogne n’a rien de remarquable. 


Montreuil} on ferme les portes à l’entrée de la nuit, mai# 
on les ouvre pour les voyageurs en porte. 

Abbeville , ville peuplée & marchande , eft diftinguée 
par fes beaux draps de Vanrobais & fes damas d’Abbeville, , 

Depuis Abbeville jufqu’à Clermont y j’ai trouvé, en 1771 , 
les chemins fort mauvais; mais on les raccommodoit , & l’on 
m’a dit que la route eft allez belle àpréfent. 

Amiens , grande ville & aflez bien peuplée ; il y a une riche 
fabrique d’étoffes de laine & de poil de chèvre * on y admire 
la nef& le clocher de la cathédrale,. bâtiment gothique, & 
la promenade du cours. 
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De Cuiii 

à P A ■ 1 s 
par A * i ■ w ». 

Poflea. 

Dilfance 
en milles, 
anglois 

Temps 

en 

route. 

■ ■ 

OaiiarATioaa localii. 

à Clermont (d) 
à Linguevilîe 
à Chantilly 
à Luzarches 
à Ecouen 
à S. Denis 
a Paris (e) 

2 

I 

I 1 
I \ 

I ï 

I 

r R. 

9 1 
6 

8 

<s J 

7 

Ç 

6 

ii. min. 

1 4 ? 
1 7 
1 20 

58 
1 10 
1 

ÇÇ 

A Clermont , on 
trouve un chemin pavé 
jufqu’à Paris. 

•• •' ~ • itf’i »•' 

H 

176 J 

M î* 


(O Au Cigne 
royal. 

• 
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REMARQUES. 


La route de Clermont à Paris eft bonne & bien pavée. 

On doit s’arrêter à Chantilly , pour en vifiter les jardins & 
le château. = Les écuries de Chantilly font les plus, magni- 
fiques qu'il y ait en Europe. 
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De Sri à Pmi I 

pir Chanfontaine , I 
Llicc Sc Baux. 

î)e Spa V~ 
à Forges 3 
à Chaufontai- 
ne. 


à Liege 
à S. Tron 
à Tirlcmont 
à Louvain. 
à Malines 
à Anvers 
à Malines 
à Bruxelles 
à Hall 

à Braine-le-? 

Comte S 
à Cadeau 
à Mons (a) 
à Cariçnan 
à Quievraing 
à Valen- ? 

CIENNES 3 
à Bouchain 

àCAMBRAY(i) 
à Bonavis 


(a) A la Couron- 
ne Impériale. 

( b ) A la Polie. 


Itinéraire 


Portes. 

Dirtance 
en milles 
anglois. 

Tempi 

en 

route. 

Omis vstiofs tocsin. 


IJ 
7 \ 

h. min. 

2 

I 

De Spa à Liege, bois * 
collines & vallons. 

La vue de Chaufon. 


5 

I 5 

taine , en arrivant , eft 
des plus agréables que 
l’on puifle imaginer, 65: 
des plus champêtres. 

3 l 

20 

4 20 

Depuis Tirlemont juC. 
qu’à Valenciennes , le 

2 

9 

I 40 

2 

il 

2 

* 

n 

2 40 

pays eft prefque plat,- 

2 

12 

2 ;o 

& abondant en bleds 65: 

2 

M 

2 ;o 

en pâturages. 

2 

14 

2 30 


I \ 

8 ; 

1 45 


ty 

M 

il 

2 

* 

I i 

9 

1 28 


1 

6 î 

44 

Monseftfitué, par- 

I 

5 

40 

tie fur la montagne , 6c 

I \ 

7 ï 

x 18 

partie en plaine, dans 

I \ 

7 

I 15 

un terrain marécageux, 
fur la Trouille. 

n 

IO 

i *7 


I \ 

7 

1 10 


I 

/ 

7 

I Io 

; ^ 


N 
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REMARQUES. 


On rafraîchit à Forges les chevaux fans les dételer, parce 
qu’ils ont tout le temps de fe repofer à Chaufontaine. 

Cfiaufontaine eft au bord d’une rivière , joliment fitué , 
avec des bains & des eaux thermales. 

Spa eft dans l’Evêché de Liège ; c’eft un féjour fort agréa- 
ble pour le temps de la faifon; on y trouve la meilleure com- 
pagnie de l’Europe. Il y a un bois très-joli , avec des prome- 
nades faites par M. Berkeley , Anglois. 

Liège , dans une vallée très-agréable fur la Meufe , mal 
bâtie, gouvernée par l’Evêque qui eft élu par fon Chapitre. 

Pour Anvers & Bruxelles, voyez la route à la fin de 
l’Itinéraire. 

L’Efcaut a 675 pieds de large à Anvers, & à 47 milles de 
fon embouchure. On y voyoit autrefois jufqu’à 2900 vaiffeaux 
par an dans le port. =r Les Hollandois pofsèdent toute la côte 
du fleuve au fud-oueft jufqu’à 6 milles d’Anvers, & jufqu’à n 
milles de l’autre côté au nord-nord-eft. C’cft-là qu’ils ont coulé 
bas des vaiffeaux pour obftruer la navigation : mais on pour- 
roit nettoyer le fleuve fans grand danger, lès forts que le9 
Hollandois y ont élevés n’étant pas de grande conféquence. — 
Un feu bien dirigé contre les digues de BcveUmd méridional 
les feroit trembler pour l’inondation de ce pays. 

Voyez le Traité de Munfter 1648 , art. 14 6c iç, & celui 
des Barrières, 1715, 1718. 

Valenciennes , fur l’Efcaut qui la divifeen deux parties. =: 
Il y a une bonne citadelle, deux manufactures , une d’étoffes 
de laine , & l’autre de batifte. Il s’y fait auffi un commerce 
de dentelles. 

Cambray , belle & forte ville fur l’Efcaut, 
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Itinéraire. 


De S» il P.«i. 
par . Chaufontaine , 
Lues fie Baux. 

* à Fins 
à PÉRONNE 
è Marché-le-? 
Pot Ç 
Fonchcs 
Roye 
àCouchy-les-? 

Pots , S 
à Cuvilly 
à Gournay 
au Bois -de- ? 

Lihus S 
à Pont-Saint- o 
Maixence s 
à Chantilly 
à Luzarches 
à Ecouen 
à S. Denis 
à Paris 


Polies. 

Diftance 
en milles 
anglois. 

Temps 

en 

roate. 

Oinivtrio*i tocai**. 



h. min. 


I l 

7 

I IO 


l l 

9 

* 34 


t i 

7 \ 

i 18 


I 

6 
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Pour les obfervations 

I 

5 

49 

fur cette route, voyez 

I ï 

8 

58 

page 8 - 
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5 i 

40 

• 

I 

5 
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I 

1 

55 


I 1 

00 
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2 

12 

* 35 


I 

6 l 

55 


I \ 
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I 5 
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i *5 


i R. 

7 
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REMARQUE S. 


Il ne fera pas mal-à-propos de faire ici queLques réflexions 
relatives à la manière de féjoumer à Paris. Ceux qui n’y vont 
que pour voir le local n’ont befoin que d’un laquais de 
louage , & de deux ou trois petits ouvrages faits pour guider 
les voyageurs. Quant aux autres qui vont à Paris pour y 
voir le monde & s’inftruire , ils doivent prendre le parti de 
faire un féjour d’un an au moins dans cette ville, & y arri- 
ver dans l’automne. Paris étant divifé en plufieurs fociétés 
qui vivent intimément enfemble, les étrangers doivent fe 
munir de bonnes lettres de recommandation , non-feulement 
pour le miniftre de leur cour , mais pour des perfonnes dis- 
tinguées , furtout pour celles qui reçoivent les étrangers, & 
tiennent table ou maifon ouverte. En fréquentant trois ou 
quatre de ces maifons, vous voyez les François t mais ce 
n’eft point allez pour connoître entièrement les mœurs da 
la nation ; il faut encore tâcher de s’introduire dans quel- 
ques-unes de ces fociétés , où , par leur manière de vivre , 
plufieurs familles paroiffent n’en faire qu’une , & chercher , 
en adoptant leurs idées & leurs ufages , à fe faire adopter 
comme un de la famille. Faites enfuite un tour dans les 
provinces , avec quelques lettres de recommandation ; palfez 
dans auelaues-unes des villes principales quinze jours ou 
trois femaines, & avec un peu de difcernement, vous pour- 
rez vous flatter de connoître la France & les François. 


I 


S 
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De S f a 
à A i x - i a - 
Cwimti. 


Portes. 




De Spa 
' Theu 
Verviers 
Herry-Cha-? 
pelle b 
à Aix-la* ? 
Chapelle} 


De Iieok à] 
Spa, par Forges. 


De Liege 
à Forges 
à Spa 




Diftance 
en milles 
anglois. 


$ 

6 

il 

il 


55 


H 

H 


Temps 

en 

route. 


0*5*»VA»lO«* lOCAilf* 


h. min- 

n| 

1 23 
a *5 
1 ço 


6 2$ 


Pour les obfervations 
fur cette route, voyez 
Ipage 8. t . 

Bois , vallees , & col- 
lines. 

A deux milles de Ver- 

iviers eft le village de 
Timiftar, où eft un 
allez joli château d’ua 
Confeiller d’état de 
Bruxelles. 


z ço 
2 40! 


Voy. pag. 14» 
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RE MARQUES. 


Il y a une autre route par Limbourg, qui n’eft que de 24 
milles ; mais on ne peut y aller qu’à cheval. 

Jufqu’à Herry , le chemin eft beau & pavé : le relie eft 
allez palïable , excepté les quatre derniers milles vers Aix , 
qui font très-mauvais. 


* 


On s’arrête à Forges pour dîner & jpour faire rafraîchir 
les chevaux. 
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De P a * i * 
à Lion 
fit Avignon. 


Portes. 


} 


De Paris 
à Villejuif 
à Fromenteau 
à EJJonne 
à Ponthierry 
à Chailly 
àFoNTAI- ? 
NEBLEAU(o)S 
à Nemours 
à Glandelle 
à la Croifière 
à Fontenay 
àPuy-la-Laude 
à Mont ar gis (b) 

àlaCommo- ? 

dité 3 
à Vogent 
aux Bezards 
à la BuJJIère 
à Belair 
à Briare (c) 
à Ouffon 
à Neuvy 
à la Celle 


(a) Au grand 
Cerf. 

(b) A la Mag- 
deleine. 

(c) Au Chapeau 
rouge , lionne 
auberge. 1 

V a 


Diftance 
en milles 
anglois. 

Temps 

en 

route. 


1. mm. 

* 

■ 3° 

6 ï 

I 


OBSERVATIONS EOCAtEE. 


8 

U 

6 

îo 

4 

5 \ 

5 

5 ■ 

5 

6 

5 

3 

4 

4 

5 
S 
7 
S 


15 

57 

45 

3 


3° 

27 

36 

37 

38 

45 

40 

30 

35 

35 

40 

45 

5 
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Des deux routes de Pa- 
ris à Lyon, par le Bour- 

bonnois,& par la Bour- 
gogne, celledelaBour- 

gogne eft préférable en 
hiver; parce que, file 
chemin de terre eft gâ- 
té , on a la relfource du 
pavé. 

La route du Bourbon- 
nois eft un chemin ferré 
fort doux & fort uni,& 
l’on va plus vite fur cet- 
te route que fur l’autre. 
On peut s’arrêter, pour 
dîner ou coucher , dans 
tous les endroits mar- 
qués en lettres capita- 
les ou italiques ; les 
meilleures auberges 
font indiquées au bas 
de la page. f 

Bleds , bois , près , 
beaux chemins plats & 
errés. 
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Fontainebleau n’eft remarquable que par le palais du 
Roi , & le féjour qu’il a coutume d’y faire en automne , pour 
y prendre le plaifir de la chafle dans une forêt de près de 
j 0,000 arpens. Henri III & Louis XJII y font nés. 





1 ' ! K 

T 

1 _ , * * 


* — 

) ; 

.. 


T 

. f 


i ‘ 




•! ; 


* 

- ' 

; w * * * 


; 





» 

• 


W i 


’* 

■ - 

- \ ■' 

/•> 

| 2-. '■ 



, 



• •• - . > 


! ■ 


r; 




. . f 


. - ' ' 


ï 




c 


i 

! , . 




Briare, petite ville dans le Gâtinois, fur la Loire , remar- 
quable par le caqal de communication de la Loire à la Seine, 
auquel elle donne fon nom. U y a une jolie promenade entre 

« i n 1 r « 


le canal & la Loire. 
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Itinéraire 


De Puii 
à Lr o n 
C t A V I G K o w. 

Portes. 

Dittance 
en millet 
anglois. 

Temps 

en 

route* 

à Cofne 

I 

4- 

li. min. 

3* 

à Alaltaverne 

I 

S 

4? 

à Pouilly 

I 

S 

39 

à Meuves 

I 

4 i 

2 S 

à La Chari- 

I 

4 î 

3S 

té (d) 




à Pougues 

I! 

8 , 

1 S 

à Ne vers Ce) 

8 l 

1 2o 

à Magny 

i ? 

7 i 

1 16 

àS.Pierrc-le-? 

T t 

•y 

f 

Moujiier 
à S. Imbert 

1 ï 
I 

7 

S î 

S9 

à Villeneuve 

I 

S 

4i 

à Moulins g) 

i i 

8 

1 12 

à Beflay 

i ; 

8 

1 27 

à Varennes 

2 

IO 

1 22 

à S. Geran 

I 1 

7 f 

1 12 

à lu palice Ch) 

I 

S ï 

S8 

à Droiturier 

I 

s 

5° 

à S. Martin 7 
d’Eftreaux y 
à la Pacaudiere 

V 

J. 

s 

s î 

SS 

1 

à S. Germain 

I 1 

6 i 

1 6 

(0 An grand 
Monarque. 

(0 Au grand 
Monarque. 

( f ) A la Pofte. 

(g) Au Lion 
d’or. 

(b) A 1a Pofte. 





OtCHVATlOKS IOCA1I». 


Beaux chemins fur 
les bords de la Loire. 

Pays de vignes , 

bleds, pâturages. 

« 

De Pougues à l'a Cha- 
rité, très-jolie vue de 
cette dernière ville. 

A Pougues, il y a des 
eaux minérales qui y 
attirent de la compa- 
gnie. 

Pays de bleds. 

On a ici de très-beaux 
chemins, fur les bords 
e l’Ailier. 

De la Palice à Roan- 
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REM ARQUES. 


La Charité , petite ville laide & mal pavée , fituée fur la 
Loire , que l’on y traverfe fur un fort beau pont de pierre. 

Nevers , ville allez confidérable , joliment fituée fur le 
bord de la Loire qui y paflefous un beau pont; au bout de 
ce pont eft une grande levée qhi rend l’abord de cette ville, 
du côté de Moulins , magnifique. 


Moulins, capitale du Bourbonnois; il s’y fait un com- 
merce confidérable de coutellerie : elle eft fur l’Ailier, dans 
une plaine agréable & fertile , prefqu’au centre de la France. 
La maifon des Chartreux & celle de la Vifitation font forts 
belles. Il ne faut pas manquer, en paflant par cette ville, 
de voir au couvent de Sainte Marie le tombeau du fameux 
Duc de Montmorency, qui fut décapité fous le règne de 
Louis XIII ; c’eft un des plus beaux monuraens de fculpture 
qu’il y ait en France. 
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Dirtance 1 

Temps 




en milles 

en 

OlSKlV ATIOHS tOCltfH 


j Portes. 

anglois., 1 

1 route. 



à Roanne ( i ) 
â l’Hôpital 
àS.Simphorien 
à la Fontaine 
à Tarare (k) 
aux Arnas 
à la Tour 
à Lyon (/) 
à S. Fond 
àS. Simphorien 
à Vienne 
à Auberive 
au Péage de 
Roulullon 
àS.Rambert 
à S. Vallier 
à Tain 
à Valence 
à la Paillaffe 
a Loriol 
à Laine 
à Montelimar 


} 


(») A laPofte,| 
bonne auberge, 
(*) Au Cha-| 
peau rouge. 

(/) A l’Hôtel' 
du Comte d’Ar 
tois. 




i. min. 

1 

2 

7 ï 

I 12 


S 

I 5 


5 \ 

I I? s 

I 

a - 

7 

l, 7 { 

£ 

2 

7 

2 

X j 
2 

7 

I 24 { 


IO 

2 I J î 

l 

i 

7 

I 45 


5 ï 

50 


6 

i 

i 

î 

9 

2 15 


IO 

2 * 

* rV 

4 i 

'• 48 ' 

£ 
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1 8 

z 

* r 

7 l 

1 24 

£ 

4 . 

8 

* 3 S 


n \ 

2 ig 

I 

i 

7 

1 16 

l , 

i 

7 , 

1 12 
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2 

7 \ 

I 2S 
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2 

7 
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De Roanne à Lyon , il 
\ aplufieurs montagnes 
i pafler , entr’autres 
;elle dç Tarare , qui eft 
:rès-longue;on eft obli- 
gé d’atteler des bœufs 
tvec les chevaux de 
softe. 

Quelques-unes de ces 
■nontagnes font cou- 
vertes de neige , fou- 
vent jufqu’au mois de 
Juin. 

De Roanne à Tarare , 
>n va pendant 20 milles 
oujours en montant & 
:n defcendant. 

Entre Vienne & Aube- 
ive, mais de l’autre cô- 
é de la rivière, eft fi tué 
e côteau fameux pour 
e vin de ÇAte-ratic. 

De S. Vallier à Va- 
ençe , jolie route par 
un vallon charmant , 
mt d’un côté le Rhô- 
, , de l’autre des cô- 
teaux de vignobles. 

Tain eft au pied de 
la montagne de 1 ’ //er- 
mitage, d’où vient le 
vin de ce nom. 

De Montelimar à 
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R E M A Q UES.' 


* Roanne , fituée dans une grande plaine : c’eft ici que la 
Loire commence à porter bateau , fans interruption jufqu’à 
fon embouchure, pendant un cours de plus de 18° lieues. 

Lyon , grande , riche , belle & ancienne ville , contenoit en 
1762, 115,816 habitans. C’eft la plus confidérable ville du 
royaume de France r après Paris , & celle dont le commerce eft 
le plus avantageux.. Il y 3. une Académie des Sciences & des 
Belles-Lettres , établie en 1 700 , une Académie des Beaux-Arts, 
une Bibliothèque publique, un Chapitre dont les Chanoines 
portent le titre de Comtes , & doivent faire preuve de 16 quar- 
tiers de noblelfe. Entre les édifices , on y remarque l 'Eglife 
primatiale, où eft une fameufe horloge; le Collège de l’Ora- 
toire, où fe voit un beau vaifleaude bibliothèque, & un fort 
joli théâtre ; la place de Belle- Cour , une des plus belles places 
de l’Europe ; l’Hôtel-de-ville , bel ouvrage en ce genre ; l’Hôtel- 
Dieu , dont la façade eft de Soufflot , & la nouvelle ville qui 
fe bâtit , & au milieu de laquelle fera une belle place. Les Quais 
font encore un des plus beaux ornemens de la ville. Sa fitua- 
tion au confluent de la Saône & du Rhône, la rend l’une 
des plus commerçantes & des plus floriflantes villes de la 
France : ce confluent a été éloigné de deux milles de l’ancien 
confluent , & c’eft à préfent la Saône qui fe jette dans le Rhône. 
Elle tire des foies crues de Provence, du Piémont, &c. 
qu’elle diftribue fabriquées dans toutes les parties du monde. 

De Lyon à Vienne ; on* a une très-bêlle vue des Alpes. 

VIENNE, ancienne ville fondée par les Allobroges dont elle 
retient le nom, en latin Vienna Allobrogum, tenoitunrang 
confidérable entre les villes principales des Gaules , du temps de 
Céfar. On y voit un amphithéâtre prefqu’entier , & les relies 
d’un arc de triomphe élevé à l’honneur d’Augufte. Dans la 
cathédrale eft un beau tombeau de M. de Montmorin , érigé 
par le Cardinal de la Tour d’Auvergne. Les habitans font 
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Donzerre 
Pierre-latte 
à la Palu 
à Mornas 
à Orange 
à Courtezon 
à Avignon 
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route. 



91 


K 

Ç 

5 

s 

7 

6 

H 


449 


h. min. 
2 

4 ? 
40 
IS 
8 

*7 
17 


76 22 


Donzerre , il y a beau- 
coup à descendre. 

/ 

Orange eft fitué dans 
une belle plaine , arro- 
fée de plu Geurs riviè- 
rbs. 

Ici on voit le mont 
Vcntoux , qu’on dit 
être la plus hauce mon- 
tagne de France. 
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REMARQUES. 


emprefles d’indiquer aux étrangers ce qu’ils appellent Prétoire 
de Pilate, fa maifon , & la fojjfè où il fe précipita; préten- 
dant qu’après fon rappel de Jérufakm, il fut relègue à Vienne. 

Ou ANGE, Araupca , ville ancienne, capitale de la prin- 
cipauté de ce nom , d’où les Princes d'Orange prennent leur 
titre. On y voit encore un cirque , un aqueduc & les relies 
d’un arc de triomphe. 


1 
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à Ltok Polies. 

en railles 

en 
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par la Bourgogne. 

angloÎA. 

1 route. 



} 


De Paris 
à Villejuif 
' Fromenteau 
EJJonnc 
Ponthierry 
Chailly 

Fontainebleau 

Moret (a) 
Fauffard 
Villeneuve- U 
ia-Guiarre(b)( \ 
à Pont - fur- 
Yonne 
à Sens 
à Villeneuve- 
le-Roi 

à Villevallier 
à Joigny 
à Baflbu 
à Auxerre 
à S. Brice 
à Vermanton 
àLucy-le-Bois 
à Curfy-les 
forges 


MU 

} 


119 

} 


( «) A la Belle' 
image , bonne 
auberge. 

(&) Bonne au- 
berge à laPofte. 


2 

2 


,h. 


7 

7 i 
7 

5 
4- 
7 
9 

6 
1 1 
12 

ÎO 


3°| 

M 

•57 

35 


3° 


I 10 


5 


De Pont-fur-Yonne 
à Auxerre on a de jo- 
is points de vue de la 
rivière d’Yonne. 


4°l 

35 

5° 

io 

3° 
5 5 


i 30 


D’Auxerre à Dijon , 
pays de collines peu 
agréable , jufqu’à ce 
que l’on approche de 
Dijon. 

Entre Lucy-le-bois 
& Cufly-les-forges , eft 
le beau château de Sa- 
vigny. 
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REMARQUES. 


Je n’ai pas mefuré moi-même cette route : elle a été com- 
putée par Lord Kerry , & allez exactement. Je l’ai vérifiée 
enfuite, & j'ai trouvé que fes mefures correfpondoient , à peu 
de chofe près, aux bornes milliaires pofèes depuis fut les 
grands chemins de France. La iéi e eft à Dijon. 


/ 


Sens, ancienne & grande ville, mais mal peuplée, quoi- 
qu’elle fait avantageufement fituée pour le commerce, dans 
une campagne fertile en tout ce qui eft nécelfaire à la vie , 
au confluent de la Vanne & de l’Yonne. M. le Dauphin, mort 
en 176? , y eft enterré avec la Dauphine fon époufe; on leut 
a élevé un tombeau de marbre qui mérite d’être vu. 

Auxerre, fitué d’une manière très-avantageufe pour le 
commerce, à caufe de fa communication facile avec Paris, 
fur l’Yonne. Les églifes y font belles , & les vins des envi- 
rons de cette ville font fort eftimés. 
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Itinéraire 


De Pim 


Dirtance 

Temps 

à L y o i* 

Portes. 

en milles 

en 

par la Bourgogne. 


anglois. 

route. 




h. min. 

à Rouvray 

I 

9 

49 

à la Maifon-? 

i f 

IO 

I ;o 

neuve $ 



à Vitteaux (c) 

2 

12 

I 4 ? 

à la Chaleure 

I ï 

11 

2 

au Pont de > 
Panis 3 

I t 

8 

I JO 

à la Cude 

I 

9 

49 

à Dijon Cd) 

I i 

7 f 

1 

à la Baraque 

I ï 

' 7 î 

1 9 

à Nuys 

I 1 

6 i 

99 

à Beaune (e) 

I 5 

9 

1 19 

à Chaigny 
à Chalons- Z 

2 

2 

9 ? 

il 

1 16 
1 39 

fur-Saone (/)S 

à Sennecey 

2 : < i 

12 4 

1 39 

à Tour nus (g) 

I 

6 

1 49 

à S. Albin 

2 

t*o 

1 30 

à Maçon h) 

i i i 

i 

9 

1 25 

(c} A la Pofte, 
médiocre. 


•• ( 


( d ) Au Prince 
de Condé. 




(e) A la Pofte; 




il y a un beau 
jard'n. 

(/) Aux trois 
Faifans , çu au 
Cheval blanc, qui 
eft la meilleure 




00 A l’Hétel 
du Palais royal. 

(fc) A la Pofte, 
bonne auberge. 





Oiiiifitiom ioc*tn< 


Près de la Baraque , 
croit le vin de Cham- 
bertin , le plus eftimé 
en Angleterre. 

A Nuys & à Beaune 
font les crûs les plus 
recherchés de la Bour- 
gogne. Terrein riche 
& fertile. 

Tout ce pays préfen- 
te le fpeétacle le plus 
agréable de plaines ri- 
ches & fertiles. 
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REMARQUES.’ 


Dijon, l’une des plus confidérables villes de France, capi- 
tale de la Bourgogne , avec un Parlement érigé par Louis XI » 
en 1477, une Univerfité, une Académie des Sciences. Elle 
eft dans une plaine agréable & très-fertile en excellens vins, 
entre deux petites rivières, l’Ouche au fud , & celle deSuzon 
au nord. Près de cette ville eft une riche Chartreufe , où fonc 
les tombeaux magnifiques des anciens Ducs de Bourgogne. 

Il eft bon de remarquer que par toute la Bourgogne , comme 
dans tous les pays de vins , les villages & les maifons de cam- 
pagne font plus fréquens que dans les pays de bleds; les 
vignobles étant de plus grande valeur que les terres labou- 
rables , & par conféquep t fe partageant entre un plus grand 
nombre de propriétaires ; outre que la culture de la vigne 
exige plus de mains que la culture des bleds. 

Chalons , confidérable par fon commerce des bleds & 
des vins de la Bourgogne, que fa fituation. fur la Saône favo- 
rife. Cette ville eft fituée dans une plaine agréable & fertile; 
elle eft grande, bien bâtie, avec une affez jolie promenade; 
& n’a rien de remarquable que fa fituation fur la Saône , qui 
la fépare du quartier Saint-Laurent. 

Entre Saint-Albin & Mâcon l’on voit au levant le mont 
Jura & les montagnes du pays de Gex , & au fud le J/ont- 
d'or , à trois lieues de Lyon. 
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par ta Bourgogne. 


anglois. 

route. 

V 

à la Maifon- ? 
blanche S 

n 

ét 

IO \ 

h. min. 

I JO 

/ 

à S. Georges 

I 

8 

i 5 

* 

à Villefran- ? 
che (z) 3 

I 

• S i 



aux Echelles 

I \ 

8 

I 20 

Des Echelles au Puits- 

au Puits - d’or 

I 

6 

I 

d’or , belle vue du 

à Lyon (*) 

I 

6 

I î 

Lyonnois, de la prin- 
cipauté de Dombes & 


6o j 

? 3 9 i 

48 $6 

(») A la Polie , 
tonne auberge. 

C k ) Au Palais 
loyal , bonne au- 
berge à l’Hôtel 
d’Artois, encore 
meilleure, rue 
de l’Arfenal. 

»"r •• » 

1 

<T 


de la ville de Trévoux. 

Du Puits-d’orà Lyon 
on va toujours en deC. 
Cendant. 

. 

* H 



~ 


> 

• 



■ 


% 


Ce 
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remarques: 


De Villefranchc aux Echelles , de l’autre côté de la Saône , 
• eft une vue charmante de la principauté de Dombes , où 
l’on remarque,, entre autres objets, la ville de Trévoux, 
agréablement fituée fur les bords de la rivière, que l’on 
voit jufqu’à ce que l’on ait jp^ffé le Mont-d'or. 



I 
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Itinéraire 


Pe Paris 


Diftance 

Temps 

à 

Poftei. 

en milles 

en 

Ton»*. 


anglois. 

route. 




h. min. 


OsSÏSVATIONS AOCALtf. 


De Paris 
à la Croix de 
Berny 
à Longjumeau 
à Linas ) 
à Arpajon 
à Bonne ? 

à Etrechy 3 
à Et amp es (à) 
Montdefir 
Angerville 
Thoury 
Artenay 
Chevilly 
Orléans (b 
S. Mêmin 
à Cléry 
à Lailly 
à S. Laurent- 
des-Eaux 
à Nouant 
à Saint-Diey 
à Blois (c) 
à Choufy 
à Veuves 


(a) Aux trois 
Rois. 

(fr) Aux trois 
Empereurs , ou 
au Dauphin. 

(c) A l’Hôtel 
d’Angleterre , 
bonne auberge 


} 


1 

1 

1 

2 

I ? 

I I 


4 l 


S 4 


7 i 

4 ; 
s t 
s 

8 
8 

6 4 


9 i 


5 

3 

4 

9 

6 

7 


S2 

40 
I 40 


SS 

3S 

4S 

40 

10 

7 

S7 

4S 

*S 

32 

4S 

26 

26 

14 

48 

1 


S . 3 ' . • s 

' 3 ■ MUJaI . 




L’Orléanois eft un des 
plus beaux pays de la 
France; il produit abon- 
damment bleds, vins, 
jeftiaux, gibier & poif- 
fon. 11 s’y fait, par la 
Loire , un commerce 
fort étendu dans tout 
le royaume. 


Pays fort agréable de 
coteaux très -riants le 
long de la Loire , & de 
petites vallées très-fer*. 
tiles. 
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REMARQUES. 


Etampcs eft fitué fur la Juine , où l’on pêche beaucoup 
«d’excellentes écrevifies. 

Dans un fécond voyage que j’ai faiit par cette route , j’ai eu 
une preuve de la jufterte de mes mefures : j’ai trouvé , en 1 77^ , 
que l’on a voit placé des bornes de mille toifes en mille toifes, 
depuis Paris jufqu’à Orléans; la cinquante-neuvième eft à la 
porte d’Orléans même , ce qui répond exactement à 71 milles 
anglois: mon odomètre m’adonné 71 *; & le quart de mille 
vient juftement de la diftance de mon logement à Paris au 
lieu de la première borne. J’ai fait la même obfervation pour 
la diftance d’Orléans à Tours, qui eft exactement la même, 
la cent dix-huitième borne étant à la porte de Tours , & la 
cent dix-neuvième au coin du Mail. 

Je dirai en partant, au fujet des grands chemins de France, 
que la dépenfe , pour les conftruire , fe monte , l’un portant 
l’autre , à 48,000 livres pour une lieue de 2400 tpifes , ce 
qui fait 20 livres par. toifes; c’eft-à-dire , fix fois plus qu’en 
Angleterre, où il eft vrai qu'on ne pave point les grands 
chemins, & qu’on ne les fait ni aurti larges, ni auüi bien 
fondés qu’en France. 

Orléans , grande & belle ville très-comrherçante. = Le 
Mail eft très -joli, il a 452 toifes de long. = On y a bâti, 
il y a environ vingt ans , un très-beau pont , qui n’a pas fix 
pieds de pente (*). 


CO L’attention du Gouvernement en France, pour la conftru<ftion 
des ponts , eft plus grande que jamais : tin des plus beaux fe voit à 
Neuilly , près de Paris. Mais celui qui exigeoit le plus de foins & \ 
d’habileté , eft le pont de Saumur , à iy lieues de Tours , à caufe de la 
largeur & de la profondeur de la Loire, vis-à-vis de cette ville. Ce 
pont eft fous la direction de M. de Vtglie , Infpe<fteur-général des ponts 
& chauffées , à qui l’on doftplufieurs belles découvertes dans l’art de 
conftruire les ponts. 

Le pont , fur le grand bras de la rivière , eft compofé de 2 culées , de 
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D’ Amboife à Chante* 
loup il y a deux milles 
& demi; oneft 2Ç mi- 
nutes à y aller en pofte. 

Pays plat de bleds , 
de vignobles ; la route 
ell à un mille de la Loi. 
re. 


45 

15 

5 


(ri) Au Faifan , 
très - bonne au- 
berge , & aux 
trois Barbeaux 
* Depuis cinq 
ans on a changé 
la route d Or- 
léans à Blois par 
Mers & Menars. 

(e) Bonne au- 
berge à côté de 
la Polie. 

(/) A la Croix 
verte. 
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REMARQUES. 


Près d’Amboife eft Chantcloup , château magnifique de M. 
le Duc de Choifeul , fur les bords de la Loire. Le pofleffeur 
de cette Terre y a trouvé beaucoup à faire, & s’eft occupé 
avec le plus grand fuccès à améliorer fa retraite & à l’em- 
bellir; il y a fait des abords fuperbes., des jardins , des prairies 
artificielles & une pièce d’eau de près d’un demi-mille , d’où 
l’on voit fept allées à perte de vue, qui vont fe rendre dans 
la forêt d’Amboife, adoffée aux jardins. M. le Duc de Choi- 
feul a donné en France le premier & le plus bel exemple' r 
des heureux effets de l’attention d’un grand Seigneur à fes 
pofleflions. Tout, autour de lui, a pris une nouvelle face, 

& Chanteloup eft un féjour charmant , où fe voit l’établiffe- 
menfc le plus complet & le plus magnifique que j’aie vi* 
chez aucun autre grand Seigneur en Europe. {Chanteloup 
appartient aujourdhui à S. A. S. Mgr. le Duc dé Penthièvre.') 

Menars eft une Terre eonfidérable, avec un très-beau parc 
enfermé de murs , & fitué fur les bords de la Loire. 

Tours; on y compte environ 2ç,ooo âmes. C’eft une belle 
& ancienne ville , joliment fituée. Le Mail eft le plus beau 
cours qu’il y ait en Europe : il a près d’un mille & demi de 
longueur, ou ijçotoifes; & dans toute cette longueur, de 
très-belles allées d’arbres , & une terraffe d’où l’on découvre 
une plaine riante Se fertile , bornée par un coteau charmant. 


1 1 piles & de is arches elliptiques , qui ont toutes 60 pieds de diamè- 
tre. Il a 8J2 pieds de longueur, & eft de niveau fur toute fa fuperficie. 

Il eft placé fur un alignement qui traverfe toute la ville , fur lequel 
feront conftruits deux autres ponts fur les deux autres bras de la 
rivière , & un autre auquel on travaille aâuellement , fur la rivière du 
Thouet , à la fortie de la ville. Ce dernier pont , dont la culée eft déjà * -, 
fondée , fera compofé de 3 arches , chacune de 8* pieds d’ouverture , 
d’une feule portion d'arc , dont la flèche n’aura que 8 pieds & demi. 

Le pont de Saumnr a été bâti fans bàtardeanx ni épuifement : on a 
fait ufage de grands caiffons qui contenaient une pile ou une culée. II 

C iij . 
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REMARQUES. 


La Cathédrale eft un des plus beaux bâtimens gothiques qu’il 
y ait; les tours font un ouvrage achevé. Le Chapitre de Saint 
Martin eft confidérable; le Roi en eft Abbé. On a bâti der- 
nièrement un pont à Tours , qui peut pafler pour un des plus 
beaux de l’Europe; il a pieds de long fur 42 de large, 
eft de niveau fur toute fa fuperficie , & eft compofé de quinze 
arches elliptiques, qui ont toutes 7 ç pieds de diamètre; à 
la fuite de ce pont , on a bâti une rue de 400 toifes de lon- 
gueur, fur un alignement quitraverfe toute la ville. 


a été établi fur des pieux qui ont été fciés de niveau à une profondeur 
déterminée fous l’eau , pour recevoir les caillons , dont les bords fe 
détachoient avec la plus grande facilité du fond , qui reftoit fur les 
pieux , chargé de maçonnerie. La machine, qui a été inventée par 
M. de Voglte pourcefciage, l’a opéré avec une telle précifion, qu'on 
a plufieurs fois fcié , à 1$ & 18 pieds fous la furface de la rivière , des 
parties de pieux de 2 à 3 lignes d’épaifleur, fans qu’elles fe foient 
brifées , & qu’apiès le fciage, on les a ramenées à la furface de l’eau. 
La rivière avoit, dans quelques endroits, jufqu’à 20 pieds de pro- 
fondeur. 

J’ai cru faire plaifir aux Curieux , de leur préfenter cette informa- 
tion relative aux ponts, fur l’exa&itude de laquelle on peut compter. 

N. B. Jufqu’à préfent (en 1788) on n’a point encore travaillé aux 
deux ponts qu’on fe propofe de conftruire fur les deux autres bras de 
la rivière, que plufieurs Ingénieurs croient poffible de réunir en un 
feul. Mais le pont fur le Thouet eft achevé ; chacune de fes trois 
arches eft de 80 pieds d’ouverture , & d’une feule portion d’arc , 
dont la flèche n’a que 8 pieds. 
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R E M A R Q U E S. 


La fabrique des étoffes de foie eft bien tombée; on ne 
compte plus que 1900 métiers, de 4000 qu’il y avoir en 1750. 

La Généralité de Tours paie environ trente -huit millions 
tous les ans au Roi , ce qui eft le revenu de fon produit. Les 
habitans n’ont pour eux que le fruit de leur induftrie , en 
quoi l’on fait entrer cependant le commerce, de bétail qui 
fe fait dans cette Généralité. Je tiens cette information de 
la meilleure autorité. 

Belle Terre de M. le Marquis de Voyer d’Argenfon , aux 
Ormes. 

Chatelleraült , Duché , dont un Pair d’EcofTe ( le Duc 
d’Hamilton ) porte le titre , a une manufacture de coutelle- 
rie fort eftimée. On y compte 10,900 habitans. 


Poitiers, grande ville, mal bâtie, mal peuplée; on n’y 
compte que 29,000 âmes. On y voit des ruines , que l’on appelle 
Palais Gallien , un arc de triomphe qui fert de porte , & un 
relie d’amphithéâtre. Il y a de grands jardins dans l'enceinte de 
cette ville, & une promenade publique qui eft une des plus 
belles qu’il y ait en aucune ville de France,- elle eft à-peu- 
près quarrée, de 280 toifes dans fa plus grande longueur , & 
a été faite par M. de BloJJ'ac i Intendant du Poitou. 

Lusignan eft une petite ville joliment fituée fur le fommefc 
& le penchant d’une colline. 
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REMARQUES. 


» 


Niort eftune ville très - commerçante , où l’on compte 
environ 18 à 20 mille âmes. 


La Rochelle, jolie ville allez bien bâtie; port de mer 
commode & sûr; place forte autrefois, mais à préfent très- 
négligée. Son principal commerce étoit avec le Canada, 
dont la perte fe fait fentir tous les jours aux Rochellois. On 
y compte x 6,000 âmes. 

On découvre d’un feul point de vue les isles d’Oléron, 
de Ré, d’Aix, Brouages, & Marennes. 

On voit les relies de la fameufe Digue dirigée par le Car- 
dinal de Richelieu ; elle étoit de 740 toifes. Lorfque la pro- 
fondeur des eaux ne permit pas de pouffer plus avant le 
mur de la digue, on fit couler à fond 59 navires , fortement 
attachés par des chaînes de fer, & remplis de pierres & autres 
matériaux, afin de combler l’efpace qui reftoit entre les 
travaux de terre. 

' Le tour des remparts de la Rochelle eft de 3 milles anglois , 
ou une lieue moyenne de France de 2300 toifes; c’eft-à-dire, 
exactement de la grandeur de Turin, Vienne & Hanovre : 
j’ai mefuré ces quatre villes. 

Il y a un très-beau tableau de le Sueur dans l’églife des 
Pères de l’Oratoire. 
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Il n’y avoit point de 
porte établie entre Ro- 
chefort & Bourdeaux 
en 1768 , quand je fis 
cette route ; il y en a 
une à préfent. 

Le terroir de la Saîn- 
tonge eft fertile en 
bleds & en vins. 
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REMARQUES. 


Rochefort eft une jolie ville bien bâtie; le port en eft 
commode & l’arfenal fort beau. = Il y a une fonderie de 
canons. = Le théâtre , nouvellement bâti , eft un des plus joli* 
du royaume ; il a trois rangs de loges. = Les jardins de l’In- 
tendance font très-agréables. 

On voità Saintes plufieurs ruines d’un pont des Romains,’ 
un arc de triomphe , les reftes d’un amphithéâtre , un aqueduc. 

* ' / * - • 

Boürdeaux , fur la Garonne , l’une des plus confidérables 
villes du royaume : on y enlève tous les ans près de cent ' 
mille tonneaux de vin & d’eau-de-vie. = Les Quais en font 
fuperbes : la Garonne a 2 ço toifes de large vis-à-vis le Château- 
Trompette, & 400 vis-à-vis les Chartrons ; elle en a 1900 à 
Blaye : en forte que dans fa largeur à Bourdeaux, elle eft 
de moitié plus large que la Tamife à Londres, qui n’u pas 
200 toifes au pont de Weftminfter. . ! 

On voit quelques ruines du Palais de Gallien & d’un amphi- 
théâtre, ainfi qu’une porte baffe qu’on dit être du temps 
d’Augufte. Les plus beaux édifices modernes font la Place 
royale, où fe voit laftatue de Louis XV & la Bourfe. De la 
Chambre des Confuls il y a une vue magnifique du port : le 
port & le quai ont une lieue de long , & forment une perfpec- 
tive en croiffant, qui, vue de l’autre côté de l’eau, à un 
endroit qu’on nomme la Baftide , ne peut être égalée par 
aucune autre de l’Europe en ce genre. 


Digitized by Google 



4 6 Itinéraire 


De Houidkaux 

à 

Tociouss. 

Portes- / 

Dirtance 
en milles 
an&lois. 

Temps 

ea 

route. 

OlSBlV ATIOH» 10CILSS» 

DeBouR- ^ 
DEAUX > 

I l 


h. min. 

I 15 


au Boufcaut j 
à la Prade 
à Caltres 
à Barlade 
à Barfac 
à Langon 
à LA RÉOLE. 

I 

I 

I 

I 

I 

•i 

'û) 

tt) 

a 

rt 

ü 

3 

4J 

2 8 • 
G 

4S 

3° 

40 

48 
5° 
1 50 

. ; . i "■ 

■ ? 3tro: : 

Vue charmante, en 

à la Motte- a 
L andron / 
à Marman- C 
de ) 

à Tonneins 

2 

2cS 

-4-» rG 

D V3 
O Ci 

*G — « 
G t-4 

g 1 ! 

1 ço 

) -, 

1 ÎS 

Portant de la Réole. 

Depuis la Réole juf. 
qu’à Agen , on trouve 
une belle plaine arrofée 
par la Garonne , & bor- 

à Aiguillon 

I 1 

. s 

1 2 <i 

dée de deux jolis cô- 

à Port- Sainte-? 

. • 1 

a? G 
— CU 

4S 

4S 

teaux. 

Marie S 

à Luiignan 

I 

*s ^ 

E « 


à Agen 
à Croquelar- 
dy 

1 

^ fC 

Ci * 
■+-» 

P OJ 

48 

I 

. ■ 

.'33:10': ÎJJ • ’ >* ; 

• i 1 r ; 7 ' ' • 

à' la Magif- 
tere 

à Malaufe 

1 

1 

0 2- 
*-« cr* 

\Ci 

•M *-* 

Ci £ 

°c2 

48 
1 7 

[ ;•* ■ r»4* j m ' ' 

J • • 

à Moissac 

1 i 

*0 G 
« 0 

1 S S 

■-* ' ‘ 

à la Pointe 

2 

P 

CU 

2 IO 

> -î*lo .1 • : 

à Montau-> 

- I 

i 

3 ; / . i 

De Montauban à 

ban 5 

1 î 

0 

•3 

I 

Touloufe , plaine de 

à la Baftide y 
à S. Pierre £ 

1 \ 

2 Ç 

60 milles de long fur 
iç à 16 milles de large. 

à Grifolles 3 
à Saint-Jorry 

I 

1 { 


I IO 



Digitized by Google 


d’une partie de l’Europe. 4^ 
REMARQUES. 



On fe détourne de la grande route à Agen pour aller àBarèges.’ 

Agen, belle ville & riche, dans une fituation fort agréa- 
ble; c’eft la patrie de Jofeph Scaliger. 


Entre Moissac & la Pointe (avant de pafler V Av tir ou 
près Villemande ) fe trouve la montagne appelée la Frangoifc , 
d’où l’on découvre une vue admirable & très-étendue d’une 
plaine fertile , arrofée des rivières de Tarn & d’Aveirou; & 
lorfque le temps eft ferein, on voit les Pyrénées à 110 milles 
de là. 
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REMARQUES. 


Toulouse eft une grande & ancienne ville, fituée fur la 
rive droite de la Garonne; les rues en font bien percées, & 
il y a quelques belles maifons , éntr’autres l’hôtel de Chalvet , 
qui appartient au Sénéchal , & a été bâti par M. le Comte 
d'Efpie, d’une manière incombuftible , avec des voûtes plates 
de brique & de plâtre de Paris , & des combles briquetés. 

On y remarque furtout la façade de l’hôtel-de-ville , que l’on 
appelle Capitole , d’où les Confuls prennent le nom de Capi- 
touls. = Le pont eft un des plus beaux de l’Europe ; fa 
largeur eft de 12 toifes, & fa longueur de i jç. De ce pont 
on voit les Pyrénées, à près de 100 milles de-là, & les >> 
Cevennes qui joignent les Alpes par les montagnes d’Auver- 
gne. = Les Cordeliers de cette ville ont une manière de 
deffécher les corps morts , au moyen de laquelle ils fe con- 
fervent des fiècles dans un caveau de leur maifon ; j’en ai vu 
environ deux cent enfemble , rangés autour du mur. On 
compte 50 à 60 mille 'âmes à Touloufc. 
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Observations locales. 
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CÀRCASSdNE, ville riche & considérable par fa manufaéture 
de draps. De Carcaffone on va à Barbeyrac par le chemin de 
Trebes , pour voir le canal paffer fur uri aqueduc qui-fert de pont 
à la rivière d 'Orbe ; & l’on compte une demi-pofte de plus. 

Narbonne, grande & belle ville - , fituée dans une plaine 
abondante, à deux lieues de la mer. On y voit des ruines 
de plufieurs édifices Romains , & le tombeau de Philippe-le- 
Hardi dans la cathédrale. 

De Niflan à Béziers il n’y a qu’une poftfe; mais on fe 
détourne pour aller voir une montagne percée de i2otoifes, 
pour donner palîage au canal du Languedoc; 

I 

Béziers eft une ville aflez confidérable, -qui renferme iç à 
1 8000 âmes. Sa fituation eft finguliérement agréable, ce qui 
a donné lieu au diéton : Si Deus in terris , vellet habita/e 
Biterris. De la place S. Jacques & derrière l’Evêché , on a 
deux vues charmantes de la rivière d’Orne & du canal, ainfi 
que du vallon qu’ils arrofent. = On y voit dix éclufes l’une au- 
delfus de l’autre, fur un côteau couvert d’oliviers *& de vignes. 
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REMARQUES. 


/ # 

PÉZENAS eftune des Tilles du Languedoc les plus agréaWe- 
ment iituées : on y compte environ çooo âmes , elle a Je titré 
de Comté; a autrefois appartenu à la maifonde Montmorency» 
& eft aujourd’hui pofledée par S. A. S. Mgr. Je Prince de Conti* 

Entre Loupian & Gigéan, fur le bord de la mer, eftfibué 
Frontignan , fameux par le vin de ce nom. 

Montpellier eft la fécondé ville du Languedoc après 
Touloufe, à deux lieues de la mer, fur le penchant d'une 
colline. On y fait venir l’eau de trois lieues de-là par un très- 
bel aqueduc , dont cinq parties font élevées par de doubles 
rangs d’arches. On en voit une partie près de la place du 
Peyrou, qui a mille toifes de long. Cette place du Peyrou , 
nouvellement bâtie, offre un des plus beaux fpeétades du 
monde. D’un côté , les montagnes des Cevennes , celles de 
Ventoux , aux confins de la Provence, là où les Alpes com- 
mencent à s’élever ,• de l’autre un beau vallon , les montagnes 
du RouJJillon , les Pyrénées & la mer Méditerranée. Au 
milieu de la place du Peyrou eft la belle ftatue équeftre de 
bronze de Louis XIV , par Coyfevox. 

On vante beaucoup la douceur du climat, la pureté de 
l’air , la bonté des vivres & l’affabilité des habitans. 



54 


-I T I N É 11 A r I R E 


Oc Mobtmilis* 
l 

• Porte». 


B 55 | 

\ 

0 B SB IV ATIONf lOCUKIf 

Mninm. 

— 





De Mont- ? 

pellier Ï 
àColombiereJ 
â Lun el 
à Uchault 
à Nismes (à) 
à S. Gervafy 
à Rémoulins 
à Valignieres 
à Connault • 

% Bagnols 
'au Pont S. Z 
■ Esprit (6 p 
2 t Bagnols ‘ 
àla Bégude S. 

< t Laurent 
à Pujeau Z 
à Avignon $ 
â S. Andiol 
à Orgon . 
à Pont-Royal 


De Montpellier 
àNismes,le che-] 
min eft mefuré 
de 25 mille toi- 
fes;& de Nismes 
au Pont Saint- 
Efprit , 30 mille 
toifes. 

(a) Au Petit- 
Louvre. 

(*) Au Louvre. 
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1 41 
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Plaine de 30 milles, 
)uverte d’oliviers & 
î vignobles. 

A ç lieues deNifmes 
eft Arles, belle ville, fi- 
tuée dans une plaine 
délicieufe. & fertile , 
abondante en bons 
Vins , huile , gibier , 
excellent bétail. 

Vignoble de S. Lau- 
rent. 

Belle vue de la plaine 
du Rhône Sç des Alpes , 
entre Bagnols & le 
Pont Saint-Efprit. 
f Plaine d’Avignon , 
très^fertile & très-rian r 
te, aflez femblable au 
Piémont. 
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REMARQUES. 


Lunel eft fameux par la bonté de fon vin. 

« .t » • 

Nismes eft une ancienne ville & très-floriflante ; il s’y fait 
un commerce confidérable, principalement en foieries; fa 
population eft de plus de 40,000 âmes. On y voit plufieurs 
monumens antiques, entr’autres Amphithéâtre , qui eftaflez 
bien confervé , mais trop embarrafle de plufieurs petites mai- 
fons ; il eft en ellipfe de 67 coifes dans fon grand axe , & de 
52 dans fon petit axe, d’ordre tofcan irrégulier, approchant 
du dorique. 11 a 66 pieds de haut, avoit$2 rangs de fiéges, 
dont 17 retient; j rangs de vomit oir es , quiétoient les extré- 
mités des efcaliers qui portoient des portiques : en accordant 
20 pouces d’emplacemçnt pour chaque perfonne , cet amphi- 
théâtre devoit, contenir 17,000 perfonnes. 

Le Temple appelé de Diane , mais qui étoit probablement 
un Panthéon. On a trouvé ce fragment d’infeription près des 
ruines : Item dedicatione Templi IJis , Serapis , Veft & , 
Diana , Somni... 11 eft d’ordre compofite. , 

La Tour- Magne , fuppofée un ancien maufolée , ou un phare, 
étoit haute de dix-neuf toifes, réduites à préfent à treize. 

La Fontaine publique nouvellement rebâtie; on y a trouvé 
des vertiges d’anciens bains, dont les chambres ont été con- 
servées. La frife du ftylobate (ou grand piédeftal au milieu 
du premier badin) eft très-jolie, & copiée exactement d’après 
l’ancien , dont on voit quelques morceaux dans l’intérieur 
du temple de Diane. On a mis au-devant de ces chambres 
une fuite de colonnes qui foutiennent une corniche en faillie. 

Mais le monument d’antiquité le plus beau & le mieux con- 
fervé, non-feulement à Nifmes, mais en Europe, eft celui 
que l’on appelle la Maifon quarrée. C’eftun temple d’ordre 
corinthien, d’un goût exquis, élevé vers l’an 754 de Rome, 
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De Mohimuiii.", 

à | Pofte*. 

Wjjiiuii. 


Diftance 
en milles 
anglois. 
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OisMVATIOUS lOCUIS. 
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à Marseille 
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REMARQUES. 

^P 1 . 1 , |, ■ ! ■ ■■ 

par le peuple de Nifmes , à l’honneur de Caius & de Lucius , 
fils A' Agrippa. M. Seguier a déchiffré l’infcription par les > 
marques des clous qui fixoient les lettres dans la frife. La 
voici : C. Cdtfari Augujii F. Cos. L. Cafari Augujii F. Cos. 
Dejignato , Principibus Juvmtutis. 

On doit voir auiïi le cabinet de JVL Seguier , auteur de la 
Bibliotheca Botanica. 

! 

A quatre lieues de Nifmes, en fortamt de Remoulins , entre 
deux montagnes efcarpées, &;fur la rivière du Gardon , eft le, 
fameux Pont du Gard , ouvrage élevé par les Romains , pour 
conduire à Nifmes les eaux des fontaines d’Eure & d’Airan ; 
il eft compofé de trois rangs d’arcades à plein ceintre, & 
d’ordre tofcan, & eft de iç® pieds de hauteur. Le premier 
pont a 89 toifes de long; Si l’arche fous laquelle paffe la 
rivière, a ij toifes d’ouverture. Le fécond pont a io toifes 
de hauteur , 6 c î 9 j de longueur ; Sc lé troifième pont qui 
foudent l’aqueduc a 4 toifes de haut & 1 96 de long. On 
l’attribue à Agrippa, qui l’éleva lorfqu’il vint en Languedoc, 
19 ans avant la naiffaoce de Jéfus-Chrift. On fait qu’il pre- 
noit le nom de Curator perpttuus aquarum. 

Le Pont Saint-Efprit a 9000 pieds de long (*), & eft par- 
faitement bien pavé. Qn ignore par qui il a été bâti ; on croit 
qu’il fut commencé en 1269, fini en 1909, Sc bâti par une 
fociété de perfonnes pieufes , que l’an appeloit la Confrater- 
nité des Ponts. Il n’eft pas- droit comme le font tous les 
ponts , mais forme une courbe dont le fommet eft vers le 
courant du Rhône; ce qui peut avoir, été fait à deffein d’aug- 
menter la force de réfiftance à la rapidité de ce fleuve. 

* ■ ■ 111 —f 1 ■■ i 1 1 ■ > — 

* » j ; 

(*) C’eftle pont le plus long qui foit connu. Celui de Prague a 1700 

pieds, celui de Tours 13}$ , celui de Weftminfter coo. 
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REMARQUES. 

De Villeneuve à Avignon , précifément vis-à-vis de cette 
dernière ville, on pafTe le Rhône en bateau : le fleuve eft 
d’une rapidité qui exige toute l’adrefle & la force des bateliers 
qui conduifent la barque , pour ne pas aller fe brifer contre 
les ruines d’un vieux pont dont les piles font à fleur d’eau. 

Avignon eft une allez belle ville ; elle appartient au Pape 
qui y tient un Légat. On y voit aux Cordeliers le tombeau 
delà fàmeufe. Laure , amante de Pétrarque , & celui du brave. 
Crillon. La fontaine de Vauclufe coule au milieu d’Avignon , 
fous, le nom de rivière de Sorgue. En 176a, il y avoit 
2 j, 864 habitans. 

, Aix, belle ville, capitale de la Provence, près de la petite J 
rivière d’Arc ; fiège du Parlement de Provence. Au milieu de 
r cette ville eft un très-beau cours , orné de belles fontaines 
& de belles maifons. L’hôtel-de-ville & l’églife des Prêtres 
de l’Oratoire font ce qu’il y a de plus remarquable. On y 
comptait 2 $,000 âmes en 1762. 

Marseille a 100 mille âmes; depuis 1762 jufqu’à 1772; 
la population y a augmenté de 10,000 âmes : c’eft une colo- 
nie des Phocéens, bâtie plus de 600 ans avant Jéfus-Chrift. 
On y admire le cours, ou la grande rue, longue de 700 
toifes, tirée au cordeau, avec des allées d’arbres au milieu. 
Le port eft un des plus commerqans de la France. On fait 
voir à l’Abbaye de Saint-Vi<ftor la grotte où l’on dit qu’a 
demeuré Sainte Madeleine. La falle du fpe&aele eft allez 
(belle. La façade de l’hôtel-de-ville eft du fameux Puget. 
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Itinéraire 


De Mnumi 
è 

Nies. 

Porte». 

Dirtance 
en raille», 
anglois 

Temps 

en 

route. 

ObSSRVATIOHS LO C A LXCrf 

De Marfeille^ 
(a) > 

2 

1$ 

h. min. 

2 iç 

Depuis Marfeille 
jufqu’à Toulon , eft un 

à Aubagne ) 
à Cages (b) 

I \ 

8 \ 

I 20 

pays de Montagnes & 
de vallées couvertes de 

au Baudet 

2 

ii 

2 

vignes & d’oliviers. 

à Toulon 

2 

14 

2 

A Oliouleson voiries 

à Cuers 

2 

ï? 

1 

orangers & les grena- 

à Pignan 

I \ 

IO 

i 47 
i 23 

diers en plein champ. 

au Luc 

l i 

9 

De Toulon à Fréjus , 

à Vidauban ? 
au JYluy S 

I 

i ; 

l 6 

2 40 

pays de vallées , de col- 
lines , & quelquefois 

à Fréjus 

2 

H 

I 4S 

de plaines couvertes de 

à l’Efterel 

2 

IO 

2 30 

vignes & d’oliviers. 

à la Napoule 

I 1 

8 

1 20 

Du Muy à Fréjus , 

à Antibes 

2 i 

IÇ 

2 JS 

plaine. 

à Nice (,c) 

1 

12 

4 

De Fréjus à l’Ellerel , 


(a) Aux Treize 
Cantons. 

(A) Bonne au- 
berge à la Pofte 
(c) A la Pofte , 
bonne auberge, 


2 6 


IS2 ï 


28 so 


gne aflez efearpée ,que 
l’on defeend en allant 
à la Napoule. 

D’Antibes à Nice , 
grande plaine près de 
a mer où l’on trouve 
des haies de grena- 
diers , de myrtes & d’a. 
oë6. 
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REMARQUES. “ 

■ — * " " 1 — ■■ ■ ■■■ t — . 


Toulon, place forte, port sûr, des plus grands & des 
plus célébrés de l’Europe , couvert au nord par des monta- 
gnes élevées. L’hôtel-de-ville a un balcon foutenu par deux 
termes de Puget , qui font parfaitement fculptés, Près de 
rhôtel- de -ville eft la maifon de Puget , d’une architecture 
médiocre. Place d’armes ; arfenal où eft la corderie , bâtiment 
voûté, d’une longueur étonnante; falle d’armes; chantier de 
conftruétion. En 1762, il y avoit ? 6,000 habitans; mais la 
population de cette ville doit avoir diminué depuis la paix. * 

A Antibes, on a (du baftion du couchant) une très-.' 
jolie vue de la ville, de la mer, des ouvrages avancés du 
port: jardins remplis d’orangers, &c. 

Entre Antibes & Nice on paffe le Var à gué ; il étoit Q 
rapide le jour que nous le pafsâmes, qu’il fut néceflàire 
d’avoir douze hommes à pied pour foutenir la chaife contre 
le courant du fleuve, de crainte quelle ne fût renverfée. 

Nice eft renommé pour la beauté de fon climat & la pureté 
de l’air qu’on y refpire : on n’y fent point les rigueurs de 
l’hiver, & la terre y offre un printemps prefque continuel. 


1 
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Boute de traverfe 
de Calais 
à Diioi, 

Polies. 

Diüance 
en milles 
anglois. 

De Calais £ 
à Ardres S 

2 

IO 

à la RecoufTe 

I 

4 1 

à S. Omer 

2 

9 i 

à Aire 

2 

1 1 

à Lillers 

I î 

8 i 

à Béthune 

I k 

8 

à Souchet 

2 

11 i 

à Arras (a) 

1 \ 

7 i 

à Marquion 

3 

iS ï 

àCAMBR'AY(£0 

1 i 

7 i 

à Bon - avis 

1 

7 i 

à Belicourt 
•à Saint-Quen- 

1 i 

9 

tin (c) 

1 1 

8 i 

à Cerify 

1 1 

7 

à la Fere 

1 i 

8 • 

à Laon (tf) 

'2 ï 

12 J 

à Corbeny 

2 i 

13 

à Bery-au-bac 

1 

S 

à Rheims (e) 

2 

11 i 

aux Petites- £ 


T « I 

Loges S 

2 5 

13 » 

t • i • s * : 

(0) A l’Ecu 
d’Artois. 

(b) A la Polie. 

(c) A l’hôtel 
de Corbeil. 

( d ) A la Polie. 

(e) Au mou- 
tin, ou à la Polie. 




Temps 

en 

roure. 


Oiseiv ations 


h. min. 
I 2 S 
40 
I 47 
1 4 S 
1 11 
1 *S 
.2 6 
X iS 
a jo 
1 10 
1 3 

I 2S 


Pays plat, bleds & 
pâturages jufqu’à Cam- 
bray. 

Trcs-beaux chemins 
ferrés & quelquefois 
pavés jufqu’à Saint-* 
Quentin. 


1 13 

1 10 

1 12 
3 1 S 

2 3S 
SS 

I 40 

x S3 


De la Fer e à Laôn ,■ 
chemins fablonneux & 
difficiles ; on les rac- 
commodoit en 1777. 

De Corbeny à Bery < 
chemin fablonneux. 

Beaux chemins ferrés 
de Reims à Chalons 
& Joinville. Jufques 
ici, l’on ne trouve pat 
de vignes. 
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REMARQUES. 


Cette route eft aflez belle , à quelques endroits près que 
j’ai indiqués. Elle eft beaucoup plus courte que la route de 
Faris, & eft commodepour ceux qui veulent éviter la capitale. 


i 

Pour Ar$as , voyez page 7. 

Cambray, belle , grande & forte ville des Pays-Bas , fituée 
fur i’Efcaut, <jm la traverfe. Son commerce confifte princi- 
palement en grains, en moutons, en laines très-fines & très- 
eftimées, & en toiles que l’on envoie en France, en Efpagne 
& aux Indes. 


Laon eft joliment fitué fur le fommet d’une colline , St * 

s’apperqoit à 7 ou 8 milles de diftance de chaque côté. 

* « 

Rheims, belle & grande ville, a environ deux milles & 
demi de longueur. La cathédrale eft d'une architecture gothi- 
que , plus vantée qu’elle ne mérite de l’être ; les ornemens 
de Ta faqade font pefans & confus : on ne peut pas la com- 
parer, pour le goût & la légéreté, aux eglifes d’Anvers, 
d’York, de Rouen ou de Tour». 
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Jtoucc de traverfe 
de Calais 
à D 1 1 o ». 


ÈCHALONS 7 
fur Marne? 
(/) , 3 

à la Chauflee 
à Vitry - le - ? 

franqois S 
àlaGravière 
à S. Dizier 
à la Neuville 
à Joinville (£ 
à Vignori 
à Chaumont 
à Vefaigne 
àLANGREs(/z 
à Longeau 
à Succy 
àThil-le-châ-; 
tel 

à Norge-le- : 
Pont 
» Dijon 


me d'or. 

(g)Au Louvr 
mauvais gîte. 


o o 1 

ne auberge. 


Portes. 

Diilance 
en milles 

ançlois. 

Temps 

en 

route. 



\. min. 

2 ï 

H 

2 40 

2 

II 

I 40 

2 

H î 

I 38 

I 1 

8 

1 8 

I i 

9 \ 

1 9 

2 

IO 

1 H 

2 

9 i 

1 24 

2 î 

14 

2 5 $ 

2 

M 

2 35 

2 

io i 

2 Ç* 

2 

IO 

2 S 

I ï 

7 1 

54 

I 

4 ï 

40 

\ 1 . 

14 

2 45 

? 1 1 

9 

1 5 ° 

I 

6 \ 

1 

66 

K 

K* 

59 H 

* 


; 



1 

^ ' '* 

•** 

i' * ^ 1 

1- 





/ 
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OsSlIVATIOftS LOCALI*» 


A Vitry , l’on com- 
ence à voir des vi- 


A quatre milles avant 
d’arriver à Vignori, eft 
une colline fort haute 
à monter & à defeen- 
dre ; la pofte eft à la 
dernière defeente. 

Le chemin de Vefai- 
gne à Langres eft plat 
jufqu’au bas de la mon- 
tagne où la ville fe 
trouve fituée. 

. On arrive à Dijon , 
prefquâ toujours en 
defeendant. 


i as+itsv . ni\q 
j îr»c"i l/ 1- 

’• i . • 
jf.su i'A j-t 


& * 

I 


Depuis 


I # 
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R E M A K Q UES; 


Depuis Bery-au-Bac jufqu’à Vitry, la Champagne eft un 
pays couvert de terres labourables , fertile & bien Cultivé. 
On y trouve quelques bois & peu de pâturages. 

A Vitry, la vue du pays devient plus reflerrée; les colline» 
couvertes de vignes s’élèvent. De la Neuville à Joinville , on. 
fuit les bords de la Marne, qui coule lentement entre deux 
collines ornées de vignes & de bois. 

Joinville eft une petite ville joliment fituée au pied d’une 
colline , fur les bords de la Marne. Au fommet de cette colline 
eft un château qui appartient à M. le. Duc d’Orléans. 


Pour Dijon , voyez page ?o. 
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Diflance 
en milles 
anglois. 


Temps 

en 

route. 


OltUVATIOKS LOCAII* 


Poftes. 


De Dijon ? 

' Genlis 
Auxone 
Dole (a) 
Mont-fur- ? 
Vaudrey S 
Poligny '•< 
Champagnol 


i 40 

1 1 5 En fortant d’ Auxone , 
1 40 on entre en Franche- 
Comté. 

1 40 

r ço Montée rapide en 
1 20 quittant Poligny; en 
venant de Champa- 
1 -?° gnol , la defcente eft 
1 1 ç très-difficile. « 


neuve j 
S. Laurent 
Morey (A) 
aux Roufles 
à Nyon 
à GENEVE (c) 


Les RoulTes , village 
au Commet du mont 
Jura. 


Ça) A la Pofte. 
(i) A la Pofte. 
Çcj Aux Balan- 


ces , bonne au- 
berge. 
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REMARQUES. 


La route de Dijon à Genève n’eft pas praticable pendant 
quatre ou cinq mois de l’année , à caufe des neiges qui cou- 
vrent le mont Jura , de Morey jufques près de Nyon. 


A Poligny, on quitte la plaine, & l’on monte par uh che- 
min rapide vers un pays très -élevé. On trouve, à moitié 
chemin de Champagnol, de jolis points de vue de bois & 
de montagnes. 

De Morey à Nyon, on palTe le mont Jura pat une très- 
belle route. Au commencement de Juin 178* , les portes 
n’étoierit pas encore bien réglées depuis la Maifon - neuve 
jufqu’aux Roujfes , & la route n’étoit pas bien fréquentée, 
quoiqu’elle fuit plus courte d« dix portes, & allez belle. 
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nar 

le Col-se-Tende. 

Polies. 

en milles 
l anglois. 

en 

route. 

Obsuvatioms locuii. 




h. min. 


} 


De Nice 
à. Sçarena 
à Sofpejlo 
à la Chiandola 
à Tende 
à Borgo- Limon 
à ÇONA (q) 
à Çentale 
à Çayigliapo 
à Racconigi 
à Poerino 
à S. Micbqlq, 
à.Cabaglione/ 

à Asti (6) 
à Ann o ne 
à Felizano 
à Alessan- 
dRIa(c) 
à No vi CcO 


} 


(«) A la Polie. 

(b) A la Rofa 
rojfa. 

(c) Aux trois 
Rois , très-bonne 
auberge. 

(d) A la Polie. 


De Tarin 
à Poerino 


} 


d’ Aleffandria\ 
à Tortona < 


3 

2 

2 

2 

n 

I 

\ 

1 

2 

I 

I 

II 
I 
I 


I 3 

II 
1 6 

*4 

18 

*’-v 

7 * 
12 

7 f 
IS 
7 I 
7 î 
7 -» 
7 î 
7 5 

7 i 
‘S 


IÇ 


iç 


3 3° 


4 

3 

5 

4 

i 

3 

1 

2 

I 

I 

I 


S° 

4.S 

3, 

8 

IS 

*8 

io 

8 

SS 


Scarena eft une mon- 
tagne très -haute & 


j jo uès-efcarpée , que l’on 
monteaufortirdeNice. 

De la Chiandola à 
Tende, on fuit le cours 
d’un torrent. 

De Borgo -Limon à 
Cpni, on voit le mont 
Vifo , à 40 milles; & la 


1 37 


Roche - Melon , & le 
Mont-Cenisà 7omilles. 

Belle plaine couverte 
de mûriers blancs , de 
bleds, de vignes, chan- 
vres , riz ; beaux pâtu- 
rages. 

Entre Novi & Voltag- 
gio , eft le château de 
Gavi, fitué fur le haut 
d’un rocher , au milies 
d’une plaine. 
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REMARQUES. 

NÏCÊ , Jolie ville. Vers 1750, le Roi de skrdtfgrrê k 'cfoA« 
mencé à y former un port , qui n’eft pas encote enYiéreniefit 
achevé. Ce port eft franc , & rend la ville de jour th jour plus 
floriffante. La petite plaine qui l’environne en partie , eft d’ürïe 
fertilité admirable; & la douce température de fon climat y 
attire, en hiver, beaucoup d’étrangers , qui Viennent pour y 
rétablir leur fan’té. On y comptoit 12000 âmes en 1^4. 

De Nice à Borgo - Limon on va fur des mules , à i2 livres 
de Piémont par mule ; ou en chaife à porteur , à } livres par 
jour par porteur. On en prend fix ou huit, & on paie leur 
retour. Il faut envoyer fa chaife par mer à Gênes , & eu 
prendre une de la pofte à Coni. 

La Chiandola eft dans une fituation très-pifctorefque. A une 
lieue de-là eft le bourg de Saorgio , fi finguHérement fitué fur 
le haut d’une montagne , qu’il paroît fufpendu en l’air. 

Tende eft la capitale d’un Comté qui donne le nom de 
Col-de-Tende à ce paffage des Alpes : on eft trois heures à 
monter & deux à defcendre. , 

Le paffage du Col-de-Tende eft plus incommode que celui 
du Mont-Cénis. On n’y peut point faire paffer fa voiture ; il 
faut l’envoyer de Nice à Gènes par mer. 

De Racconigi à Poerino , on voit la magnifique églife de 
la Superga , & Chieri près de Turin. 

A Poerino , on trouve la grande route de Turin à Gênes. 

Pour la defcription de Turin, voyez ci-apirès. 

A Alexandrie on admire la citadelle qui eft très-forte, 
Sc le palais du gouverneur. Elle eft fur le Taharo, que l’on 
paffe fur un pont de pierre. 

No VI eft la première ville des Etats de Gênes fur cette 

E iij 
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De Nie* à Gih«« , 

par 

le Col-de-Tende. 


Diüance 
en milles 
anglois. 

Temps 

en 

route. 

OlSElVATIONS LOCALES. 

à Voltaggio 

3 

iç 

b. min. 

3 IO 

De VoItaggioàCam- 

à Campo ? 
Marone (e) 3 

3 

IÇ 

2 40 

po-Marone, etl le parta- 
ge de la Bocchetta. Du 

à Glnoa (/) 

I f 

1 1 

1 4S 

Commet de la Bocchet- 
ta on a une vue très- 
avantageufe de Gênes 
& du vallon dans lequel 
coule le torrent de la 
Polcevera, qui rendoic 
le chemin impraticable 
quand il avoit plu deux 
jours de fuite ; mais 
depuis quelques an- 
nées, on a fait un beau 
chemin le long de la 
colline. 

CO A la Porte. 
(f) A S te. Mar- 
the. 

» •* f i 

. : . 

j. 

32 

i . .1 

3^6 

46 24 

» 


' ■ ■ • 

/ 



* 

f 







: 
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REMARQUES. 


route. Elle eft fituée dans une plaine entourée de montagnes. 
On y voit beaucoup de maifons très-agréables, où les riches 
Génois viennent paflcr l’automne. Sa population eft d’envi- 
ron 6000 âmes. 

Le paflage de la Bocchetta eft une route très-agréablement 
variée de jolis côteaux & vallons , & le chemin en eft fort 
bien entretenu. 

GÈNES , ville riche & fuperbe. Les églifes, les palais des 
Nobles , tout y eft de la plus grande magnificence. Les rues 
Neuve & Balbi (ftrada Nuova, ftrada Balbi) font appelées 
avec raifon des magafins de palais. La cathédrale eft d’ordre 
gothique , couverte de marbre noir & blanc. Les façades de 
plufieurs palais, entr’autres des palais Doria , Balbi , Du - 
razzo, Brignoli , font de marbre. Les églifes les plus remar- 
quables font l’Annonciade , San - Siro , ou les Théadns, 
Saint Philippe, les Jéfuites , Saint Ambroife & l’Eglife de 
Carignan. On admire dans VAlbergo un beau relief de Michel 
Ange , d’une Vierge foutenant un Chrift mort, & YAJJomp-. 
tion de la Vierge , en marbre blanc, par Puget , chef-d’œuvre 
de fculptiire. 
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Itinéraire 


De Gihii 

I 

| Drfhace | 

1 Temps | 

k 

I Poftes. 

1 en milles 

en 

tJX 

1 

l-lfiftlûis. ,| 

| rouie. 4 


Oi&nvATiont iocalii. 


De Genes 
à Campo- 
Marone 
à Voltaggio 
à Novi 
à Toktona 

àVoGHERA(û) 
à Broni (Jj) 
à Caftel-S. f 
Giovanni Ç 
à PïACEîTZA 
iFiortnzolafà 
à Borgo S. ? 

Donino $ 
i Caftel-Guelfty 
à P ARMA ( d ) 
à Sant’llario 
à Reggio (e) 
à Rubiera 


(a) An Maure, 

(b) A la Pofte , 
bonne auberge. 

(e) Bonne au- 
berg«. 

(rf) A la Pofte , 
bonne auberge , 
oft au Paon. 

(e) A la Pofte, 
benne auberge. 


2 

2 

2 

I 


~ <4 


2 

2 


1 

I 

ï 

I 

I 


II 

I 5 
15 
14 

y 

14 


14 

8 

7 

7 
6 

io 

8 


4° 

15 

45 

H 

?° 

j 

19 


h. nia. 

A un mille en deçà 
i 43' de Tortone on parte la 
Scrivia en bateaux : la 
chaifle parte à gué ; & à 
environ 6 milles de 
Tortone , & 4 milles 
avant d’arriveraVoghe- 
ra , on parte à gué le 
Üoiron , à moins qu’il 
ne foit débordé. 

A <; milles de Caftel- 
ïéS.-Giovani on parte 
> à gué le Tidone , tor- 
rent dangereux lorf- 
ç qu’il eft enflé. 

<ço A 2 milles en deçà de 
«l'gPlaîfance , on parte la 
Trebia en bateau, & 
30 quelquefois à gué. 

De Plaifance à Parme, 
beaux chemins plats. 
On parte le Taro à gué 
en été C & en bateau , 
quand les eaux font 
crues ) à 5 milles avant 
Parme. 

En Portant de Rubie- 
ra , on parte la Secdiia 
en bateau. 


2 20 


I IO 


d’une partie de l’Kürope. 
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REMARQUES. 


Près de Gênes, à Comegliano, M. Durazzo a bâti une 
maifon magnifique qui lui a coûté près d’un million avant 
que d’avoir commencé à la meubler. 11 y a de très - beau* 
tableaux dans les palais Balbi. & Durazzo. 

A 7 milles de Btbni , eft un ruifleau qui fépare les Etats 
du Roi de Sardaigne de ceux de Parme. 

Plaisance, jolie ville fituée fur les bords du Pô, dans 
une très-belle plaine , capitale du Duché de ce nom. Elle eft 
allez bien bâtie. On y voit de belles maifons. — D’ailleurs il 
n’y a rien qui mérite qu’un voyageur s’y arrête, fi ce n’eft 
la place où font deuk belles ftatues équeftres de Ranuce & 
d’Alexandre Farnèfe. 

Parme, belle ville & bien peuplée. La cathédrale eft magni- 
fique ; le palais des Ducs de Parme eft grand & bien bâti (*). 
Le grand théâtre eft le plus vafte qu’il y ait en Europe; il a 
300 pieds de long, & eft difpoféde façon que d’un bout on 
peut entendre le fon le plus bas de l’autre , & fi l’on élève la 
voix , il n’y a ni écho ni confufion. — La galerie du théâtre 
contient de beaux tableaux. Les plus beaux morceaux du 
Corrège font ici; fur-tout le tableau qu’on voit à l’Académie, 
où l’Enfant Jéfus eft représenté avec la Vierge, Saint Jérôme, 
Sainte Marie-Magdeleine & un Ange. Il faut voir aulfi les 
tableaux de ce peintrè à Sati-Sepolcro , à la Madonn a dd la. 
Scala , au Duomo } & à l’Académie , la Patenté de TrajarTlu*» 
Vellejens, fur une table de bronze. 

• * 

; 1 ; 1 ■ y - , 

CO Depuis la première publication de cet Itinéraire , on a abattu 
la plus grande & la plus belle partie de de palais. 
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Itinéraire 


iDe G i K e s 
à 

Boulogne. 

Portes. 

Diltance 
•a milles 
anglois. 

Tempe 

en 

route. 

OlSXlVATlONS lOCtllI, 




h. min. 


àMODENA(/)l 

I 

8 

2 IO 

Entre Modene & la 

à Ja Samoggia 

I 1 

12 f 

2 IO 

Sanioggia , à 4 - milles. 

à Bol OGHA(g) 

I î 

xo 1 

2 

de Modene, on parte le 


26 i 

19s £ 

12 3 3 

Panaro en bateau. 





Beaux chemins fur 

(/) A l’Auber. 

■v • 


-, 

les Etats du Pape. 

ge Ducale, inag- 





nifique auberge, 
(g) Aux Pèle- 

X 




xins , & à la lo- 

< j 




canda Reale , tou- 

' ' £ 




tes deux très- 





bonnesauberges. 

A 

* V 




•b 





« 



- 




♦ ‘ 


y 

. . . .U 
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*• ‘ *-<j 



•» 


Digitized by Google 



d’une partie de l’Euhope. 


75 


REMARQUES.’ 

Reggio, jolie ville, & confidérable, capitale du Duché 
de ce nom, qui fait partie de l’Etat de Modcne. On voit dans 
la Cathédrale un beau tableau d 'Aanibai Carrachc , mais en 
allez mauvais état. ~ 

Modène, jolie ville, bien bâtie; on y va partout fous des 
portiques. — Le palais du Duc eft magnifique ; il a quatre rangs 
d’architeélure , dorique, ionique, corinthien & compofé. 

Bologne , grande ville, riche, bien peuplée. On y compte» 
ço à 60,000 âmes ; elle a ç milles de tour : les édifices publics y 
font magnifiques, tant par l’archite&ure que par les ornemens; 
& après Rome, c’eft la ville d’Italie où y il a le plus de beaux 
tableaux. Elle a été , de tout temps , célèbre pour les Sciences; 
elle a une Univerfité fameufç, une Académie renommée. Son 
commerce eft confidérable. On y voit, entr’autres chofes , la 
Méridienne de S. Pétrone, tracée par Dominique CaJJini (*). 
Le Mufeum ou YInJiituto eft rempli de toutes fortes de curio- 
iités de la nature & de l’art. — Les plus beaux monumens d’ar- 
chiteéture à Bologne, font le palais Caprara , dont les appar- 
tenions font très-beaux ; la façade & l’efcalier du palais Fan - 
tucci-, la fontaine de marbre de la place del Gigante , par Jean 
de Bologne. Il y a auffi plufieurs beaux morceaux de fculpture 
de Jean de Bologne , entr’autres le Neptune de la Fontaine 
del Gigante , & un beau crucifix d’ivoire chez le comte Zam- 
pieri. Les plus beaux tableaux font dans la galerie du même 
Comte Zampieri. On y voit les travaux d'Hercule , par Car. 
raci , & plufieurs autres tableaux des trois frères de ce nom ; 
une danfe par ÏAlbane ; Saint Paul faifant des remontrances 


(*) En 1 776 , on a corrigé l’erreur qn’avoit canfée dans cette Me'ri- 
dieniïe l’aRaifTement du mur qui traHfmet par un trou les rayons du 
foleil;& à l’Eft de l’églife eft une infcription relative à cette corre&ion. 
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REMARQUES. 


à Saint Pierre, chef-d’œuvre du Guide } Abraham qui chafle 
Agar, & plufieurs autres de Gucrcino , & des grands Maîtres 
d’Italie. = Sainte Cécile , par Raphaël , à San- Giovanni in 
Monte. = Le martyre de Ste. Agnès dans l’églife de ce nom „ 
par Dominichino. Il y a de très-beaux tableaux du Guide , dans 
la magnifique églife de San-Salvator\ & dans l’églife des 
Mendicanti % eft Te beau tableau de Job fur le trône , par le 
même. Dans l’églife de S. Paolo, qui eft d’une archite&ure 
fort eftimée , on voit le chef-d’œuvre de fculpture d 'Algardi , 
repréfentant le martyre de S. Paul. On a une très- belle vue 
de Bologne, de l’églife de San- Michèle in Bofco , où l’on 
trouve deux beaux tableaux , l’un de Guercino , le B. Bernard 
Tolomei qui reqoit la règle de Con Ordre de la Sainte Vierge; 
& l’autre, une copie deTa Magdeleine du Guide , par Canutu 
Il y a dans cette églife de jolis portiques peints par Carlo 
Cignani} les cloîtres ont été peints par Lodovico Carraci. 

Il y a à Bologne deux tours remarquables : YAJxneUa & la 
Garifcnda ; la première , par fa hauteur prodigieufe , & fa ftruc- 
ture fvelte & déliée; la fécondé, qui n’a que 140 pieds, parce 
qu’elle eft penchante, & furplombede 8 à 9 pieds. J’ai monté 
a,u haut de YAjïneÛa , dont l’efcalier de bois ne vaut guère 
mieux qu’une échelle, & a environ ; 00 marches. 

En fortant de Bologne par la porte de SaragoJJa , fur le 
chemin de Lorette , on voit un portique de ; milles de long , 
qui conduit à la Santa Madonna délia Guardia , où fe voit 
une Vierge qu’on dit peinte par S. Luc. 

Je ne puis quitter Bologne fans parler de l’hofpitalité de 
fes habitans. On y fait l’accueil le plus obligeant aux étran- 
gers; il y a, beaucoup des plus -grandes familles d’Italie; les 
Caprara, Bianchi, Pepoli, Marulli, Lignani, Aldovrandi , 
Buon-compagni, &c. &c. 
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De Tenu 
à 

T O * T O N s. 

De Turin 
à Settimo 
à Chivafco 
à Crefcentino 
à Trino 
à Casai.e (a) 
à Alessan- 
DRI A ( b ) 
à Tortotia 


} 


} 


(a) Aux trois 
Rois. 

(è) Aux trois 
Rois. 


Pofles. 


I 

i i 
l i 

1 î 

2 t 


II 


Diltance 
en milles 
anglois. 


Temps 

en 

route. 


Obsebvatioks locales. 


~ t 

/ ? 


7 

10 

IO 

9 

20 


U I 


8o 


min. 


I 10 


ço 

30 

?o 


16 45 


Lorfque les pluies 
font fréquentes , les 
chemins deTurinàAfti 
font impraticables; & 
alors il vaut mieux 
prendre le chemin d’A- 
lexandrie, par Calai, 
quoiqu’il y ait quatreou 
cinq rivières à palier. 

En fortant de Turin, 
on pâlie la Doria fur 
un pont de pierre , & la 
' Stura fur un pont fixei 
de bateaux. A s milles 
de Settimo , on pâlie le 
Molone fur un pont de 
bateaux fixe , à moins 
l^u’il ne foit débordé; 
à un mille plus loin , 
\'Aajua d'Oro , en ba- 
teau ; & à 8 milles de 
Chivas , on palîe la 
Doria-Baltca fur un 
pont - volant. Avant 
d’arriver à Calai , on a 
encore le FÔ à palier 
fur un pont-volant , & 
le Tanaro fur un pont 
de pierre , pi ès d'Ale- 
xandrie. A un mille & 
au - delà d’Alexandrier 
on paffe la Bormida en 
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Casai, capitale du Montferrat; place autrefois très-forte, 
& qui a foutenu plufieurs lièges. 


Toktone, ville peu .confidérable. Elle eft fortifiée, & a 
une allez bonne citadelle fur une hauteur. 
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I T I N Ê R A I R 


Diftance Temps 
en milles en 
snglois. route. 


Ol SIS V AT ton s LOCA1SS. 


bateau & quelquefois 
à gué. 

Il eft bon d’obferver 
que, fur cette route , 
on perd beaucoup de 
temps à paflèr les riviè- 
ces, & que les. Poftes y 
font mal fervies. La 
route la plus courte & 
la mieux fervie eft 
celle de Milan, Lodi , 
Piacenza , fur - tout 
quand on a befoin de 
beaucoup de chevaux. 


Remarques. 
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N É R 

A I 

R E 

BeBoiocm. 

k 

F LO UN CE. 

Portes. 

Dirtance 
en milles 
anglois. 

Temps 

en 

* route. 

OSSSIV ATIORS LOCALES. 


De BoloO 

CKA > 

' Pianoro j 

Loiano (a) 
à Feligara * 
à Cubillario 
à Monte-Ca- - ) 
reli ; 

aile Mafche- f 
re (b) | 

à Calïagiolo J 

(o) On peut, fi 
l’on veut, s’arrê- 
ter à Loiano, mais 
en y eft fort mal. 

¥ A moitié che- 
min de Feligara 
à Cubillario ,eft la 
dogana à Fietra- 
j«a/a,où l’on peut 
coucher delà mê- 
me manière qu’il 
eft expliqué cii- 
deffous,pours’ar. 
rêter aile Mc\f- 
chcre. 

(ft) Comme il 
n’y a point d’au 
treaubergefurla 
route , on divife 
la route en deux, 
afin de coucher 
aile Alafchere, & 
l’on paie alors la 
dépenfe des che- 
vaux Si des pof- 


i i 


i f 


10 

9 

7 

S 


4 

3 


I SS 


s® 

3 ° 

2S 


io 

40 


Vallée dans laquelle 
le chemin eft prefque 
toujours au fond & 
plat. 

De Pianoro à Loiano 
on aune vue très-éten- 
due de la chaîne des 
Alpes, d’Yvrée, Milan, 
Vérone , & de la plaine 
du Padouan , du Pô & 
de la mer. 

En allant à Loiano , 
& à la pofte fuivante , 
on va toujours en mon- 
tant. 

De Cubillario à Caf- 
;agiolo , on va , la plus 
grande partie du che- 
min , en defeendant. 
Belle vue de l’auberge 
delle Mafchere. Les 
chemins font fort bons 
fur cette route. 


• / 
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REM A,R Q U E S. 


Près le village de Pictra-mala , à 4 milles de Feligara , 
dans un terrein pierreux, bas & enfoncé entre des rochers, 
fe voit une efpèce de volcan toujours enflammé , fi ce n’eft 
dans les cas de très-grandes pluies : c’eft une flartime claire 
qui s’élève, dans un efpace de 12 à iç pieds en tout fens, 
de la furface de la terre , fans aucune fente ni cavité apparente. 
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R E 

le Bolocke 

* 

Fiomci. | 

Polies. 

Diflance 
co milles 
anglois. 

Temps 

en 

route. 

OiSItVSTlOttS LOCSLIS. 

à Fontebuona 

I 

7 i 

1. min. 

1 3 S 


àFlRENZE,OU 
Florence (<0 

I 

8 ; 

1 30 



9 

63 ï 

14 1$ 


tillonsfurlepied 
d’environ un fe- 
quin , pour lix 
chevaux & deux 

S * 11 J j * •* \ 

Ji i , ,i. ' * 1 


. » 1 * 1 

poftillons. 

On peut encore 
coucher dans un 
couvent de Bé- 
nédictins , près 
Loiano, àunlieu 
appelé Scarica- 
l'a/hit. 

(c) Chez Meg- 
git Anglois,- chez 
Vaninï , fur le 
Quai de V no. 

« 


V 


% 


Digitized by Google 


d'une ïartie de l’Europe. 85 

REMARQUES. 


Florence, belle & grande ville fur l’Arno, fituée dans une 
plaine charmante , entourée de côteaux très-agréables. On y 
compte rço églifes, 17 places publiques, & près de 80,000 
âmes , fuivant que me l’ont affuré des perfonnes inftruites. Il 
faudroit compofer un livre pour en bien décrire les beautés. 
Le palais Pitti , où demeure le Grand-Duc, la galerie, 1 k 
cathédrale ( Sainte Marie in Fiorc ) fon Campanile bâti par le 
Giotto , & le baptiftère , font les monumens qui frappent le 
plus un étranger. Dans le palais Pitti , dont l’architeélure d’or- 
dre ruftique offre un coup-d’œil impofant , on voit d’affez belles 
ftatuesdans les cours» & dans les appartemens, de très-beaux 
tableaux , furtout le fameux tableau de Raphaël , connu fous 
le nom de Madonna délia Scdia , & une quantité prodigieufe 
d’autres beaux tableaux du même maitre , du Guide , de Guer- 
cino , à! Andrea del Sarto , de Parmegiano , Pietro Cortona , 
&c. Du côté des jardins de Boboli , qui accompagnent le palais 
Pitti, eft une autre façade fort belle; dans ces jardins on 
voit de très-belles ftatues , entr’autres une ftatue de Neptune 
dans une cdnque de granit d’Egypte , d’une feule pièce de 
pieds de circonférence» & furtout le groupe plein d’expref- 
fion d’Adam & Eve, de Michel- Ange Nacarini. Dans ces 
mêmes jardins eft la ménagerie, où il y avoir des autruches 
quand je l’ai vue , & des moutons dont les queues pefoient jo 
livres. Dans la cathédrale, on remarque furtout le dôme, que 
Michel- Ange lui - même ne fe laffoit point d’admirer , les bas- 
reliefs autour du chœur. Du haut du campanile , tour quarrée 
de deux cent quatre-vingt pieds de hauteur, avec des pans 
faillans & arrondis, entièrement revêtue de marbre blanc, rouge 
& noir, par compartimens , on découvre tous les environs de 
Florence , qui forment des points de vue aufli agréables qu’éton- 
nans. Près de la cathédrale eft un édifice appelé le Baptiftère , 
dont les portes de bronze font admirablement bien fculptées 
& cifelées par Lorcnzo Ghiberti, Outre les ftatues qui font à 

F iij 




Digitized by Google 



$6 


Itinéraire 


REMARQUES. 


la porte & dans la cour du vieux palais ( entre lefqueliès on 
remarque David , par Michel-Ange , l’enlèvement d’une Sabine 
en marbre , par Jean de Bologne , & le Perfée en bronze de 
Benoenuto Cellini ), on en voit de belles dans l’intérieur , fur- 
tout dans la falle du Confeil. On voit dans l’églife des Carmes 
la chapelle des Corjïni , où font deux bas-reliefs magnifiques 
de F ugini , & dont la coupole eft peinte par Luca Giordano. 
Il y aaufli de très-beaux tableaux dt Majàccio , peints depuis 
plus de 900 ans-— Dans l'églife du Saint-Efprit , le grand autel 
eft d’une très-belle architecture. = A San-Lorenzo , on admire 
la magnifique chapelle des Médicis , & le répofitoire des tom- 
beaux, où font de très-belles ftatues de Michel-Ange , de qui 
eft aufli l’architecture du vaifteau de la bibliothèque. = Les 
vitrages de cette bibliothèque font très-bien peints. = L’églife 
de S. Marc mérite auflî d’être vue ; les Dominicains y vendent 
d’excellcns parfums. En différens endroits de la ville , on trouve 
de très-beaux morceaux d’architeéture & de fculpture , tek que 
les palais Riccardi , Strozzi , Corfini , Capponi , & la colonne 
dorique, place ducale. = Le bas- relief d’un piédeftal de Bandi- 
nelli , place San-Lorenzo , le Centaure tué par Hercule , de 
Jean de Bologne , &c. = La galerie eftremplie de chefs-d’œuvre 
de fculpture : on y voit, parmi les ftatues antiques, celle de 
Diane , Vénus Portant du bain , Vénus Gcnitrix, Vénus Vi£lrix y 
autrefois dans la tribune; l’Athlète, Cupidon & Pfyché, Gany, 
mède, Bacchus & un Faune, Vénus & Mats, Endimyon , 
Pomone , Mercure, Léda , Hercule luttant avec le Centaure , 
une Bacchante d’une grande légéreté , deux Agrippines aflifes , 
une idole étrufque, un Prince étrufque, ou Lucumone ; & 
parmi les ouvrages modernes , on admire le Bacchus de Alichel- 
Ange , & la fameufe copie du Laocoon , par Bandinelli. Dans 
une des chambres de la galerie , que l’on appelle la Tribune , 
font les belles ftatues de la Venus de Médicis, Y Apollon , le 
Faune danfant, les Lutteurs , Y Emou leur , le fameux tableau 
de la Venus de Titien , repréfentant fa femme nue fous la figure 


Digiti 


1 by Google 



d’une partie de l’Europe. 87 

R E M A R Q U E S. " 


de Vénus; S. Jeaft dans le défert , par Raphaël , petite Ma- 
donnak genoux, du Corrèze; & plufiçurs tableaux de Rubens , 
& d’autres grands Maîtres. Dans une autre chambre , auili joi- 
gnante à la galerie , eft le beau cabirlet des médailles grecques 
& latines , & des médaillons en bronze , qui eft une des plus 
belles fuites de médailles en Europe ; & la belle collection des 
camées & pierres gravées ; & à côté , dans lâ falle des Peintres , 
eft la jolie ftatue de Vénus Portant du bain. =± ïl ne faut pis 
manquer défaire attention au beau pontcfe la Trinité, qui a 
fervi de modèle à celui de Neuilly , près do Paris. 

A environ 2 milles de Florence, eft le Poggio Impériale , 
où l’on trouve de très-beaux tableaux, & une ftatue de marbre 
d’ Adonis , par Michel-Ange. 

A 6 milles de Florence eft un jardin fort agréable , appelé le 
Pratolino , où l’on voit la ftatue de l’Apennin, de 60 pieds 
de haut en proportion , & plufieurs grottes où fonc pratiqués 
de curieux jets d’eau. 

Depuis la première édition de cet Itinéraire , le Grand-Duc 
a fait venir de la Villa Medici k Rome , lé fameux groupe de 
Niobé , ouvrage admirable , attribué à Scopas , à il a fait bâtir 
dans la galerie une falle magnifique , exprès pour l’y placer. 
On a auift tiré l’Apollon de la Villa Mcdici, pour le mettre à 
côté de la fameufe Vénus de! la Tribune, ainfi que la Vénus 
Portant du bain , qui eft dans la falle des Peintres. 

Dans la falle où eft la Carte de la Tofcane , eft un Herma- 
phrodite antique , qui, félon quelques-uns, ne le cède point à 
celui de la Villa Borghefe (,*). 


( ¥ ) On voit anffi dans le Garde-meuble, an vieux Palais, le riche 
tréfor de là maifon de Médieis , qui ne le oède à aucun en Europe , s’il 
ne les furpaiïe tous. 

Depuis quelques années , le Grand-Duc a fait de très-beaux établif- 
femens , avec autant de jugement que de magnificence ; entr'autres le 
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De Florenceà Sienne, 
eft un pays charmant 
de collines , de vallons 
couverts de vignes & 
d’oliviers. 

La route en eft: très- 
belle. ’ 

De Sienne à Monta- 
rone, chemin plat dans 
une jolie vallée. 

A deux milles de la 
Scala , on voit Monte - 
pulciano , dont le vin 
eft tant vanté par Redi y 
dans fon Ditirambo. 

Près de Radicofani eft 
Chiufi, autrefois Clu- 
Jium, capitale desEtats 
de Porfenna. 

De la vallée deSienne 
à Ponte- Centino , on 
trouve beaucoup de 
montagnes peu ferti- 
les, & l’on a beaucoup 
à monter & à defeen- 
dre ; la route en étoit 
fort belle en 1769 , 
mais je l’ai trouvée gâ- 
tée en 1777. 
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Il y de très-grandes & belles maifons à Florence , entre 
autres celles du Marquis Riccardi , du Duc Strozzi , du Prince 
Corfini , & du Marquis Capponi-,& un beau cabinet de Phyfu 
que expérimentale, chez Milord Cowper. Voyez T autre route 
de Florence à Rome, pag. ioz. 

Sienne , ville célèbre de laTofcane; on y compte 16 à 17 
mille âmes. La cathédrale , quoique gothique, eft un ouvrage 
achevé ; elle eft toute revêtue de marbre noir & blanc en dedans 
& en dehors: devant le parvis font deux colonnes antiques de 
porphyre. Dans la chapelle Chigi , font deux très-belles ftatues 
de Sainte Magdeleine & de S Jérôme , par Bernini , & 8 colon- 
nes de verd antique ; on y montre aufli ufte Madonna , que l’on 
affine avoir été peinte par S. Luc. Le bénitier eft d’un beau tra- 
vail grec : la chaire eft d’un beau marbre d’Afrique , & les bas- 
reliefs , furtout ceux de l’efcalier , en font admirables. Le pavé 
de cette églife eft partie gravé & partie mofaïque. On y voit 
aufli la ftatue d’Alexandre VII , par Bernini , & deux beaux 
tableaux de Carlo Maratti , dans la chapelle Chigi. Dans la 
bibliothèque , près l’églife , eft un groupe , très-bien travaillé ; 
des trois Grâces, en marbre blanc, que l’on dit, je ne fais 
pourquoi , être de Sophronique , père* de Socrate ; & dans cette 
mêmefalle font les ouvrages à frefque de Raphaël , Pcrugino 
& Pinturricchio. La tour du Palais de la Seigneurie eft très-éle- 
vée ; & du fommet de cette tour , on a une belle vue qui s’étend 
jufqu’à Radicofani. La place où eft le Palais de la Seigneurie, 
eft et) forme de coquille, dont les ruifleaux font les arrêts, & 
un égout le noyau. On ne doit pas négliger devoir l’intérieur 
de l’églife des Auguftins , où font beaucoup de tableaux de 
l’Ecole de Sienne, peu connue hors de cette ville, & bonne; 


Cabinet cThiJloire naturelle , qui rcynit touî les genre! , & fera l’un des 
plus complets qui exiftent. 
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Le lac de Bolfena à 
3 o milles de tour, & 
eft environné de colli- 
nes charmantes, cou- 
vertes de beaux bois de 
chênes. 

De MonteEafcone à 
Viterbo , on defeend 
toujours. 

La Montagna eft le 
Mens Ciminusi on y 
vatoujoursenmontant. 

Ronciglione eft fur 
les bords du lac Vico , 
Lacus Ciminus. 

De Monte - Rofi à la 
Storta , on fait une 
grande partie du che- 
min fur l’ancienne Via 
CaJJta , toujours en def- 
cendant. 

De Baccano ,à 16 mil- 
les de Rome, on com- 
mence à voir la boule 
de la croix de S. Pierre, 
& l’on va toujours en 
defeendant. 

Toute la route de Ra- 
dicofani à Rome eft fort 
mal entretenue, & fou- 
vent dangereufe, fur- 
tout dans les defeentes. 
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J’autel de cette églife eft bien travaillé. Dans l’églife des Domi- 
nicains eft le tableau de la Madoma de Guy de Sienne , peint 
çn 1221. Ilyadans cette ville un Cajino , où s’aflemble la 
Nobleûe, hommes & femmes. On fait voir auiïi aux étranger* 
la maifon des fioçins, originaires de cette ville. 

Rome, grande & magnifique ville , a 13 milles de tour, Se 
contenoit, en 1767 ,159,790 habitans, fans compter les Juifs, 
Les églifes , les palais , les maifons de plaifance , les antiquités , 
les ruines, tout, dans cette ville, témoigne en faveur de fa 
grandeur ancienne & moderrie. Je ne ferai qu’indiquer ici les 
chofes les plus remarquables ; quand on eft à Rome, on ne 
manque ni de livres ni d’interprêtes qui vous dirigent dans vos 
recherches. == Saint Pierre eft non-feulement la plus belle églife 
de Rome, mais le plus bel édifice du monde. Le périftile qui 
règne autour de la place, les deux fuperbes fontaines , l’obéli£ 
que au milieu , la façade , la coupole élevée de 6% toifes (*) , 
iufqu’au fommetde la croix, font un effet inexprimable fur 
les âmes fenfibles au fublime & au beau, Les belles proportions 
qui fpnt obfervées dans l’intérieur de cette fuperbe églife , font 
que , toute vafte qu’elle eft, l’efprit faifit fans peine toutes les 
parties qui fe préfentent à la vue , & l’on n’eft étonné de la 
grandeur de ces parties , que lorfqu’entrant dans le détail , on 
les trouve fort au-deffus de ce qu’on les avoit imaginées. La 
baldaquin dp- bronze, de 12s pieds de haut, les bas-reliefs, 
les tableaux, les ftatues, tout enfin ce que Saint Pierre ren- 
ferme, exigent au moins plufieurs jours pour les bien exami- 


(*) L’aiguille de Strasbourg* «9 toifes 1 ponce jofqu’an-delTus de la 
croix , & 71 toifes c pieds 4 pouces en comptant la croix ; la hauteur de 
la plus grande pyramide eft de 77 toifes & demie. Celle de Saint Paul 
de Londres , de 53 toifes j celle des tours de Notre-Dame de Paris , de 
34 toifes ; de la flèche des Invalides , de 54 toifes. La longueur exté- 
rieure de Saint Pierre eft de 1 10 toifes , & celle de Saint Paul de 78. 
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ner. Apres Saint Pierre , les deux plus belles églifes de Rome 
font Santa Maria Maggiore (*) , & Saint Jean de Latran. San. 
Paolo eft hors de ia ville; San Pietro in Vincoli , où eft la 
fameufe ftatue de Moïfe , par Michel-Ange ; Sainte Agnès dans 
la place Navone , où fe voit le beau telifdd'Algardi, repréfen- 
tant Sainte Agnès nue , couverte de fes cheveux ; ce morceau 
eft admirable. San Girolamo délia Carità , où eft le chef-d’œu- 
vre de Dominichino , le Saint Jérôme communiant. = La Tri - 
nità de ’ Pellegrini , pofsède un beau tableau d’une defcente de 
croix, par Volterra. Sainte Croix en Jérufalem, Santa Bibiana t 
où l’on voit le chef-d’œuvre de Bernini , une belle ftatue de 
Sainte Bibiane , d’une draperie admirable. A Santa Madonna 
rlelia Vittoria eft une autre belle ftatue du même auteur , Sainte 
Thérèfe en extafe. La magnifique églife de Saint Ignace, celle 
de Gesù , où font quatre colonnes de lapis-lazuli , & deux beaux 
groupes de le Gros , & de Teudona ; & l’ églife des Capucins 
qui renferme le beau tableau du Guide , répréfentant l’Ar- 
change vainqueur de Satan. = Parmi les palais fans nombre qui 
embelliffentRome, ondiftingue le Vatican, bâtiment immenfe 
où font confervés les tréfors les plus précieux de l’antiquité 
& des grands hommes des derniers fiècles ; entr’autres le Mu- 
fëum , commencé par le Pape Ganganelli. La bibliothèque eft 
célèbre par la quantité prodigieufe des manufcrits qui y font. 
On y trouve auifi un fuperbe camée d’Augufte , & la magni- 
fique colleétion des médaillons en bronze, en or & en argent, 
f&ité par le Cardinal Alexandre Albani. En tableaux , on remar- 
que V Ecole d'Athènes', plufieurs autres ouvrages en frefque de 

■ — - ■ ■■-■■-- . ■ — — 

• * * / 

( ¥ ) On y remarque fur-tout la magnifique chapelle de la famille 
Borgbefc , & devant la fiaqade , l’élégante colonne de marbre , d’ordre 
corinthien, qui eft regardée comme un modèle en ce genre. On croit 
qu’elle appartenoit au Temple de la Paix., 
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Raphaël , Sc fes Arabefques que l’on a gravés & publiés depuis 
peu. Dans la chapelle Sijlina eft le Jugement univerfel , de 
Jfiichcl- Ange y d’une compofition & d’une expreffion éton- 
nante. Du boutd’une galerie de 1200 pieds, fe voit une belle 
ftatue couchée, dite Cléopâtre ,• & dans le oortile del Belvederc t 
font \ Apollon, que l’on regarde avecraifon comme la plus belle 
flatue de l’antiquité, 1 eLaocoon, le Méléagre , appelé aulU 
Antinoüs (*). = Monte-cavaUo eft un autre palais où les Papes 
réfident. = Le palais Barberini eft d’une très-belle architecture 
de Bernini ; on y voit la Magdeleine du Guide , les Joueurs de 
Caravaggio , & beaucoup d’autres beaux tableaux ; & en fculp- 
ture , le beau Faune dormant , un joli groupe de fculpture grec- 
que , d’Atalante & Méléagre. = Le palais Borgheje eft très- 
fpacieux , en forme de clavecin , bâti par le célèbre Bramante : 
la colonnade de la cour eft allez belle. Il y a un nombre infini 
de beaux tableaux , quelques beaux morceaux de fculpture , 
& de fuperbes tables & autres ameublemens en porphyre rouge, 
albâtre fleuri, &c. Au haut du palais eft un appartement déli- 
cieux de la Princefle Borghefe , orné de grands payfages de 
Vernet , qui ont tant de vérité , qu’en entrant dans l’apparte- 
ment où ils font, on croit être en pleine campagne. Le palais 
Rofpigliojt pofsède le fameux tableau de V Aurore, par le Guide » 
Le palais Colonna eft très-riche en tableaux des premiers Maî- 
tres , dans tous les appartemens , & furtout dans une galerie # 
que l’on peut bien regarder comme la plus belle & la plus riche 
qu’il y ait en Europe. Dans les jardins Colonna font les ruines 
des bains de Conftantin , & celles du temple du Soleil ; une 
corniche merveilleufenient bien travaillée, qui fe trouve dan» 


(*) Depuis la première édition , le Pape Ganganelli a fait faire une 
très-belle collection d’antiquités qu’il a placée au Behedère , où fe 
trouve entr’autres le MMagre , qqi eft regardé comme la fécondé 
ftatqe après l 'Apollan. 
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ces jardins , & que l’on croit avoir appartenu à une des colon- 
nes de ce temple, donne à juger, par induction , de l’énorme: 
groffeur & de la beauté du travail de ces colonnes. = Le palais 
Aldovrandini , où fe voit le plus beau monument de la pein- 
ture antique, connu fous le nom des Noces Aldovr andines , 
tableau où la beauté du deflin paroit dans la plus grande per- 
fection. = Le grand palais Farnçfh qui pofsède l’Hercule dit 
Far nef en , de Glycon ; à fes pieds eft l’urne trouvée dans le 
tombeau de Metella , à Capo di bove ; la Flore , dont la dra- 
perie eft juftement admirée , toutes deux dans la cour; & dans 
la galerie , les buftes d’Homère , de Mithridate; furtout le beau 
buftede Caracalla , morceau defculpture exquis; le triomphe 
de Bacchus, & la Galatée d ’ Annibal Carracci , &l’hiftoirede 
Perfée & d’Andromède, du même Peintre, eftimés les ouvra- 
ges les plus parfaits qu’il y ait en frefque : on voit aufli dans une 
petite cour près de ce palais, le fameux groupe del Toro Far- 
nef e. Au petit palais Farnçfe , autrefois jardins de Geta, il y 
avoit la ftatue d’Agrippine aflife , qui paroit méditer d’un aie 
trille (*); ici l’on voit la Vénus Callipyge , & dans la Logia 
Fhiftoire de Cupidon & Pfyché , & le Banquet des Dieux , peints 
par Raphaël, aidé de fes élèves. Près du petit palais Farneft 
eft le palais Corfni , dont la bibliothèque eft très - belle , & 
rendue publique. J’ai vu le maître de ce palais donner à l’Em- 
pereur , le 27 IVlars 1 769 , un bal & un fouper de çoo couverts , 
fervi chaud ; pour lequel le Prince Corfni me dit n’avoir em- 
prunté ni vaiflelle , ni linge, ni porcelaine; ce qui peutfervir 
$ donner une idée de la magnificence des grands Seigneurs 
Romains' ( + ). Le Prince Doria donna auffi quelques jours 
après (le 2 Avril) un bal paré, pour lequel il fit de fa cour 


(*) Elle a été tranfportée à Caferta. 

(t) J’ai vu à Rome le Grand-Duc & la Grande -Duchsfle de 
Ruffie, en Février & Mars 178a. 
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( qui a 80 pieds en quarré ) une falle magnifique , en élevant le 
plancher à la hauteur de la galerie du premier étage , qui règne 
autour de la cour , & abattant les fous-baffemens des fenêtres , 
afin d’en faire des portes pour communiquer parla galerie aux 
appartemens; &ce qu’il y eut d’ étonnant, c’eft que tout cela 
fut fait en trois jours. Le 26 Mars , la façade de Saint Pierre , la 
coupole, le périftile , tout ce vafte édifice fut illuminé en qua- 
tre minutes , au fignal donné. = Parmi les palais qui portent le 
nom de Villa dans Rome, la Villa Aledici , fituée fur les rui- 
nes des jardins de Lucullus , mérite d’être citée la première , 
par le grand nombre des tréfors de l’art de tous les genres 
qu’elle pofsède; la galerie & les jardins font ornés des plus beaux 
monumens de la Üculpture des anciens : le groupe de Niobé 
& de fes enfans, par Scopas , s’y trouvoit lorfque j’étois à 
Rome; mais le Grand-Duc l’a fait tranfporter à Florence. Sous 
les portiques de la Villa Negroni font les belles ftatues de Sylla 
& Marius ; il y a des jardins champêtres à cette Villa , de $ 
milles de tour , où l’on a trouvé dernièrement les ruines de plu- 
fieurs maifonsavec de très-jolies peintures en frefque. La Villa 
Mattéi offre une très -belle colle&ion de ftatues. La Villa 
Ludovifî eft fituée fur le mont P in cio , près des ruines du cirque 
& des jardins de Sallufte; on y voit l’Aurore de Guercino , au- 
deffous du même fujet traité par le Guide i & en fculpture , un 
groupe antique , dit du jeune Sénateur Papirius & fa mère (*) ; 
un autre d’Aria & Petus; un groupe de l’enlèvement de Profer- 
pine , par Bernini. La Villa Madama eft agréablement fituée, 
il y a un théâtre de gazon pratiqué dans un bois près de la mai- 
fpn , fur lequel on prétend que l’Aminte du Tajfe fut repré- 
fenté pour la première fois. La Villa Borghefe , aux portes de 
Rome, eft un édifice très- vafte, dont les façades font revêtues 


‘ O Mais qui repréfente plutêt Phèdre & Hyppolitc. v 
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de très - beaux bas - reliefs antiques , entre lefquels en eft un 
remarquable de Curtius fautant à cheval dans le gouffre. Au- 
deffus de la porte de la falle eft un bas-relief de cinq figures 
qui fe donnent la main : c’eft dans cette Villa que l’on voit le 
fameux Gladiateur combattant , par Agathias d’Ephèfe ; Corio- 
lan & Yéturie, l’Hermaphrodite, Sénèque mourant dans le 
bain , un groupe des trois Grâces , femblable à celui de Sienne; 
un Centaure domté par l’Amour ; Ænée & Anchife , de Bernini g 
Apollon & Daphné, du même. Enfin on va voir la Villa Albanie 
que l’on peut bien appeler le Temple du goût & des richeffes : 
il n’y a rien de fi riche & de fi achevé dans Rome ou aux envi- 
rons. Les plus belles ftatuesy font fans nombre , ainfi que des 
morceaux merveilleux de fculpture dans les marbres les plus 
riches ; les compartimens des pavés des appartemens d’en-haufc 
font en verd antique , en lapis lazuli , en albâtre fleuri , & autres 
marbres précieux ; il y a une colonne d'albâtre fleuri , d’une 
feule pièce, morceau unique; les pilaftres de quelques cham- 
bres font ornés de camées antiques : mais ce qu’il y a d’inefti- 
mable , eft un bufeü Antinoüs en bas-relief, au-deffus d’une 
cheminée, que les connoiffeurs eftiment à jufte titre le plus 
beau bas-relief de l’antiquité. Le Cardinal Alexandre Albanie 
le meilleur juge des beautés de l’antiquité , a paffé cinquante 
ans , & employé des fommes confidérables à réunir tout ce que 
cette magnifique Villa renferme. En parlant des palais, je 
n’aurois pas dû omettre le palais Giujliniani & le palais Spada . 
Dans le premier, la galerie offre de très-belles ftatues , entre 
autres une Minerve, qui eft la plus belle que l’on connoiffe de 
cette Déeffe; & près del’efcalier eft le bas-relief d’Amalthée , 
nourrice de Jupiter , qui peut entrer en concurrence avec l’Am- 
tinoüs de la Villa Albani. Dans le fécond eft la ftatue de Pom- 
pée , & la même au pied de laquelle Céfar tomba affafliné ; elle 
a été trouvée dans la rue des Leutarii. Je n’entreprendrai pas 
d’indiquer même toutes les beautés dans tous les genres qui 
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fe trouvent au Capitole ; mais je ne puis paffer fous filenee ld 
. ftatue équeftre de Mare - Aurèle devant l’édifice, les Rois 
captifs dans la cour , la ftatue colofTale d’Augufte fous le porti- 
que de la cour, la colonne roftrale de Duillius; & dans l’in- 
térieur, la ftatue colofTale de Pyrrhus, le tombeau de Sévère, 
les ftatues d' Antinous , des Centaures de bafalte , le Gladiateur 
mourant, la belle colonne d’albâtre; & le chef-d’œuvre de 
l’art de la mofaïque * ce tableau des trois pigeons qui fe jouent 
fur le bord d’un baffin plein d’eau , fi élégamment décrit par 
Pline, qui l’attribue à Sofas de Pergame* Ce précieux monu- 
ment del’induftrie des Anciens , & de leur9 connoifTancés dans 
l’art de la peinture , fut trouvé à Tivoli, dans les ruines de la 
maifon de plaifance d’Adrien , par le Cardinal Furielli , & vendu 
au Pape qui le donna au Capitole. Les fontaines de Rome ne 
font pas moins remarquables que les autres édifices de cette 
grande ville : entr’autres on voit avec admiration la fontaine 
Trevi , AquaFclict , Fonte Paolino , ou Aqua Paola , près de 
laquelle eft le beau tableau de la Transfiguration , par Raphaël , 
à S. Pierre in Montorio , & un joli temple de Bramante. Pour 
pafl'er des édifices modernes aux monumens de l’antiquité, 
nous nous arrêterons premièrement au Panthéon, bâti pat 
Agrippa, à préfont Santa Maria délia Rotonda , qui eft le 
mieux confervé dans Rome. La coupole a fervi de modèle à 
toutes celles qui ont été bâties depuis; le portique, de hfplus 
grande beauté , eft foutenu par des colonnes de granit d’une 
feule pièce ; le cadre de la porte eft d’un feu! morceau de mar- 
bre ; l’intérieur de l’églife eft orné de très-belles colonnes d’or- 
dre corinthien ; les niches font dans la proportion recomman- 
dée par Vitruve , ce qui fait conjecturer qu’il a été l’architefte 
de ce temple : on monte furie toit, pour admirer l’effet de là 
vue en dedans par la lanterne. Le Colyfée , Ou l’amphithéâtre 
bâti par Vefpafien, a quatre rangs d’ architecture ; quelques- 
uns difent avec les quatre ordres , mais je n’ai pu les apperce- 
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woir. Le maufolée d’Adrien , à préfent k châlean S. Ange , le 
■pont Ælien , bâti par Adrien , le maufolée d’ Augufte , près de 
Ripetta -, les arcs de triomphe de Sévère, tde Titus, de Conf- 
tantin., de Janus , deNéron , de Dtufus. = Les ruines des tem- 
ples de Giove Stator, de Giove Tentante , de la Concorde, de 
la Paix,d’Antonin&cleFauftine, Au. Soleil & de la Lime ; celui 
-de Romulus , appelé San Toto , celui de Rémus & Romulus, 
ou Saint Côme & Saint JDamien; le temple de Pallas , près le 
JF oro di Nerva , le temple de la Fortune virile , celui de Vefta. 
Les ruines des thermes de Dioclétien , dont la partie nommée 
JCiJies , ou cequi compofoit les portiques du Gymnafe , fait la 
grande pièce de l’égljfe des Chartreux. On y voit quatre colon- 
ies de granit oriental antique, chacune d’une feule pièce, 
■d’une Fauteur & d’un poids qui fait que l’on a peine à com- 
prendre comment les Anciens avaient les moyens d’apporter 
des maffesauffi énormes d’tune aufii grande diftance. = Ruines 
■des palais des Gé&r-s fur le mont «Palatin , dans les jardins Far- 
7 }eje. Près de-là font les ruines ides Jbains de Livie, avec de9 
ardftes de la peinture à frelque, en or &avur. Près de-là fe 
montre la Situation de la maifim de Romulus. = Ruines du 
théâtre de Pompée , près la Curia Pompeii , où fut tué Céfar. 
Ruines du théâtre de Marcellus. = Toutes les ruines du Forum 
Rnmanum,, ou Campo vaccino ; du pont d’Horatius Codes , 
-ou pont Sublidus , & du pont Palatinus. — Ruines du Circus 
maximu s , de la Curia OJiilia , des trophées de Marius, de 
J 'Aqua Manda , de l’arc de Gai lien, du portique de Philippe 
JSc de celui d’Oétavie, de la Villa & de la tour de Mécénas , 
près de S. Vito , & l’arc G’allien , près de S. Martin del Monte. 
■se Ruines de Minerva médita , du temple de Vénus & de Cupi- 
Aon , de l’amphithéâtre Cajirçnfi , des aqueducs de Y Aqua 
Claudia, des thermes de Car acal la, des thermes de Titus, ou 
les fept jfalïes. Tombeaux de la famille Aruntia , dans une vigne 
près du temple de Minerpa médita Aruntius étoit Conful 



< 


Digitized by Google 



Digitized by Google 


\Vo" 



» 

: •. Â ■ 

( : /.»//•,) 

( rtS,i ( 


Wiwiqtfuuit 
f. fnmciucn 


TrASLAIKNUS J jACUS 


LAGO ni PkIUîGIA 


d l'olvcu 




LF, LAC IRASIMENE 


KT Sh'S K X nRO?>S 


Milles 


J f '7 

1 2 *' 4 . / I 

A Pntnura Je/ f S\rinfuc/ici(c . B Fiiunc Jt Jonque . C (yUiuauJi a . il 

1) Il y „ fout fou dcToir.-ftu t'Ianunku<mtnif>ar *r «w ^ tlrmtO. | 
J~oyct fo /’Ut/r- ,) 1 ) . . ■* 1. U .J u/t/.r. -ï^MBaol 1 1 


d’une partie de l’Europe* 99 

. 

REMARQUES. 

fous Tibere (*). = Cloaca majjica , bâti par Tarquin. Ruines 
du tombeau de Metella , dites Capo di bovc\ cirque de Cara- 
calla. = Temple de l’Honneur & de la Vertu. = Maifon de 
Cicéron. = Temple du ridicule , de la Fortuna mulicbre ; tem- 
ple & autel de Bacchus , fontaine F.gérie , fépulcresdeScipion» 
de Camille, four d’Horace , des Affranchis de Livie ; temple 
de Bacchus, près Sainte Agnès, hors de la ville, où fe voit un 
très-beau farcophage fculpté en porphyre : ce temple eft une 
coupole fout;enue par vingt-quatre colonnes doubles de por- 
phyre. = La prifon de Jugurtha, appelée Carcere Marnmcrtino 
ou Tulliano , dans laquelle on dit que S. Pierre fut détenu. Je 
ne veux pas omettre de parler des obélilques de ia Porta del 
JPopolo , de celui qui eft couché au champ de Mars , que l’on 
appelle Obclifco orario , qui a 122 palmes de hauteur; il étoit 
d’une feule pièce, & offre des figures très -bien fculptées en 
creux. 11 ne fout pas manquer de voir encore la galerie de S. 
Ignace , ou le Mujeum Kircherianum ; 8c , fi l’on peut, le beau 
camée du Duc de Bracciano , en agathe onyx, de fix pouces 
fur quatre & demi, repréfentant Alexandre & Olympie, ou- 
vrage de Pyrgotelcs (f) , & le fomeux camée de Cicéron , que 


(*) Le tombeau des Scipions , près la porte Càpena , ou S. Sébaftien. 
J’ai publié une table généalogique de cette famille , & le Pape m’a 
foitpréfentde la bague d’un des Scipions , trouvée dans leur fépulcre. 

(+) La belle colle&ion des médailles & médaillons en bronze do 
Comte Odefcalchi , autrefois delà Reine de Suède, & à préfent du 
Duc de Bracciano. 

Les amateurs de pierres gravées feront bien de voir la belle collec- 
tion du Duc Strozzi y qui renferme les plus beaux morceaux connus 
en ce genre; entr’autres les camées d’une tête à' Hercule jeune, & de 
Germant eus ; une Centaure qui allaite un petit centaure ; un Satyre avec 
deux chèvres. En intaglio , une tête d’Hercule jeune , en aigue-ma- 
rine , que Stofch appelle à tort un faphir; la fameufe Médufe de 
Solon , en calcédoine ; uue autre Médufe avec les ailes , en cornaline ; 
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le Maréchal Chigi acheta en 1769, pour 800 fequins. = Il 
faut auffi voir la ftatue de Jonas dans une églife de la Piaz2a 
del Popolo, dont ledeffin & la direction font de Raphaël. La 
plus belle vue de Rome, & peut-être d’aucune cité du monde, 
eft des jardins du Prince Lante , ou de la Villa Corjtni , au- 
deflusdu palais Corjtni , dont Vaji a publié une Eftampe. 

Tivoli , à 20 milles de Rome , offre plufteurs chofes dignes 
d’être vues, entr’autres les ruines du palais d’Adrien , les rui- 
nes de la Villa de Mecenas , de celle de Varus , le temple de 
la Sibylle , la Cafcade , les Cafcatellc. 


Si le fuperbe camée d’Augufte en agathe onyx , d’un plus beau tra- 
vail que celui du Duc de Bracciano. 

Chez le Prince de Piombino , en intaglio , les Grecs combattant pour 
le corps de Patrocle ; Scipion , Térence en améthiite , par Diofcoride 
Apollon berger , par Aulus ; Ptolomée & Bérénice ; Drufus , Sabine 
& parmi les camées , une Bacchanale , les têtes d’Augufte , de Tibère, 
& de Germanicus , chefs-d'œuvre de l’art. 

I * 
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bc FioitucE à 


Ci(iance 

Temps 

OlSgKVATIOHS LOCAIIS. 

Rome , par Pcrugia , 
Foligno . Terni , & c. 

Polies. 

en milles 

en 


anglois. 

route. 



} 


De Floren- 
ce 

al Pian délia 
Fonte 
à Levane 
à Arezzo (a) 
alla Camoc - 
cia (b . 
à Torricella 
à Pekugia(c) 
à Madonna 
degliAn- ; 

gel» 

à Foligno 
à le Vene 
à Spoleto 
à Strettura 
à Terni 
à Narni 
à Ot;ricoIi 
à Borghetto 
à Civita-Caf- 
tcllana 
à Rignano 
à Caftel-nuovo 
à Valborg- 
hetto 




(a) A la Porte. 
(bj A la Porte 
(c) Chez Luigi 
Ercolani. 


2 

2 


2 
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J 

? 

> 

? 


H 

»? 
H 
i? 
1 3 

il 

9 

9 

7 
9 

8 
8 
8 
6 


7 l 
6 

Ç 


h. min. 


IO 


2 io 


3 ° 


I ÇO 


30 

IO 

3 ° 

30 


Ço 

1$ 


De la Camoccia à 
Arezzo, on va le long* 
d'une belle plaine de 
16 milles de long, & 
très fertile. 

Au-de(Tus de la Ca- 
moccia , fur la colline , 
eft fituée Coitona , 
ville célèbre par fon 
antiquité & fon Acadé- 
mie. 

Près de Madonna de- 
gli Angeli , eft Aftifi , 
dont la fituation fur la 
colline eft très-agréa- 
ble & pittorefque. 

La vallée de Perugîa 
eft peut-être la plus ri- 
che & la plus belle de 
toute l’Italie, furtout 
du côté de Foligno. 

A Foligno, on entre 
dans l’ Umbria , pays 
fertile ; de belles plai- 
nes, des montagnes or- 
nées, des vallées riches. 

A 2 ou 5 milles de 
Spoleto , on commence 
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N. B. Cette route de Florence à Rome eft mieux entretenue 
que celle qui patte par Sienne ; le pays eft plus beau , les auber., 
ges font meilleures , & il y en a davantage où l’on peut s’arrê- 
ter : elle eft de 2ç milles plus longue que Pâutre, mais on y 
gagne en vitette par la beauté des chemins; d'ailleurs on voit 
dans I’Ombrie le plus beau pays & le mieux cultivé des Apen- 
nins ; on voit aufli le lac de Perugia t jadis de, Thrajt/mèm+ 
fameux par la vi&oire d'Annibal fur le Conful Flaminius. 

De la Camoccia à Torricella , fe trouve le lieu de la défaite' 
de Flaminius par Annibal, dans une petite plaine entré Tuoro 
& la colline , encore appelée à préfent SanguincCta. Le Général 
carthaginois, qui s’étoitemparé des hauteurs, attaqua le Conful 
en flanc, lui coupa la retraite enarrière , & lui oppo£â un corps 
d’armée en front, à la forcie du défilé de Pafignano. Polybe 
très-bien décrit cette aétion célèbre , & le Chevalier Fohrd 
l’a bien commentée. 

; 1 , 

Akezzo, ville attea confidérable , agréablement fituée & 
bien bâtie. Ses rues font pavées de grandes pierres plates, 
comme celles de Florence. Sur la place eft un tuès-belédifice, 
appelé le Loggie , bâti fur les deflins du Vafiiri; Il comprend* 
la Douane , le Théâtre , & un portique de 400 pieds de long , 
où on fe promène à couvert. La population de cette ville eft 
d’environ 12000 âmes. ‘Pétrarque y naquit en 1304. 

« l c .... 

Perugia eft une grande & belle ville bien peuplée, bâtie 
fur la cime d’une haute montagne. Outre la cathédrale , on y 
compte 4<; paroittes , tant dans la ville que les fàuxbourgs. 
On y voit plufieurs beaux tableaux de Pietro Pcrugino , maître 
de Raphaël. , ♦ - : , j • 

Foligno , jolie ville , bien bâtie , & dont les fues font droi. 
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Foligno , Terni , &ç. 


anglois. 

route. 


OlSERV ETIONS LOCALES. 


à Pirma porta 
à Roma 


N. B. On peut 
s’arréteraiaPofte 
dans toutes les 
villes défignées 
en lettres itali- 
ques ou maj-uf- 
cules. 


De Florence 
à Pi se.' 

De F l o- ^ 

R F. N C E > 
à la Laftra ) 
à l’Ambro- 7 
giana 3 
à la Scala 
à Caftel-del 
Bofco 
à le Fornacette 
à Pisa 


26 


4 i 


} 


De Parme 
à Mantoue. 

De Parme 7 
àBrefcelloi 
Borgo-forte 
à Mantoue 


o un A 

IJ . ! 


I V 
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• •> ri *•■ 
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Z 
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qui elt la plus haute 
montagne de cette par- 
tie dçs Apennins, 
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tes & bien alignées. Elle eft d’ailleurs allez marchande; on y 
travaille la foie ; il s’y fabrique des papiers , & fes confitures 
font en grand renom dans toute l’Italie. 

Entre leVene & Foligno,eftune petite ville nommée Trcvi , 
bâtie en amphithéâtre, furie penchant d’une montagne, qui 
produit le plus joli effet du monde. 

A Terni , on monte à cheval pour aller voir, à 4 milles de- là, 
la cafcade délie Marmore , formée par la chute du Velino dans 
la Nera , qui tombe de près de 800 pieds de haut( 106; pal- 
mes romains ) par un canal coupé dans le roc par Marcus Annius 
Curius Dentatus , vers l’an 480 de Rome , pour faire écouler les 
eaux du lac Velino , qui inondoient fouventla vallée de Rieti. 
C’eft la cafcade la plus haute qui foit connue ; celle de Niagara , 
qui préfente un plus grand volume d’eau, n’a que iço pieds. 
Si l’on compte la hauteur de la chute du Velino , depuis le 
niveau de fon lit jufqu’au niveau de la Nera , il y a x 564 pieds , 
tant de chute perpendiculaire que de pente. 

Pise, belle & afiez grande ville , avec une univerfité célè- 
bre ; autrefois puiflante république , & très-florifïante , aujour- 
d’hui très-dépeuplée, furtout depuis que les Grands-Ducs de 
Tofcane ont bâti Livourne ; on y compte à peine 1 ç à 1 8,°oo 
âmes. L’Arno , fur lequel font plufieurs beaux ponts, la tra- 
verfe en longueur ; les quais de Pife font les plus beaux que je 
connoilfe en aucune ville de l’Europe. La cathédrale eft magni- 
fique, & accompagnée, comme celle de Florence, d’un bap- 
tiftère & d’un campanile ( clocher ) qui en font détachés. Ce 
campanile eft une tour ronde, haute de 190 pieds, toute de 
marbre , ornée à l’extérieur de colonnades tournantes , au nom- 
bre de fept l’une au-delfus de l’autre , qui vont jufqu’aux trois 
quarts environ de fa hauteur ; l’efcalier eft tellement adouci , 
qu’on y pourroit monter à cheval : mais ce que cette tour a 
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déplus remarquable, c’eft qu’elle penche d'environ treize 
pieds , en jetant le plomb du Commet. 

Les bains de Pife font à quatre milles du centre de la ville , 
ou trois quarts-d’heure de chemin en pofte. 

Mantoue eft fituée au milieu d’un Lac formé par les eaux 
du Mincio. Il refte encore dans cette ville plufieurs mono- 
mens delà grandeur de fes anciens Souverains. Le palais ducal , 
occupé maintenant parle Gouverneur, eft très-vafte & d’un 
bon genre d’archite&ure. Le palais du T y autre habitation 
des anciens Ducs de Mantoue, ainfi nommé delà forme de 
fa conftruétion , eft encore un édifice digne de remarque. 
Le plan & les ornemens font de Jules-Romain, qui pafta la 
plus grande partie de fa vie dans cqt^e ville , où fe voient 
beaucoup de tableaax de ce grand maître. Mantoue eft défen- 
due par de bonnes fortifications , & une citadelle : on y compte 
environ 40,000 âmes. 
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Toute la Campania 
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à Piperno ( b ) 

i n .«l P. • 

(a) Avec une 
lettre de recom- 
mandation, on 
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couche très-bien 
au palais Ginetti. 

(b) Il n’y a qu’à 
Piperno ou Gaeta 
où l’on puiffe 
coucher fur cette 
route » mais il 
vautmieux voya- 
ger toute la nuit } 
l’auberge de Pi- 
perno eft extrê- 
mement mauvai- 
se i celle de Mola 
di Gaeta n’eft pas 
beaucoup meil- 
leure : on peut 
cependant, avec 
des lettres de re- 
commandation 
avoir un bon gîte 
au Couvent de J. 
Erufmo , à Cajlel 
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Entre la Faiola & Marino , on parte au-defTus du lac Albano , 
à préfent appelé lac Cajlcllo , de Caftel-Gandolfo , qui eft au 
bord du lac. 

Quand on ne veut pas voyager toute la nuit entre Rome & 
Naples, on peut s’arrêter à Veletri, à Piperno, à Mola di 
Gaeta. Avec quelques précautions prifes d’avance , on fe pro- 
cure un logement au palais Ginetti à Veletri, & au couvent 
de S. Erafmo , près de Mola di Gaeta. La meilleure auberge 
à Piperno eft celle qui eft au bas de ia montagne i mais on fera 
mieux de ne pas s’y arrêter. 

Je ne donnerai point la route par les Marais Pontins , 
parce qu’en 1782 elle n’étoit pas encore régulièrement établie. 
Cependant on y pouvoit aller de Veletri à Terracina, ou par 
voituriers, ou en pofte, en prévenant le Direéteur de la Pofte 
à Rome, qui envoyoit des relais, & alors il encoûtoitplus du 
double que par la pofte ordinaire. La raifon de ce retard des 
poftes réglées eft que ces Marais Pontins étant mal deflechés, 
on n’y a pas bâti de maifons de pofte , le féjour y étant encore 
trop mal-fain. La route eft cependant faite à travers toute la 
Campania, & eft très-belle & très-folide; c^eft un renouvel- 
lement de la Via Appia , dont les fbndemens ontfeivi pour 
l’établir. 
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à Maruti 
à Terraccina 
à Fondi 
à ltri 

à Mola di 
Gaeta 
al Garigliano 
à S. Agata 
à Sparaneû 
à Capua 
à Averfa 
à Naples 


lotte , près Mola 
di Gaeta & un 
autre à V eletri , 
aupalais Gincttz. 


19 


7 

7 

11 

7 

4 

8 

9 

10 

8 

12 

1 1 


IS2 


V ! 


min. 

îs 

22 

î° 

4$ 


A Terracina on eft 
vis-à-vis le mont Cir • 
ccllo , jadis le mont 
Circc. 


En fortant de Garl- 
çogüano, on paflfe la ri- 
1 ig vière du même nom en 
1 2; bateau. 

1 12 

1 20 La route deTerraci- 
1 4s na à Naples eft une des 
7 ^ plus belles de l’Europe; 


24 


elle fut faite fur la voie 
dppicnne (qui lui ferc 
de fondement ) pour 
recevoir la préfente 
Reine de Naples. 

Air fain , terroir fer- 
tile & abondant en vin 
& en huile. 
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Aux environs de Fondi , eft la grotte où Séjan fauva la vie 
à Tibère , fuivant Tacite. 

Du Couvent de S. Erafmo , à un mille de Mola di Gaeta , 
on a une vue magnifique de la ville & du golfe de Gaeta, & 
l’on découvre le mont Véfuve & les ifles voifines de Naples, 

Près de S. Agata eft Sefla , jadis Setia , capitale des Volfques. 

A Capua, l’on pafle le Volturno fur un pont. Les ruines de 
l’ancienne Capoue font à un mille de-là. 

• Naples, ville riche & commerçante, & l’une des mieux 
fituces du monde : la rade de Naples a 100 milles de circonfé- 
rence, que l’œil faifitdans un point de vue. Lifte de Caprée, 
fameufe par la retraite de Tibère , eft vis-à-vis de cettè ville {*j ; 
à droite eft la côte de PaufiHpo (**), & à gauche le mont * 
Véfuve. Je ne connois pas de perfpe&tve plus étendue, plus 
variée, plu6 frappante que celle que l’on a de Naples & des 
environs , du haut du mont Véfuve. Les rues en font fort belles 
& fort propres : on y compte environ 360,000 habitans; en- 

(*) A 16230 toifes , ou 19 milles & demi d’Angleterre , au midi de 
Naples. 

(**) La fameufe grotte du Faufilipo , ereufée de la longueur de 361 
toiles, ou 2316 pieds anglois, à travers la montagne (félon la mefure 
exafte que j'en ai priTe moi-même) , me paroit devoir être un de ces 
ouvrages merveilleux de Lucullus dont parle Plutarque, pag. 947 1 
liv. I de l’édition d’Henri Etienne ( Tàfît'rsîc Trapt^ion 7 npî 
Ht tunr'oh» Épj'aA&pHC catatptuai'ôffôç avr ù fMyakou àpvyfxaffi ) 
les ouvrages qu’il a faits fur le rivage & auprès de Naples , fufpendant, 
pour ainfi dire , des montagnes en l’air par le moyen de grandes exca- 
vations. 

Varron, dereruftitâ, lib. III. ad finem. L. Lucullus, pofteaquam 
perfodifitt montem , ac maritima flumina immilHTetin Pifcinas , quæ 
reciprocè fluerent, ipfi Neptuno non ccderet de pifeatu. 
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REMARQUES. 


forte qu’après Paris & Londres, c’eft la ville la plus peupléé 
de l’Europe. Le palais royal eft d’une architecture noble & 
magnifique ; la rue Toledo eft large , droite , de trois quarts dtf 
mille de longueur , & les maifons en font bien bâties. Le grand 
théâtre eft un des plus beaux en Europe; & lorfqu’il eft illu- 
miné les jours de Gala , il préfente le fpeCtacle le plus brillant 
& le plus magnifique qu’on puiffe imaginer. Au Capo di monte 
eft une fuperbe collection de tableaux , une collection très- 
nombreufe & très-belle de toutes les fuites des médailles en 
"or , en argent & en bronze , & un nombre prodigieux de camées 
& de pierres gravées , antiques , de la plus grande beauté. Il y 
en a un entr’autres qui eft peut-être le plus beau camée qui 
exifte; c’eft une onyx en forme de jatte, de huit pouces de 
diamètre, repréfentant d’un côté & en dedans i’apothéofe 
d’Adrien , & de l’autre une tête de Médufe , d’un travail admi- 
rable. Il y a plufieurs vues de Naples qui font différentes , & 
font toutes fort intéreffantes. L’une eft du Château de Y Œuf , 
l’autre du Château S. Elme ,• une autre du tombeau de Virgile * 
au-deffus de la Grotta di Paujilipo } & la quatrième du Cou- 
vent des Camaldoli , hors de la ville , d’où l’on découvre tou tes 
les antiquités des environs de Naples. On voit dans la chapelle 
du Prince de Saint - Severin deux belles ftatues modernes , 
l’une debout dans un filet, & l’autre repréfentant uneperfonne 
morte, enveloppée d’une draperie parfaitement bien expri- 
mée. = Les environs de Naples font extrêmement curieux & 
fatisfàifans pour les amateurs de l’antiquité & del’hiftoire natu- 
relle. Le mont Véfuve, la Solfatara , la Grotta del Cane , les 
bains de Néron , &c. ont de quoi intéreffer ceux-ci ; Portici , 
pour ceux-là , offre une collection inépuifable de tableaux , de 
ftatues de marbre & de bronze , d’uftenfiles , de vafes à l’ufage 
des temples , des facrifices , des maifons , en bronze , en argent , 
enterre, en verre, dont quelques-uns font d’une fineffe de 
travail & de deflin , qui ne peuvent être furpaffés par aucune 

autre 
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autre collection. Tout ce qui s’eft trouvé à Herculanum & à 
Pompeia , tout ce qui s’y trouve encore , eft dépofé à Portici * 
près de laquelle ville, & fous Refîna qui la joint, on voit les 
ruines d 'Herculanum. Plus loin, à milles de Naples , eft 
Pompeia y dont on voit les ruines à découvert. On fe promènq 
dans fes rues, on entre dans fes maifons, telles qu’elles fub- 
fiftoient du temps des Romains ; & c’eft le feul modèle que 
nous ayions d’une ville ancienne. Pozzuolo a de très - beatnt 
relies d’antiquités ; on voit aufli tout le terrein claflique décrit: 
par Virgile, le lac Aoernus , l’antre de laSybillé, lés champs 
Elyfées , le cap de Misène , l’Achéron , la grotte de la Sybille 
de Cumes, d’où l’on voit au loin la Torre di Patriay où eft 
le tombeau de Scipion , avec ces mots : lngrata patria , nequt 
ojja mea habebis. Du côté de Baies eft le fépulcre d'Agrip- 
pine , la Pifcina mirabile , &c. &c. 

La fituation de Naples , vue à 2 ou) milles en mer , eft 1g 
plus belle & la plus magnifique d’aucune autre yüle du monde ; 
quelques - uns font partagés entre la fituation de Naples 9è 
celle de Conftantinople, mais la première paroît avoir le plus 

grand nombre de fuffrages. ' * j J ' ; 

• ïïo’J 

• * . * !> • • T rf 



H 


Digitized by Google 



Itinéraire 


114 


De Roms 


Diltance 

Temps 

à 

Rodes. 

en milles 

en 

L 0 H E T 0. 


anglois. 

route • 


OlSItVATIOMS lOCiLIlt 


On petit cou- 
cher dans tous les 
endroits fur cette 
route.qui font en 
lettres italiques. 

Les meilleurs 


T ' ' ■' 

De Rome 
à Prima Por-S* 

1 

6 

ta j 



iMalbor- ? 

I 

A I 

ghetto 3 


4 » 

à Caftel nuovo 

3 

* 

5 

à Rignano 

1 

6 

à Civita-Caf-7 
ttllana S 

1 

7 î 

à Borghetto 

3 

? 

6 

à Otricoli 

3 

* 

♦ 

à Narni 

1 

8 k 

à Terni 

t 

8 i 

à Strettura 
à Spoleto 

*! 

8 

X 

9 l 

à le Vene 

I 

7 l 

à Foligno 

I 

9 

à le Café- ? 

I 

Q 

nuove S 



à Serravalle 

I 

9 l 

al Ponte de ? 



laTrava 3 


7 

à Valcimara 

I 

7 1 

à Tolentino 

I 

8 

à Macerata 

1 1 

11 


40 

IÇ 

S o 

3° 

50 

10 

3° 

Ç° 


2 10 
1 iî 


3° 

3S 


On entre dansl’I7m- 
bria à Otricoli : paya 
fertile ; de belles plai- 
nes , des montagnes 
ornées , des vallées ri- 
ches. 

A 3 milles de Strettu- 
ra , on commence à 
monter la Somma , qui 
eft la plus haute mon- 
tagne des Apennins, 
de ce côté. * . 

A Serravalleon quit. 
tel ’Umbria pour en- 
trer dans la Marche 
d’Ancône, toujours à 
travers les Apennins. 

A Valcimara , la val- 
lée s’élargit , les mon- 
tagnes s’applanifTent , 
& l’on entre dans la 
plaine. 


OQle: 
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Cette route de Rome à Bologne par Lorette eft mieux entre- 
tenue que celle qui pafle par Sienne & Florence; le pays eft 
plus beau, les auberges l'ont meilleures , & il y en a davan- 
tage où l’on peut s’arrêter. Il y a encore une autre route 
pour aller à Florence par Perugia & Arezzo. 


A Terni, on monte à cheval pour aller voir la cafcade 
dette Marmore. 

Spoleto , fitué partie fur une colline , & partie fur une plaine. 
Cette ville eft allez grande; mais elle n’eft paspeuplee. On 
y voit quelques monumens anciens. 


Macerata , joliment fitué fur le haut d’une colline. 
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à Burcheto 
à Loreto 

I 

I 

h 

6 ï 
io \ 

. min. 

1 

2 ?0 


• 

20 t 1 

160 t î 

Il S 


gîtes font N ami, 
Foligno, Spoleto, 
JHacerata , à la 
Folle. = Cette 
dernière eft hors 
de la ville. 
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Loreto eft fitué fur le haut d’une colline , à deux lieues 
de la mer. L’églife de Notre-Dame eft appelée Santa Cafa ; 
& la chapelle de la Madonna ( de laquelle on dit tant de mer- 
veilles) eft très-agréable ; la Madonna eft couverte de bijoux 
& de pierres précieufes : on voit enfuite le tréfor qui eft cer- 
tainement un des plus riches de l’Europe. Il fe fait en cette 
ville, un commerce confidérable de chapelets, de médailles 
pieufes, rubans bénis, &c. Elle eft fortifiée pour la mettre à 
l’abri des incurfions des Corfaires , que les richelfes de l’églife 
& du tréfor font bien capables de tenter. 
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De Lorkto ? 


8 

h. min. 

De Loreto à Ancona , 

à Camerano S 

i 

i 

on a beaucoup à mon- 

à Ancona 
à Cale- b ru- ? 

l 

9 î 

i 4S 

ter & à defeendre. 

giate S 

I 

\ 

9 

i S° 

* 

à Sinigaglia 
à la Marotta 

I 

7 » 
6 

l 20 

I 


à Fano 


7 1 

I 20 

Pays plat jufqu’à la 

à Pefaro 

l 

7 

I 2Ç 

montagne de Pefaro, le 

à la Catolica 


IO 

2 5 

long de la mer Adriati- 

à Rimini 

I i 

Il T 

2 12 

que. 

à Savignano 

i 

9 1 

I 40 

Entre Cefena & Savi- 

à Cefena 

i 

8 . 

I 1 S 

gnano , à 3 milles de 

à Forli 

1 i 

ii 1 

2 Ç 

Cefena, on pafle le Ru - 

à Faenza 

i 

9 ï 

I ?o 

bicon ( à préfent le Pi- 

à Imola 

i 

9 i 

I 4S 

fnello ) large de 20 

à S. Nicolo 

i i 

n 

1 4 S 

pieds , parce qu’on eft 

àBolOGNA(a) 

i 5 

9 i 

1 ?o 

près de la fource, au 

(a) Aux trois 
Pèlerins. 

On peut cou- 
cher danstous les 
endroits de cette 
Tonte qui font en 

«7 î 
• 

I 4 Î { 

26 2 

lieu qu’à Ravenne il eft 
dans toute fa largeur. 

vt 

lettres italiques. 

/ 
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Ancona , port de mer aflez commerçant , dont la fituation 
eft fur le penchant d’une colline , & s’étend julqu’au bord de 
la mer. Il y a furie môle un arc de Trajan, en marbre blanc, 
très-bien confervé : le port eft beau & commode , & des plus 
fréquentés de l’Italie, tant à caufe de fa fituation que du droit 
de franchife dont il jouit La ville, par elle-même, eft peu 
agréable; fes rues font étroites, & fes bâtimens, la plupart 
de briques, n’ont rien de remarquable. 

Sinigaglia , petite ville fituée au bord de la mer , bien 
bâtie, commerçante, &*aflez peuplée : il s’y tient tous les 
ans , au mois de juillet, une foire confidérable. 

Entre Sinigaglia & Fano on entre dans le Duché d’Urbin , 
que l’on quitte à la Catolica, pour entrer dans la Romagne. 

Près de Pefaro on voit fur le fommet d’une montagne la 
petite République de San-Marino. 

' .♦ 

Cesena, ville aflez agréable, peuplée d’environ 12000 
âmes. Sur la place eft l’hôtel-de- ville , aflez beau bâtiment, 
& une belle fontaine. 

Forlï , ville confidérable. La place eft une des plus belles 
de l’Italie : on y voit quelques beaux palais. Les environs de 
la ville offrent des promenades charmantes. 

Faenza eft une aflez grande ville, bien bâtie; mais les 
rues y font étroites , excepté celle qui traverfe toute la ville. 

Pour Bologne , voyez pag. 75. 
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De Modene ; 
à Formigine < 
à S. VenanZio 
à Serra de’ ?j 
Marzoni S 
à Paulo 
à Monte-Ce- 
nerô 1 
à Barigazzo 
à Pieve-Pelago 
à Bofco-lungo 
à Piano afin a- < 
tico î 
à S. Marcello 
à le Piaftre 
à Piftoia 
à Borgo-bul 
giano 
à Lucca 
à Pisa 
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1 

X 

tl 

2 
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Belle route faite de- 
puis peu, \ 


On peut coucher ici. 


Première ville de 
Tofcane. 
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Iü eau ES eft une ville d’environ 2Ç mille âmes, fituée dans 
une plaine agréable , bornée prefque de tous côtés par des 
montagnes couvertes de châtaigniers. Ses remparts revêtus de 
briques , bien entretenus , & garnis d’une nombreufe artillerie 
toute de bronze, plantés d’arbres, & fur lefquels on peut faire 
le tour de la ville en moins d’une heure , font ce qu’elle offre 
de plus remarquable. On y montre un arsenal , qui contient t 
dit-on, des armes pour 25,000 homhi.es. 

Pour Pife, voyez pag. 105. 
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De Bologne 

Pofles. 




à 

V R N I SI. 



OlS II VETIONS LOfELIS. 


De Bologna 
àSan-Giorgio 
à Cento 
à San-Carlo 
àFERRARA(û) 
à Rovigo 

(a) Aux trois 
Maures. 

On peut aller à 
Venife par eau, 
en s’embarquant 
à Francolino, à ç 
millesdeFerrare: 
onfaitfon accord 
à Ferrare avec 
des mariniers qui 
vous fourniflent 
une Peota pour 
l’équipage & les 
gens, à 7 fcquins , 
& un Burcbiello \ 
pour vous même 
aïoon iîfequins 
au plus:le voyage 
eft d’environ 20 
heures pourfaire 
80 milles. Il faut 
remarquer, que 
comme on quitte 
lapofteà Franco 
lino, on eftobligé| 
de payer pofte & 
demie , fui vnnt 
les régi es établies 
dans prefquetousl 
les pays pour fa-| 
roriferlespoftes, 


9 

8 

7 ’î 
9 
18 


min. 


I 4Î 


î° 

io| 

Ço 

20 


Avant d’arriver à 
Cento , on pafTe le 
Reno en bateau. 

Pays plat , maréca- 
geux , mal cultivé. 

Après avoir quitté 
Ferrare, à ç milles de 
cette ville , on pafTe le 
Pô, qui eft fort large, 
en bateau ; & à 9 milles 
du Pô , à PafTo-Rofetti, 
on pafTe en bateau le 
canal Bianco. A 5 mil- 
les de Rovigo , on pafTe 
’Adige. Joli pays. 
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Cento eft le lieu de la naiflance de Guercino , où l’on voit 
fon plus beau tableau. 

Ferrare, belle ville; il y a une place magnifique & une 
bonne citadelle. = Un palais que l’on appelle le palais des 
Biamans, parce que les pierres de la façade en font taillées 
en facettes ; c’eft un très-beau bâtiment qui apparfenoit autre- 
fois à la Maifon d’jEJft , & eft à prêtent au Marquis Villa. = Le 
palais du Marquis Pallauicini , autrefois Gouverneur de 
Milan. = Ariojic^ mort à Ferrare , en a fon tombeau 
aux Bénédictins. 
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Ven i < i. 


Poftes. 


Dirtance 
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nnrlois. 


Temps 

en 

route. 


OsftlV ETIONS LOCALES. 


à Monfelicc 
à Padoua ( b ) 
al Dolo 
à Fufina 
à Venizia(c) 


i \ 

i \ 




La route par eau 
de Ferrare à Ve- 
nife fe fait par le 
ïo \ de là par un 
canal dans YAii- 
ge , & par un au- 
tre canal dans la 
Erentu , & dans 
les Lagunes. A 25 
milles de Venife 
on trouve Chioz 
2 a; à 10 milles 
Jlfulamoeco , & 
plubeurs autres 
petites isles des 
Lagunes, avant 
que d’arriver à la 
capitale. 

N. B. On n’eft 
jamais en plaine 
mer dans toute 
cette route. 

O) A l’Aigle 
d’or , bonne au- 

(c) Chez Bons 
Dary , près le 
Rialto ; Petrillo , 
au Lion blanc , 
aux trois Rois , 
&c. 


15 

12 

IO 

9 

5 


102 


h. min. 

2 20 
2 

» 45 
I 20 
I T 5 


19 iç 


De Padoue à Venife 
on va prefque toujours 
le long de la Br enta. 
Terrein très-fertile. 

De Fulina à Venife 
on va en gondole pour 
(2 livres. 
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Padoue, grande ville. Sa population eft de $<; à 40,000 
âmes , ce qui n’eft pas proportionné à fon étendue. L’Univerfité 
a été bâtie par Palladio. L’églife de S. Antoine , Patron de 
cette ville , eft grande & belle. On fait voir ici une maifon que 
l’on nomme la maifon de Tite-Live , où il y a plufieurs inC. 
criptions anciennes. = Eglife de Santa- JuJlina. = La falle 
d’audience du palais de juftice, appelée il Salons , eft unique. 
Elle a ;oo pieds de longueur, 100 de largeur, fans autre 
foutien que les murs, & fa hauteur eft de 100 pieds. 

Venise , l’une des plus belles villes du monde, & certaine- 
ment Ja plus fingulière par fa fituation. On y compte 180,000 
habitains. Elle eft toute bâtie fur pilotis , au centre des lagu- 
nes. 11 s’y fait un commerce très-floriflant. Les beautés prin- 
cipales de Venife font la place Saint Marc & tous les bàtimens 
qui l’environnent; la vue du haut de la tour eft admirable. = 
Les quartiers appelés la Merceria & le Rialto\ les palais, 
d’une très-belle archite&ure, de plufieurs Nobles, bâtis par 
Palladio , Sanfovino; l’arfenal de terre, l’arfenal de mer, 
la corderie, les galères, les quatre chevaux de bronze doré, 
au-deflus du portail de S. Marc, qui furent donnés à Néron 
par Tiridate , tranfportés à Conftantinople par Conftantin , & 
apportés à Venife par les Vénitiens , lorfqu’ils pillèrent ConC. 
tantinople. On doit voir aufli les églifes de San- Giorgio , le 
Zitellc , Santa Maria délia Carità , il Redent or e , toutes de 
Palladio. Il faut tâcher de fe trouver à Venife à l’Afcenfion, 
pour y voir la cérémonie des époufailles de la mer par le 
Doge. Rien de plus agréable que la galère & les Pcotes de Gala 
des Miniftres étrangers qui accompagnent le Bucentaure au 
Lido le matin , & vont le foir , en parade , aux cours de la 
Zueca. 

Pour la commodité des .amateurs d’architeélure , voici en 
peu de mots les principaux édifices des trois grands maîtres , 
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Palladio , Sanfovino , & Scamozzi , auxquels on peut ajouter 
San-Michieli. On voit à Venife les églifes de S. Giorgio Mag- 
giore , il Redentore , le Zitelle , Santa Lucia, le palais Tiepolo 
vis-à-vis Grimani , & celui de Balbi , près le i?/o Fofcari 
tous ouvrages de Palladio. Le Procuratie nuove , hZecca 
la Libreria ; les palais Cornaro , grand canal , près S. Maurice * 
Del fi no , riva di Biaggio ; les églifes S. Francejfco délia Vigna * 
S. Martino , près l’arfenal; S. Geminiano , place S. Marc* 
le Sépulcre du Doge Venier, à & Salvador ; la Scuo/a di £ 
Giovanni degli Schiavoni , les Incurables, &c. de SansoI 
VINO. Le troifième ordre des Procuratie nuove , le refte de 
la Libreria di S. Marco , le Mufeum , & le monument du 
Doge 2fico/o da Ponte dans Péglife de «?. Maria délia Carità 
de Scamozzi. Les palais Grimani fur le grand canal, près S* 
Luc, & Cornaro , à S. Paolo, de S. Michieli; & enfin les 
eglifes des Sca/ai & de la Salutc, & les palais Pç/àro & 
Rezzonico , de Baltasar Longhena. 
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De Y 1 m 1 s * 

k 

Milan. 


De Venise ? 
àFufina 3 
al Dolo 
à Padoua 
à la Slefiga 

àVlCENZA(fl) 

à IMontebello 
à Caldiero 
à V erona (û) 
à Caftel-nuovo 
à Dcfenzano 
al Ponte di ? 

San-MarcoS 
à Brescia Ce) 
àl’Ofpita- ? 

. letto 3 

à Palazzuolo 
à Cavernago 
àBERGAMO(rf) 
à Vaprio , ou ? 
laCanonica S 


(a) A l’auberge 
du Chapeau rou- 
ge. 

(6) Aux deux 
Tours , bonne 
auberge. 

(c) A la Tour, 
(i) Au Phénix, 
ou à l’auberge 
royale. 


Portes. 


1 

2 

I 

ï » 


1 

2 


I 



Diftance 1 
en milles 1 
anglois. 1 

Temps 

en 

route. 

OSSISVAIIONS LOplUI» 


1. min. 


ç 

I 

• 

II 

I 1° 


II { 

I 40 

Pays plat. 

9 i 

I 40 

Le pays commence 

10 | 

2 

ici à devenir inégal. Il 

10 I 

I Jo 

eft très-agréable & très- 

12 

I 4$ 

fertile. Il produit d’ex- 

8 « 

I 30 

cellent vin & beaucoup 

11 1 

I 4? 

de mûriers blancs. 

n i 
6 1 

2 1S 

Le Véronefe eft un 
des pays les plus ferti- 
es d ; Italie ; abondant 

* 4 S 

9 î 

1 ;o 

en bleds, vins, fruits, 
luile, bétail, &c. 

8 

r 1 

f 3 P 

De Caftel-nuovo à 

10 

I JO 

Brefcia , la route étoit 

6 

1 5 

extrêmement mauvaife 

s ; 

X 

1 20 

& raboteufe en 1778- 
Elle étoit fort bonne 

Il ï 

! 

2 

de Bergame à Milan. 
De Bergamo à Vaprio, 
on parte VAdda en bar- 
que à la Canonica , où 
eft une douane rigou- 
reufe. 

Le Bergamafque eft 
un pays très-peuplé & 
fertile. Les habitans y 
font fort induftrieux. 


Yicenza , 
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Vicenza, ville très-agréablement fituee. Les environs’ font 
les plus rians qu’on puifte imaginer. C’eft la patrie de Palladio , 
dont on voit ici plufieurs beaux ouvrages; enÇr’autres la Maf- 
fon de ville, le Théâtre Olympien , fur le plan & les propor- 
tions de Vitruve , & le modèle des anciens théâtres. La Ro- 
fonda Villa , du Comte Capra , celle du Comte ChiericatQ^ 
le palais Capitaniato , le palais Trijfîno. On voit au fit le palais 
délia Ragiont , des Comtes Valmarana , de Tiene, Caldogno , 
&c. l’arc du champ de Mars, le champ de Mars, fcSantti 
Maria del Monte , d'où l’on a une très- jolie vue de la cam- 
pagne. j . 

Vérone, joliment fituée fur VAdige qui Ha traverfe; la 
Maifon de ville eft un bâtiment magnifique. Il y a plufieurs 
beaux refte 3 de l’antiquité , entr*autres l ’ amphithéâtre qui eft 
parfaitement confervé , & dont on fâit encorëufage. Lorfque 
l’Empereur vint à Vérone en 1769 , on le lui fit voir rempli, 
& l’on compte qu’il y «avoit 22,000 perfonnes. A. S. Celjo eft 
un portrait de la Famille Sainte, par Raphaël : l’églife San- 
Giorgio. = A SarP- Ber nardi no on- voit la chapelle de la 
famille Pellegrini , par Michiel San-Michieli , qui eft un des 
plus jolis morceaux d’architeéture en Italie. Cet architecte 
étoit égal à Palladio , & cependant eft à peine connu. Il y a 
encore d’autres ouvrages d’architeéture à Vérone , par Michiel 
San-Michieli , entr’autres la Porte Stupa & les palais Ca- 
nojja , Ver zi , Bevilacqua , Pompei e£ Pellegrini. 

Brescia , ville confidérabie, avec une bonde citadelle. Elle 
eft agréablement fituée au bas d’une inontagnè, fur le Garza, 
Son enceinte eft de 4 milles ; on y compte j $ à 40,000 âmes. 
Le Palais de Juftice eft un édifice remarquable, par fa grandeur 
& fa belle architecture. Il fe fabrique à BreiTè beaucoup d’ar* 
mes à feu & autres ; d’où l’on dit en proverbe : Tutta Bref cia 
non armarebbe un coglionc. 
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. REMIRQÜEÏ 

Bergame, ville aflcz grande, biep fortifiée; ellceft bâtie 
en amphithéâtre, fur le Devenant d’une montagne». U s’y fait 
un grand commerce de laine & de foie. ■/ ' 0 - 

» , ‘ ' ) 1 P • ' . 1 '", ' ; * J 

Milan eftla plus grapde ville d’Italie après Romej opry 
compte environ 140,000 habitans. Elle rei^erme^ôo eglifejr , 
don t 7 1 paroi fies , & 74cpuvens ou maifqns dçclerc3 jrégu,. 
liera. La cathédrale, d’un goût gothique, n’ieft pas oqçorf 
achevée, quoiqu’il, y ait plus de trois fièclqs qg’eile ljbit com- 
mencée. Les ornemens ep font parfaitement bâen finis. Cett# 
églife a 449 pieds de long, 275 de large dans la croifée, & 
a j 8 de haut fous la coupole. Qn y voit la chapelle cîe S. Ghar- 
Jes Bpromée , toute en argent cifelé ; & le corps de S. Charles 
dans unfépulcre de cfyftal de roche, monté en ‘argent, le 
tout d’une magnificence extrême. Du haut des tours oflt 
découvre une vue extrêmement étendue de la belle & im-i 
menfe pjaâoe de la Lombardie & des Alpes. Il y a à Milan 
Une belle bibliothèque publique, appelée Atribroijîcnne. 
À Santa Maria délie Grazit fe voit le beau tableau de la 
Çène , par Liéonard de Vinci. Une partie des ruines du 
temple # Hercule > bâti l’an è86 , par Maxirnien., forme lé 
portique de fégliie de? S. Laurent, ftorta Ticiiieje. A 2 mület 
de Milan, eltl’écho Simoneta qui répète jufqu’à 40 fols. ' 
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De Milan 
à San-Pietro 

l’Olmo 
à Buft'alora 
à Novarà Ce) 
àVERCELLl(Ô) 
à S. Germano 
à Ziano 
à Chivapco (c) 
i Settimo 
à Turin ( d ) 

(«) Aux trois 
Rois , auberge 
médiocre. 

( b ) Aux trois 
Rois, bonne au- 
berge. 

( c ) Aux trois 
Rois , hors de la 
ville , du côté de 
Turin. 

(d) A l'Auber 
ge royale. 


'Jti ' » 

l 

t 

i 

’^I 

i 

i 

i 

l 
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io 
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iO ,31 

t > 

9 

9 

xo 

14 

9 

14 

i? 

7 
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h. mm. 
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I ç 
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2 
2 

1 

2 
2 
1 
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1$ îo 
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On pafle en bateau le 
Tcjtn , qui eft quelque- 
fois fort enflé & diffi- 
cile à palier. 


Avant d’arriver à Ver- 
celli, on pafle la Sejta 
» gué , ou en bateau 
orfqu’elle eft enflée. 
Toute cette partie de 
la Lombardie eft une 
plaine très riche & très- 
fertile. 

A 8 milles de Chivaf- 
co , on pafle la Doria- 
Baltea fur un pont vo« 
lant; à un mille plus 
loin, le Molont fur un 
pont fixe, à moins qu’il 
ne foit débordé. 


/ 
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Le nouveau théâtre eft fort commode & fort beau ; l’obfer- 
▼atoirc eft l’un des mieux entretenus qu’il y ait en Europe. 
Le palais de l'Archiduc eft élégamment orné & meublé ; & la 
fallede bal, furtout, eft une des plus belles en Europe. 

NOVARRE , ville aflez bien bâtie , fituée fur une éminence , 
avec quelques fortifications. Elle a un mille & demi de tour 
fur les remparts. 

Verceil , ville affez confidérable , au confluent de la Cerna 
& de la Sejia. On y voit plufieurs beaux édifices , & entre 
autres l’hôpital , le palais du Gouverneur , & l’églifc de Sainte* 
Marie majeure, 

Turin , l’une des plus jolies villes de l’Europe , bien bâtie ; 
fes rues font très-bien percées : celle du Pô , tirée au cor- 
deau , avec des portiques , a 400 toifes de longueur. On y 
compte environ 8°>ooo âmes. Cette ville eft au pied des 
Alpes , dans une plaine charmarite arrofée par le Pô. La cita- 
delle eft la mieux fortifiée de l’Europe ; les fortifications de la 
ville font très-régulières & très-bonnes ; les mines & les fou- 
terrains font fort avancés dans la campagne. Turin a trois 
milles de tour fur le rempart ; le palais & les bâtimens qui le 
joignent font d’une architecture Ample & noble. La galerie du 
palais contient un choix de tableaux des plus grands Maîtres , 
qui ne le cède à aucune collection. Le théâtre eft un des plus 
grands & des plus beaux qu’il y ait en Europe ; il a 96 pieds 
anglois de large , dont 36 derrière les couliffes ,• & 126 de lon- 
gueur. Cette ville , qui eft plate , eft entretenue dans une grande 
propreté , par le moyen des eaux qu’on y fait couler , quand 
on veut la nettoyer. Il faut voir l’Univerfité, la Bibliothèque ; 
& aux environs , la Vénerie , MontcaUier , la Super ga , la 
Vigne-la- Reine , les Capucins. 

I iij 
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De Milan 
aux Isles Boroniées 

Portes, 

Diftpnce 

eû lrilles 

Temps I 
en 

OlSMVATIOXS LOCALES. 

& au !ac de Corne. 1 


anglais. 

route. 4- 



De Milan ? 
à Serono 3 
à Tradate 
à Varefe (a) 
à Laveno 
à Yifola-BeUa 
*l’ Ifola-Madrc 
à Laveno 
à Varefe 
à Como 
à Milan r 


(«) A l’Etoile. 


r:ju .’*q 

|> 4 




h. rn^n, 

iriîlTÔ 



A Varefe eft une très- 
jolie maifon de plai- 
ance de l’Archiduc 
Ferdinand. 

Ceux qui vont de Mi- 
lan à Turin peuvent 
s’embarquer à Laveno 
îourArona, & voir les 
fies Boromecs, en paf- 
fant le Lac-majeur. Il 
n’y a que ro milles de 
l’Ifola-Bella à Arona; 
& de-là à Novara , 24 
milles de bons che- 
mins; au lieu qu’on a 
plus de 40 milles à faire 
pour aller de Laveno à 
Novara par Varefe & 
Sefto ; & le Tefîn, qui 
eft fouvent enflé , à 
paffer. 
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Les Ifles Boromées , à ço milles de Milan, méritent bi«| 
qu’on aille les voir; elles font fituées dans le Lac-majeur, St 
font d’un agrément qui peut aider à comprendre tout ce que 
les Poètes chantent des Ifles deCalypfo & d'Armide. U If ôla* 
Madré eft la plus grande & la plus champêtre j l 'Ifola-Bella 
eft petite , mais très-ornée : le château en eft magnifique St 
commode ; & les jardins & les terraffes , couvertes d’oranger^ 
& de citronniers , forment un effet très-agréable , furtout à 
l’abord de l’Ifle , du côté des terraffes. 

Le lac de Corne eft le plus agréable de tous ceux qui font au 
pied des Alpes , en Lombardie. A environ 1 6 milles de la villfc 
de Corne, fur ce lac, eft la fontaine dont Pline dit qu’elle a 
un flux & reflux comme la mer. 
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DeTURiN(a)? 


8 

il. min. 

■ 

On rrouve un beau 

à Rivoli £ 

i i 

4 3° 

chemin plat jufqu’àSu- 

à S. Ambroife 

i i 

8 ï 

Jir: i i: 

ze ; mais on quitte la 

à la Zaconie- p 
* re > 

f 

6 

:vi!l . 

4 3° 

plaine à Rivoli, & la 
vallée va toujours fe 

à Suze j 

i i 

9 TJ 

• "Dli U 

rétréci (Tant. 

à la Novaleze 

i 

9 1 

2 

On commence à mon- 

g 

HàlaGran-" 

de-Croix 

- «a*» 

6 i 

z io 

ter en porteurs à la 
Novaleze. 

o 

S3 

U 

à l’Hôpi- 
tal 

i s 

I h 


L’Hôpital eft au fom- 
met du Mont-Cenis ; 

Cj 

-C 

aux peti- 


i 

37 

3° 

on s’arrête près de-là , à 

C/5 

• 

à 7 

tes Ta- 
_ vernes_ 
jannebourg 

i 

i 

s 

un cabaret, pourrepo- 
fer les porteurs. 

A Lannebourg on re- 

à Bramens 

X l 

8 

2 JO 

prend fa chaile , fi les 

à Villarodin 

l 

? i 

i IS 

neiges le permettent. 

à Modane 

I 

2 î 

I 

Lorfque la montagne 

à S 

. André 

I 

3 ? 

I IO 

eft couverte de neige , 

à S. Michel 

I ; 

8 

2 50 

on defeend , fur un 

à S. Jean de p 
Maurien- V, 

X î 

8 

2 IO 

traîneau en 10 ou 12 
minutes , à Lanne- 

ne ( 6 ) b 

à la Chambre * 

I 

7 î 

2' 

bourg ; c’eft ce que l’on 
appelle fe faire ra- 

(а) A l’Auber, 
ge royale. Al’Hô- 
tel d’Angleterre. 

(б) AS Geor. 
ge, bonne auber- 

S«- 

* On peut y 
coucher. 




majfer : on eft 2 heu» 
res à la monter. 
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~ REM AR QUE S. 

De Turin à Lyon on va prefque aufli vite avec les voitu- 
riers qu’en pofte ; furtout fi l’on a befoin de plus de cinq ou 
fix chevaux, car on n’en trouve pas davantage à chaque pofte, 
Mais fi l’on a moins de fix chevaux, on peut aller en pofte; 
on eft moins .de temps fur la route , on choifit les auberges 
où l’on veut s’arrêter; & quoiqu’il en coûte peut-être davan- 
tage que parles voituriers, on parcourt les Alpes plus vite 
& plus agréablement. 

En partant de Turin pour Lyon , il eft mieux d’aller dîner 
à S. Antonin, à 4 milles au-delà de S. Ambroife; il y a une 
très-bonne auberge, aux trois Couronnes, & les environs en 
font charmans. 

De la vallée de Suze , fe voit la Roche-Melon , la plus haute 
montagne de cette partie des Alpes , d’où fe découvre Milan 
& prefque touçe la Lombardie. 

De Suze à la Novaleze, on a une montée & une defcente 
fort rudes , près du fameux fort de la Brunette f & de-là on 
va toujours en montant. 

De la Novaleze à Lannebourg, on pafle leMont-Cenis en 
porteurs, ou fur des mule&; il y a àpréfent des chaifes cou- 
vertes de toile cirée. Les réglemens pour le paflage de la mon- 
-tagne font fi bien établis , que l’on ne peut point en impofer 
aux étrangers, qui ont la reflourcede s’adreffer au Syndic de 
Lannebourg ou de la Novaleze , & d’examiner les différens 
féglemens. 

En allant de la Novaleze au haut du Mont-Cenis, on 
voit de très-belles cafcades formées par le torrent de Cenis , 
qui fort du lac de ce nom , & va fe jeter dans la Doria , à 
Suze. 

Entre Bramens & Villarodin, on pafle près des plus hauts 
précipices, parmi des montagnes couvertes de pins, de 
larix , &c. 
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à Chambéry * 
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9 

2 ÎO 

à Aix-les-Bains 

i 
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I SS 

à Remilly 
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ix 

? 

à Frangy 
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4 

à GENEVE (d) 

2 T 

*5 

S 
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29 ï 
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SI 27 

(e) A la Polie, 




bonne auberge. 




* Saint Jean- 

■ i 



Baptifle. 




(il) Aux Balan- 




ces , très-bonne 




auberge. 
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r 

■ - ' J.,'- T 

r ' t . 
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A Aiguebelle , les Al- 
pes commencent à 
bailler ; les environs de 
ce lieu font charmans. 
A un mille & demi , 
avant d’arriver à Mont- 
melian , eft le village 
de Planefe où l’on fe- 
roit allez mal couché , 
mais où l’on peut dîner 
plus agréablement qu’à 
Montmélian , à caufe 
des jolies promenades 
qui conduifent au châ- 
teau du Comte de 
Saint-Pierre , & de la 
vue magnifique qu’of- 
frent les montagnes 
voifines , dont quel- 
ques-unes font ornées 
de boischarmans, d’au- 
tres couvertes de nei- 
ge, & forment un con- 
traire parfait avec une 
vallée fertile, arrofée 
par l’Ifere , & des ro- 
chers arides qui vont fe 
perdre dans les nues. 
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REMARQUES. 

De Bramens à Saint André , fe voient les montagnes les plus 
hautes des Alpes qui fe trouvent fur cette route; la plus haute 
de toutes les Alpes, eft le Mont-Blanc, qui touche au pays 
d’Aofte , au Valais & au Faucigny : elle a été mefurée par M. 
de Luc , & eft de 2400 toifes ( ou J milles, moins 75 toifes). 
De Mont-Blanc ne fe voit point d’aucune partie de la route de 
Chambéry à Turin, excepté de delfus le pont de Montmélian. 

Saint Jean de Maurienne eft la plus grande ville de cette 
route , après Chambéry ; c’étoit autrefois la réfidence des Com- 
tes de ce pays ; fa fituation eft au milieu des plus grandes 
Alpes, & dans une vallée alfez large, quoique moins que celles 
de Chambéry & de la Chambre. 

A 2 ou 3 milles au-delà d’Aiguebelle , eft une jolie maifon 
de plaifance de l’Evêque de S. Jean de Maurienne , fituée fur 
la pointe d’une colline , près fie l 'Arche. 

A environ ? milles de Montmélian , & 7 de Chambéry , 
fur la gauche, eft fituéavantàgeufement, fur une éminence, 
le château des Marches , appartenant au Marquis de Belle- 
garde. 

De Lannebourg à Montmélian , on va prefque toujours à 
côté de Y Arche, rivière qui prend fa fourceau mont Iferan , 
& fe jette dans Y Isère , près de Montmélian. * ^ 

Chambéry , ville aflfez mal bâtie , mais agréablement fituée 
dans une vallée large & charmante , où fe voit la plus grande 
variété d’objets qu’une belle campagne & les Alpes puilfent 
préfenter à la vue; plaines, éminences, collines, rochers, 
montagnes, bois, vignobles; prairies, terres labourables, 
maifons de campagne, châteaux, couvens, villages , & une 
alfez grande ville; enfin la perfpedive la plus complète qui 
puilTe s’imaginer. 

* K 

Genève, très-bien fituée fur le bord du lac de ce nom, 
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v dont elle embrafle une des extrémités , eft bâtie fur plufieurs 
hauteurs , ce qui la rend très-inégale : les environs en font 
charmans ; elle eft affez bien fortifiée, en partie par M. de 
la Roque i mais elle eft commandée par une hauteur voifine ; 
tlle contient as à 30 mille âmes. 

-, — ■ ' 1 
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Verfoy eft un établiflemertt que la France a eu deiïein de 
faire pour y attirer le commerce de Genève; mais en 1770, 
il n’y avoit pas une rue de finie. 

Depuis Geneve jufqu’à Basle, on trouve de beaux che- 
mins, de bonnes auberges; des gens qui ont l’air content, 
pas une perfonne en guenilles , pas une maifon délabrée. 

Lausanne eft la capitale du pays de Vaud; les édifices 
publics y font affez beaux : elle eft à demi -lieue du lac de ' 
Genève. 

Berne, bien bâtie, propre, bien pavée, fortifiée; les 
tues ont des arcades. 

Basle eft fituée dans Un terrein fertile & agréable, fur le 
Rhin. Elle eft commerçante, riche & bien peuplée. 

s 

Pour arriver à Lauèhingett„ on pafle la rivière JVatta à 
gué, n’y ayant ni pont ni bateau. Nous y pafsâmes dans une 
nuit fort obfcure , au hafard de périr , pour avoir ignoré , le 
matin en partant , cette circonftance. 

Un mille avant que d’arriver à Schaffouse , on prend à 
droite pour aller voir la fameufe cafcade formée par la chûte 
du Rhin, qui eft la plus confidérabie en Europe. 

i ' 
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Schaffousé eft une belle & forte ville de la Suifle. Il y. 
a deux beaux temples , une horloge curieufe & un beau pont 
for le Rhin. 
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Ulm, ville impériale, fituée fur le Danube, riche, com- 
merçante & bien peuplée. La maifon de ville eft un beau bâti- 
ment. = L’églife de Notre-Dame eft très-grande & bien bâtie. 

— . r • ' ‘ : ! -• - 

Augsbourg, belle, grande & fameufe viftè, environnée 
de belles plaines ; elle eft très-bien policée : l’hôtel-de- ville eft 
magnifique, la façade furtout. Au fécond étage eft une falle 
fort fpacieufe , dont le plafond n’eft ni voûté ni foutenu de 

Ï iiliers. Les habitansfont moitié Luthériens, & moitié Catho- 
iques Romains. C’eft la patrie du célèbre Brucker , que j’y ai 
vu en 1770. 

1 » •• * 

Munich , ville grande & bien bâtie : le palais de l’Elédleur 
eft magnifique , ainfi que le théâtre de la Cour , qui eft ouvert 
gratis pour la Noblefle & les Etrangers. Les rues font belles. 
Cette ville eft fituée fur l’Ifer. On y ^compte 40,000 âmes. 
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Braunau eft une fille très-bien fortifiée , fur le bord de 
l’inn. 


t • 

Lintz eft une aflez belle ville , capitale de l^haute Autriche. 
Il y a quelques beaux édifices, beaucoup de Nobleffe , & un 
commerce intérieur confidérable. — Elle eft fituée fur le Da- 
nube. 

I 
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Melck eft un couvent fuperbe de Bénédiétyns ; la façade du 
bâtiment a plus de go fenêtres. 
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Vienne, fituée au confluent du Danube & de la Vienne, 
belle & bien fortifiée : la ville n’a que % milles de tour ; mais 
avec les fauxbourgs , elle fait un tout confidérable , & contient 
210 mille âmes. Les plus beaux édifices publics font le palais, 
la cathédrale de Saint Etienne le clocher; le vafe de la 
bibliothèque, & l’arfenal qui peut fournir des armes à 100 mille 
hommes , & trois remontes d’artillerie , fans compter d’autres 
arfenaux dans les Etats delà Maifon d’Autriche, Les curiofités 
font la galerie impériale des tableaux , le tréfor , les pierres 
gravées , les diamans , les beaux tableaux de Correge dans le 
tréfor , le cabinet des médailles antiques & modernes , le recueii 
de toutes les monnoies du monde, le cabinet d’hiftoire natu- 
relle. = Le cabinet & la bibliothèque des .Jéfuites. = Le cabi- 
net de médailles de feu M. France. — Le cabinet, les tableaux, 
la maifon du Prince Licfitenjlein\ le manège, à double galerie , 
d’ordre compofé. Camée d’Alexandre, par Pyrgoteles , donné 
par l’Eleéteur de Mayence à fon neveu , le Comte de Schoen- 
brun : le Prater , promenade; les jardins de Schoenburn. 

La plus belle fête que j’aie jamais vue, c’eft celle que l’Im- 
pératrice donna à Vienne, au temps de la réunion de toute fa 
famille. Le Grand-Duc étoit venu la voir; le Prince Charles 
recevoit l’Archiduc Maximilien Coadiuteur de l’Ordre Teuto- 
nique. L’Impératrice donna un bal mafqué public , au Belveder y 
maifon du Prince Eugene , à laquelle on avoit ajouté une 
galerie de 400 pieds , éclairée de 7,200 bougies : la façade du 
dehors de cette galerie étoit illuminée par 2 \ o mille lampions ; il 
y avoit 18 mille bougies dans l’intérieur du palais. La compa- 
gnie étoit au nombre de 7 mille perfonncs : tout s’y paffa fans 
le moindre défordre.Ily avoit unfouper ordonné pour 10 mille 
perfonnes : médecins, chirurgiens, fages- femmes, lits tout 
prêts en cas d’accidens. 

Je ne puis quitter Vienne fans dire que c’eft une des Cours 
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de l’Europe où la fociété eft fur le meilleur pied : la Cour 
y eft très -affable; laNobleffe, lfcs Dames fur -tout y font 
l’accueil le plus civil aux étrangers. Les Miniftres y tiennent 
un très-grand état de maifon , & font , on ne peut mieux , 
les honneurs du f>ays. 
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Presbourg, capitale delà haute Hongrie, fur le Danube, 
avec un très beau château , dans une fituation fort élevée, qui 
fert de réfidence à l’Archiduchefie Marie-Chriftine & à fon mari 
le Prince Albert de Saxe , Duc de Tefchen , qui y tiennent une 
Cour brillante & nombreufe. Le Danube eft très-large & très- 
rapide vis-à-vis de cette ville; on le paffe fur un beau pont de 
bateaux en été ; mais quand l’hiver approche , on retire le pont 
& l’on fait ufage d’un pont volant , compofé de deux bateaux 
fort larges joints enfemble, lequel fe glilfe le long d’une corde 
tendue dans la largeur du Danube, & forme un pont tr«-fûr. 
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EJîerhat eft la maifon de plaifance du Prince Efterhafi , Pun 
des plus grands Seigneurs de l’Europe, qui ne font pas Souve- 
rains. Il a un camp de 200 hommes devant fon château , une 
troupe de comédiens allemands , un opéra italien , une bande 
de mufique toujours à fes gages. Il donna un bal & un fouper à 
l’Impératrice i à Kitfée , près de Presbourg , le 2 r Juillet 1770, 
où cinquante de fes gardes fervoient en uniformes brodés, ma- 
gnifiques. Le château d'EJîerhaz , ou de Szeplack , eft fuperbe ; 
& les jardins ou promenades , dans le bois , font extrêmement 
agréables. 
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La Moravie a titre de Marquifat , & eft annexée à la Bohême. 
Ces deux contrées font très-fertiles & très-bien cultivées : il y 
Croit du bled , du houblon , dorît on fait d’excellente bière * 
furtout en Bohême. Ce royaume produit aufll du fafran ; il 
S’y trouve des mines d’argent , d’étaîn & de plomb ; des dia- 
mans , & quelques pierres précieufes très-dures & très-efti- 
mées , telles que le grenat qui eft plus dur que le grenat fyrien. 

La Langue efclavonne fe parle en Moravie, en Bohême; 
elle a un mélange d’Allemand. 

% 

Le gibier eft tellement abondant en Bohême, que dans une 
chafle que fit l’Empereur , François î fur une des terres du 
Prince Colloredo , en 175$, vingt-trois chafleurs , en dix-huit 
jours, tuèrent 47,9^0 pièces de gibier , dont 18,24? lièvres, 
i9,?4ç perdrix, 9,499 faifans, &c. Il y eut 116,209 coups de , 
tirés. Je tiens cette note du Prince Colloredo même. 


A Kolin , s’eft donnée la bataillé par laquelle le Maréchal 
fiaun délivra Prague, & obligea le Roi de Pruffe à fe retirer. 


PRAGUE , belle & grande ville : il y a beaucoup d’édifices 
tnagnifiques, entr’autres le palais des Rois, la maifon de 
ville, les hôtels Lobkoivit 3 , Tjchernin,&c. Ce dernier a un peu 
de l’apparence du palais du Roi de Naples. L’Unlverfité , fondée 
en i?47, eft très - célèbre ; il y a 6 , 000 étudians; on y en 
comptoit ? 0,000 dans le feiaième fiècïe : le collège des Jéfuites 
eft très - beau. Le pont eft un des plus beaux du monde ; il 

* 4 
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a REMARQUES* 

a 1 700 pieds de long , & 24 arches , fur la Mulde ou Moldaw , 
qui fe jette dans l’Elbe. La vieille ville eft fur une montagne y 
éc la ville neuve eft dans la plaine. Cette dernière a beaucoup 
fouffert par le fiège que le Roi de truffe mit devant Prague , en 
1744. Environ go, 000 âmes. 
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De P « * c u s 
à 

1 . I 1 M 1 C I. 

| Potées. 

: Diflance 
| en milles 
1 anglois. 

Temps 

en 

route. 

( * 

0 8 SES V ATIONS LOCALES. 

De Prague ? 
à Tursklaw > 
à Welbern 
à Budin 
à Lowojïtz 
à AuJJig (tz) 
à Peterfwald 
à Ziehft 
à Dresde (b) 
à Meissf.n 
à Stauchitz (c) 
à 'Wermfdorf 
à Wurtzen 
à Leipsick 

(a) Bonneau- 
berge. 

(i) A l’Hôtel 
de Pologne , ex- 
cellente auberge. 

(c) Aflez bon- 
ne auberge. 

i i ■■ .. 

I 

' i 

I 

I ï 

I 

1 

2 

I ï 

I i 
l i 

I 

I f 

il ....."G 

10 

IO 

14 
12 
1 6 
IO 
IO 

H 

16 

15 

*4 • 

IO 

> 

i? 

h. min. 

% 

2 4 Ç 
} 20 

3 

4 20 
3 3° 
3 3o 

3 if 

4 15 

5 

3 2ç 

2 } o 

3 50 

Cette partie de la Bo- 
hême eft moins riante 
que de l’autre côté de 
Prague ; elle eft aufli 
moins peuplée : on y 
voit peu de villages & 
peu de bois. 

Mauvais chemins fur 
cette route de Lowo- 
fitz à Auflig. On eft fort 
cahoté fur un très -mau- 
vais chemin fur le côte 
d’une montagne, ayant 
Y Elbe à droite. 

D’Auflig à Peterfwald 
on paffe une haute 
montagne; & jufqu’à 
Drefde , on ne va guère 
que le pas. 

A Stauchitz , mau- 
vais chemins : pays de 
bled. 

A un mille de Wurt- 
zen on pafle la Mol - 
doajo en bateau. 

Aux environs de Leip- 
fick, le pays eft plat & 
bien cultivé. 

1 

16 t 

1 66 

44 40 
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Dresde, belle & gtande ville* cipitale de l’Eleftomt <fê 
Saxe , fur l'Elbe , ' ^bi la àivife en 3 éuk villes. Il<ÿ a un poftt de 
*920 pieds de long, beaucoup d’édifices magnifiqites , enttfe 
autres le palais defÉleéteur, le Zwingcr, le palais Indien, oeliA 
du Comté Brühl. On vbit, entr’autres chofes remarquables , le 
tréfor , la bibliothèque , le cabinet d’hiftoire naturelle fui* 
tout la galerie des tableaux , Tune des plus bfclleb éditerons ett 
Europe. Au €roi-Garten , à ün mille de la ville, eft'là galet it 
des ftatues , où fe trouvent de très-beaux fragmens , entr’autres 
un de Lyjippc. On voyoit encore en i 77 1 des traces du ravage 
qu’avoit caufé le fiège de 17511 , par le Roi de Piaffe, à Cfctte 
ville. On y compte environ 60,000 âmes. 

Meissen , bien fi tué dans lin pays agréabl e , rempli de vigno- 
bles. C’eft ici que fe fabrique à préfent la belle porcelaine de 
Saxe. Il y a plus de 700 ouvriers, quoique le Roi de Pruffeait 
fait tranfporter les meilleurs à Berlin , lorfqu’i) étoit maître de 
l’Ele&orat. 

Leipsik , riche & grande ville , avec une Univerfité célèbre , 
fondée en 14.09. C’eft la patrie du célèbre Leibnitz. Il s’y fait 
un grand commerce , & s’y tient des foires célèbres. Elle fe 
gouverne par fes propres loijc , mais dépend de l’Eleéteur de • 
Saxe. Elle eft dans une plaine entre la Saale & la Moldaw, au 
confluent deplufieurs petites rivières. On y vdit une fort belle 
églife , celle de Saint-Nicolas. Vers la Saint-Michel , il fe vend 
à Leipfick pour plus de 80,000 livres d’alouettjes. On voit une 
quantité prodigieufe de roflignols au bois de Rofendhall, près 
de cette ville. On y compte environ 36 mille âmes. 


«1 

T •• • 

L nj. 
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De Lumio 
à 

B I 1 t I H. 

Portes. 

Diltance 
en milles 
anglais. 

Temps 

en 

route. 

Observations locales. 

De Leipsick? 


-, 

h. min. 

* ■ * * 1 ! ' ‘ 1 . ‘ * 

à Duben Ç 

Z 

22 

I > é 

s 40 

On pafle l’J 576 e en 

à fVittemberg^a) 

Z 

24 

î 1 S 

bateau, près de Wit- 

à Treven- ? 
bri ezen 3 

2 

24 

..... il 

6 

• * 0 r . 4 

temberg. 

Pays plat, beaucoup 

à Beelitz 

I 

12 

3 45 

de bois & de fables. 

àPOTZDAM (6) 

I 

12 

2 ço 

. • f i '*?*•• , ; 7. . 1 

à Berlin 

2 

20 

(3 lo 

Chemins pefans & 

VJInl'Sr: , 

1 0 

114 * ' 

26 

fablonneux. 


- - :r 7 

x;s-i 

1 v 

r 0 .«V-'v ‘ - j 

(a) Bonne au- 

. . luyi xj 

rl’bfj r 1 

« 

f r 1 ' 

; * 

berge. 





(*) Belles au- 

«cJèi 
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. X.i/ * 
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berges ,, mais 
tnauvâifes. 
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Wittemberg efl une petite ville , mais qui eft devenue 
faraeufe par le féjour de Luther & de Melanchthon. Ce fut là où 
Luther commença la Réformation : on voit fon tombeau dans^ 
l’églife du château, fous un des carreaux de marbre. On y voit 
aufli celui de Melanchthon. , 1 , - ! 

"• - * * . f 1 . * t # * * 

Potzdaai, ville où refide le Roi de Pruffe, la plus grande 
partie de l’année : Frédéric I , & Frédéric fi, fur-tout, y orçt 
élevé des bâtimens magnifiques. Parmi les plus remarquables, 
font le château royal , l’églife de la gamifon , le fameux château 
de Sans-Souci , où Frédéric II a déployé la plus grande magni- 
ficence , & a fait une fuperbe collection de tableaux ; le nou veau 
château , à 9 milles de Potzdam. Il s’eft plu à imiter quelques-uns : 
des monumens célèbres de l’antiquité à Rome , comme IçColy- 
fée, la Bafilique d’Antonin , &c. L’églife françoife eft imitée du 
Panthéon . La porte de Brandebourg eft d’une belle architec- 
ture. Il y a aufli une imitation du Banquctting Hoitfï de Vhi- 
tehall. ; t 

•; , . ‘ J y J ' i 

Berlin , grande & belle ville, fur la Sprée , qui tombe dans 
l’Elbe. Le palais eft magnifique , & la façade en eft d’une belle 
architecture. Il y a une belle bibliothèque , un riche cabinet de 
raretés & de médailles , une Académie des fciences , un obferva- 
toire, & une (aile d’opéra bien bâtie ; l’arfenal eft un très-beau 
bâtiment quarré. Le palais du Prince Henri & l’églife catholi- 
que , femblable au Panthéon } la belle ftatue de bronze du grand 
Électeur , par ScJiluter ; les rues Unterkinden , Frédéric-StraJJc. 
font longues , droites & belles. La manufacture de porcelaine 
de Berlin eft plus belle que celle de .Qrefde. 


L iv 
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Ce B E K L 1 N 
à Béons wich 
Sf H A N O V E R. 

j Polie.. 

CUlunce 
en milles 
anglois. 

Temps 

en 

rouie. 




h. min 

De Berlin ? 




à Potzdam 3 

S 

20 

4 

à Grollen- ? 

if 

,1 ; 


Creutz 3 

i ï 

H 

5 3° 

à Brande- \ 


• 


: BOURG J 

*. 

10 

3 

à Zeifar 

i I 

18 

5 

à Hohenzias 

1 f. 


3 3° 

à M AGDE- 1 

«-* 

) CO/} •/! 


BOURG (fl) / 

? 

2 I 

7 

à Arfchlem 

; u |j} 23l 

20 

12 

à Helmftadt 

X ' 

njo 

4 

à Brunswick 

2 T i 

2 ? 

? 

à Peine 

* \ 

H 

a 45 

à Seinde 

• I ;; • 

12 

3 

àHANÔVER(è), 

I 

14 

3 30 

1 .: • -litf: ’ . 

is ; 


(5o 1 5 

Au Roi de 

■ 


A y i - ..y, 

P ru (Te, bonne au- 




berge. 




(b) A la ville 



; * f r 

de Londres, bon- 




ne auberge. 

.•il . -j',,. 



.f .1 \,Y. ( ,E. 


vlrub» .i 


iiBod-,. r.i m i 

• itrinU 

« • ni 



Ah; *f] 
• . 

- - - » 



r n jV.Aj 




. . . K-.l 




. 7 ) v V 




Obseevations locales* 


Le chemin de Berlin 
à Helmftadt par l’otz- 
dam, eft dans une vafte 
plaine très -mal culti- 
vée , dont les chemins 
ne font pas faits , ou 
le font mal , & doivent 
être prefque impratica- 
bles en hiver. Il y a 
peu de commerce , & 
le peuple y eft fort pau- 
vre. 

A,vant que d’arriver à 
Magdebourg , on pafl'e 
VEIbe fur quatre ou 
iq ponts. ' J ] : . 

Chemins extrême- 
ment mauvais , furtout 
en hiver. 

On vient de Magde- 
bourg à Helmftadt 
ec les mêmes che- 
vaux , très-mal. 

De Helmftadt à Brunf- 
wich , les chemins font 
aflez bons ; la campa- 
gne jolie , bien culti- 
vée. 
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I 

- « . . ' t * ' 

• » » 

Bbunswich , grande ville mal bâtie ; les rues font affez lar- 
ges. Le château ducal eft un ancien bâtiment gothique , fort 
grand, & afTez beau dans l’intérieur. Belle place de la Parade. 
Beau palais du Prince Ferdinand. = Cabinet de curiofités natu- 
relles , foflîles , &c. où eft un vafe antique , d’une onyx fuperbe , 
travaillé en camée , appelé vafe de Mantouc : on en a une 
eftampe, 

Hanover , belle & forte ville , dans une plaine agréable , fur 
la Leyne , qui la divife en deux parties. Elle eft propre , bien 
pavée, & contient environ jo,ooo âmes. On y voit d’aflez 
beaux édifices, entr’autres le palais, le théâtre, la maifon du 
Général "Walmoden. La bibliothèque contient environ ço,ooo 
volumes : elle pofsède une quantité prodigieufe de manuf- 
crits du célèbre Leibnitz, qui n’ont point encore été publiés: 
ce que j’y ai vu formeroit trois ou quatre volumes in-folio. 
Aux environs , font les belles maifons de plaifance de Hcr - 
renhaufen & MontbriUant. 
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De H a h 0 v c >. 


Diftance 

Temps 

OlSltVATIOMS LOCA1SI • 

à 

Portes. 

<m milles 

en 

C O L O C, N K. 


anglois. 

route. 





h. min. 


De Hano- 0 




En Portant de Leefe , 

VER > 

I ; 

X9 

4 4° 

on patte le Wcfer en 

à Hagenburgj 


jateau , vis-à-vis Stol- 

à Leefe 

I 

12 

} 

/.enaw. 

à Dicpcnaw(a) 

2 

20 

Ç 

Beaux chemins juf- 

à Boomte 

2 

22 

? }o 

qu’à Diepenaw. 

à Os N A- ? 


IÇ 

ï XS 

Landes, bois, terres 

ERUCK ( b ) S 

I 5 

labourées. 

à Lengerke 

I • 

10 

? 

Pays cultivé, bons 

à Munster(c) 

2 

20 

6 2Ç 

chemins. 

à Dulmen 

2 

20 

4 50 

Landes & bois. 

à D orjlein (d) 

x ; 

l<* 

6 10 

Bonne route , quoi- 

à Duysburg 

2 

21 

6 ço 

que .fablonneufe. 

àDuSSKLDORF 

I s 

16 

S 

La campagne eft af- 

à Dormagen 

I 

12 

$ 

fez bien cultivée ici. 

à COLOGXE 

I 

I ( 

î 

Près de Duysbourg 
eft le lieu où Varus & 

* 

20 

21} 

S 9 4° 


' *' C 


fes légions périrent par 

C a) Mauvaîfe 



les armes d’Arminius. 

auberge , & la 
feule. 




x 

(£) AuKeifer, 

■ •; 


I* ^ 

T2 ? r ’ • t 

bonne auberge. 


11 • t*i r* • 


5ti . u cl iop : r efl ’ h 

(0 A la Cou- 



\ N • 


ronnc, bonne au- 





berce. 

( d ) A la Porte, 

• >h J: \ * . 

- 

.. *..:l 


'iî-.'-d ii 

. ; 

bonne auberge. 

0 1 


. 

. • • • 
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Osnabrück , mal bâti , mais joliment fitué. Environ ioà 12 
mille âmes. 

Munster, ville, riche , forte , contient environ 20,000 âmes. 
Belle maifon du Baron Vorhelm. 


Dusseldorf, ville forte, fur le Duflel , au confluent du 
Rhin , très- joliment bâtie , appartient à l’EIeéteur Palatin ; elle 
contient environ 10,000 âmes. La galerie des tableaux eft une 
des plus belles colle&ions qu’il y ait en Europe. 

* ' i f ^ 

Cologne , grande , riche & célèbre ville d’Allemagne , capi- 
tale de l’Eleétorat de ce nom , fondée par Agrippine , appelée 
1 la Rome allemande , peut-être à caufe du grand nombre de^fes « 
églifes, car céme peut certainement pas être pour fa beaute. A 
la cathédrale de Saint Pierre , eft le tombeau fuppofédes Trois 
Rois , dont on fait voir les crânes : quoiqu’il en foit , ce tombeau 
•eft un des plus beaux ouvrages en or & en argent qui exiftent. 
11 eft haut de 9 pieds ; fa partie fupérieure eft èn or , & l’infé- 
rieure en argent. Il eft garni de pierres précieufes , de camées 
& pierres gravées en creux antiques , dont quelques-unes font 
fort belles. 
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üe Cologne 
à 

U T R E e H T. 

Fofles. 

Dittance 
tn milles 
ang'ois. 

Temps 

en 

rouré. 

ObsKRV ETIONS LOCALES. 

De Cologne? 
à Berchem S 

I § 

IÇ 

h. Biîh. 
2 ÇO 

Pays fertile en grains 
& en vins , dont il fe 

à JüLIERS 
a Aix-la- } 

I 

IO 

2 

fait un grand com- 
merce. 

Cha- > 

PELLE 

I ï 


? s° 

Très -mauvais che- 
mins aux environs 

à Foron . 1 

I i 

18 

4 S 

d’Aix-la-Chapelle. 

à Liege 

2 

i 7 

2 40 

à S. Tron 

1 1 

24 

4 20 

Très-beaux chemins 

à Tirleraont 

2 

12 

I ço 

pavés, avec des allées 

à Louvain 

fj 

é* 

IO 

Ï 4 S 

d’arbres. 

à Malines 

2 

J2 

2 20 

Pays plat, riche & 
bien cultivé. 

à Anvers ( b ) 

2 


2 ÇO 

à Sundert 

3 ? 

2-8 fl ( 

4 5 ° 

Pays plat, peu culti- 
vé , un peu maréca- 

à Bkeda (c) 

2 

IO 

2 IO 

i» . ; ij • ^ ^ J i'i ■ • f • 

24 4 . 
Lieues. 

r 


geux. 

à Donge , 

2 

6 

I IS 

A 2 ç minutes de che- 

à Cape! 

2 

6 

I 20 

min de Cape! , on parte 

à Durtel 
Partage de la ? 
Meufe S 

2 

6 
2 . 

I 2Ç 

2Î 

en bateau là bkilic 
Altufe. 

Durtel i pays plat , 

à GORCUM 

* 5 

S 

2 JS 

marécageux. 

à Meerkirche 

2 i 

6 

i is 

On perd beaucoup de 

• • ; 

'j 



temps à entrer les équi- 

(«) Cher Du - 

< 1 4 ‘- 



pages dans le bateau. 

btcb, vis-à-vis ici 

— • ! 

» . n. • : 



bains. 

- , !, 




0) A la Ville 
de Bruxelles , 
bonne auberge. 

(c) Au Prince 
Cardinal. 



A 4 .. . . 

A. j . t! "î i * . , 

a 2»1 fed ,v.V: 
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JüUERi , ancienne & forte ville , avec une bonne citadelle. 
Il y a un joli pont de bois avec une belle rampe de fer. 

Aix-la-Chapelle , grande & belle ville impériale dans le 
Cercle de ‘Weftphalie, fituée dans un fond environné de mon- 
tagnes. Les bains , l’hôtel-de-ville , la cathédrale , où l’on fait 
voir les Regalia de Charlemagne , fon épée , fon baudrier , &c. 
fonNouveau-Teftament: ces trois chofcs fervent au couronne- 
ment des Empereurs. 

Anvers , grande , belle & autrefois Lune des plus riches villeà 
du monde & des plus commerçantes, fur l’Efcaut, qui eft très- 
large ici. Les édifices publics font d’une grande beauté , les rues 
font propres & larges; la cathédrale eft un ouvrage achevé , la 
tour en eft admirablement bien travaillée ; on y voit deux 
beaux tableaux de Rubens , l’Aflomption & la Defcente de la 
Croix ; la magnifique chapelle de la confrairie du Saint-Sacre- 
ment; l’hôtel-de-viile, dont la façade eft de 2 ço pieds, & l’avant- 
corps décoré de cinq ordres l’un fur l’autre. La place de Mer , la 
maifon du Baron Frayla , les Jéfuites dont la façade eft de 
Rubens ; l’intérieur eft fort orné & avec de beaux tableaux. == 
Les Auguftins ; le tableau du grand autel , de Rubens , & l’extafe 
de S. Auguftin , & un Crucifix de Van-Dick. — Les Carmes dé- 
chaufles : tableaux de Rubens } S. Jacques; tableau du grand 
autel, par Æt/ôenr. Collections de tableaux de M. Van-Scorel$ 
de Madame Boffcheert , où eft l’enlèvement des Sabines , de 
Rubens , & quelques-uns de Van-Dick & de Brughel. L’Abbaye 
de S. Michel , bâtiment vafte. Monument de Marie » Reine 
d’Ecofle, à S. André. Cabinet de M. Van-Langres. Voyez pour 
Anvers , pag. iç. 

Breda ; palais du Prince d’Orange , Seigneur de la ville , qui 
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eft très-bien fortifiée ; elle eft fur le Merck , dans une plaine 
très-fertile , & eft très-propre & très-bien bâtie. 

Utrecht , grande & belle ville , avec une Uni verfité fameu- 
fe , particuliérement pour le Droit ; fituée fur l’ancien canal du 
Rhin. Elle eft célèbre par le projet de l’union des fept Provinces 
qui y fut figné, & par la Paix de 1713 qui s’y conclut. = L’hô- 
tel-de-ville. = La tour de Saint Martin a 460 marches, environ 
360 pieds de hauteur : du fommet on découvre Amfterdam , & 
quinze autres villes confidérables. Le mail , de 7 rangs d’arbres , 
eft fort beau. 
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(a) Chez Be- 
noît , au vieux 
Doelen. 



c 

(*) Chez Thi- 
bault, Warmoes- 
Struat. 
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Observations locales* 


Le terrein eft prefque 
partout humide & ma- 
récageux : on y fème 
peu de grains. Tout en- 
tre-coupé de caneaux. 

On pafle ici l’Tffcl 
fur un pont. 

Campagne agréable 
5c bien cultivée. 

A 2 milles de la Haye 
:ft Ruyfwick. 

Pays très -plat : les 


Par eau, 


dans un 
ode. On 


De Buykfloot on voit 
iaarfdam. 

De Brockon revient, 
i l’on veut, par terre à 
Imfterdam : c’eft le 
>lus court. 

On pâlie l’eau de 
follhuys à Amfter- 


Oudewater 


Digitized by Google 


d’une PARTIE f)E l’Êurope. 177 

REMARQUE S. 


Oudewater eft une jolie petite ville fortifiée. 

Gouda , fur l’Yflel, remarquable par fa belle églife, où fiant 
les plus belles vitres peintes qu’il y ait en Europe. 

Roterdam , ville riche & forte, avec un très-beau port. 
L’hôtel-de-viHe , la maifon de Banque , celles des Compagnies 
des Indes , & les arfenaux , font des bâtimens magnifiques. Elle 
eft traverfée par fept canaux; des vaifleaux de $00 tonneaux 
viennent jufqu’au centre delà ville. C’eft la patrie d 'Erofme y 
dont on voit la ftatue de bronze dans le marché. Ily a beaucoup 
de tombeaux des Amiraux de Hollande dans la grande églife. On 
l’appelle le petit Londres , à caufe de la quantité d’Anglois qui y 
font établis. 

Delft , belle ville. L’hôtel-de-ville , magnifique. Environ 22 
mille âmes. Patrie de Grotius. 

Leyden , belle & grande ville , fituée fur le vieux canal du 
Rhin , dans une belle plaine. = Célèbre Univerfité. =: Hôtel- 
de-ville, où fe voit le fameux tableau du Jugement dernier, 
par Jean de Leyden. = Le Jardin botanique. = Le Cabinet d’hit 
toire naturelle. 

Brock , village fingulier par l’excès de la propreté qui y règne. 
Les maifons peintes en dehors , les tuiles des toits peintes & 
verniffées , les rues aufli propres que l’intérieur des maifons. 

Amsterdam, l’une des plus riches & des plus floriflantes 
villes du monde. Beau port. La ville , bien coupée de canaux , 

M 


Digitized by Google 








d’une partie de l’Euroêe. 179 
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avec des quais bordés d’arbres. Maifon de ville, bâtiment quarré 
fuperbe, dans lequel font de très-beaux tableaux de Rembrandt , 
de Van-Dick & de Wilz. La grande falle eft très-belle. = La 
Bourfe eft encore un des plus beau* ornemens de la ville. Le 

Î iont fur l’Amftel , beau morceau d’architeéture ; l’Amirauté , 
a Synagogue.il entre 2,000 vaifleaux par an dans le port. On y 
compte 2Ç 0,000 habitans. Le tableau de Rembrandt , dans 
l’hôtel-de-viile, eft une pièce de ûuit, de 12 pieds de haut & 1 ç 
de large. 
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3 
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Zoom (c)j 

(a) Au Lion 
d’or. 

(b) AuDoelen. 

(c) A la Coui 
de Hollande. 
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On va par terre à 
[artem. 

De La Haye à Roter- 


Le Leck eft un bras 
u Rhin. 

Ce paiTage n’eft que 
e 20 minutes ; mais 
n attend. 

Un peu avant d’arri- 
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— ' » ■■■■' ] '? " 

Harlem , grande ville d’environ 30,000 âmes. Ony réclame 
l’honneur de Pinvention de l’Imprimerie , par Laurent Cofler , 
en 1440 , & du premier tkbleau peint à l’huile , par Jean Eijer , 
en 1437. Il s’y fait un grand commerce de fleurs. J’ai vu , le 20 
mai 1771 , une jacinthe , dont le propriétaire avoit refufe 10 
mille francs. • ' ' - . " 

. . t ' # • • 

La Haye, ville magnifique des Provinces-ümes, le centre 
du Gouvernement de la République de Hollande , la réfidence 
du Prince d’Orange & des Etats-Généraux, comparable aux plus 
belles villes de l’Europe. En 1768, on y comptoit 40, 000 âmes. 
Le palais du Prince , & autres beaux édifices. Le cabinet d’hik 
toire naturelle du Prince d’Orange contient des curiofités très- 
rares des Indes , fur-tout en oifeaux & en papillons. Le Bois des 
RoJJignols , près de la ville , eft une promenade charmante. = 
Belle maifon du Comte de Bentink, à un mille de là. Scheveling, 
port de pêcheurs à 2 milles. Cabinet de Médailles & de pierres 
gravées du Prince , où font des coins de grand bronze romain. 

Berg-Op-Zoom , ville forte du Btabanthollandois , petite, 
mais jolie , très-bien fortifiée. On voit les fouterreins , la galerie 
par où les François entrèrent par furprife , en 1747 ; les ravelins 
de la Pucelle & de Cohorn, où étoient lés brèches faites avant 
l’aflaut , & le fort d’Eden entre les d,eux , qui ne fut pris qu’après 
,Ia ville. , 
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• > , - : . •. - 

Malines, ville confidérable , bien bâtie, ayant des rues 
larges & proprement tenues. : * \, 

? >• ? ' * -v * * t 

Bruxelles, capitale du Brabant & des Pays-Bas autrichiens, 
belle , riche & grande ville partie fur une éminence , & partie 
dans une plaine agréable & fertile , fur la Senne. L’hôtel.de» 
ville eft le plus jou bâtiment gothique qui fe puifTe voir; la 
tour en eft d’un travail achevé : la place éle l’hôtel-de-ville eft 
fort ornée , mais d’un très - mauvais goutr. Oh y voit, entré 
autres preuves , une ftatue équeftre fur le haut d’une maifon. Il y 
a un fort beau cours, appelé V Allée verte. = Sainte Gudule eft 
une belle églife. = Belles tapifleries dans les appartemens de 
l’hôtel-de-ville. = Le Cabinet d’hiftoire naturelle & de curia» 
fités du Prince Charles mérite d’être vu , ainfi que fa petite me. 
nagérie. On y faifoit voir un lapin qui çouvroit i|ne poule:, dont 
on produifoit même des petits ; mais C’eft une ijnpofture du jar- 
dinier, & les poulets qu’il, fait voir, fontuneefpèce particu- 
lière dont la plume, au premier coup-d’oeil, a l’apparence du 
poil d’un lapin blanc. 11 y a de très-beaux tableaux dans les 
cabinets de M. Dannoart & du Chevalier Verhuljl. = Près de 
Bruxelles eft l’Abbaye de Tervuren , lieu de plalfance du Prince 
1 Charlés. En y allant, on trayerfe la belle forêt de Sogne, la- 
quelle eft en coupe réglée , qui rapporte un million par an à 

l’Empereur, ©n compte environ 50,000 âmes à Bruxelles. 
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mins; villes bien bâ- 
ties. 

En Portant de Rofe- 
brugge , après avoir 
paffé l’ Ÿfer , on entre 
en France. ' 


DeBRUXELO 
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à Louvain j 
à Tirlemont 
à S. Tron (a) 
à Tongres 
à Mastkicht 
à Tongres 
à Liege 

i Spa (4) 

à Liege / / j 
à S. Tron 
à Tirlemont 
à Louvain 
à Bruxelles 
à Afdic 
à Àloft j . 
à Quadregt c. ! 
à Gand (c) 
à Petteghen 
à S. Eloy 
à Courtray 
à Menin 
à Ypres 
à Rofebrugge 
. ÿü i 


(a) AlaPofte. 

(b) Chez Ogil- 
vy. 

(c) A Saint Sé- 
baftien. 
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Louvain n’a rien de remarquable que fon Unirçrfité , qui eft 
célèbre ; & fon hôteLde-ville , édifice gothique, dont la façade 
eft belle. . . ;■ ; - 

Mastricht , ville forte , appartenante aux Hollandois. La 
maifon de ville & les autres édifices publics y font très-beaux. 


Il ne faut pas négliger , en paflant par Aloft , d’y voir un beau 
tableau de Rubens , dans une égüfe. 

. GaND, très-grande- ville ; fon circuit, pris en dedans des 
murs , eft de 49,640 pieds Romains ; on compte une lieue de 
chemin depuis la porte Impériale (Kayferthor) jufqu’àla porte 
deMuyden Ç Muydenthor ). Mais cette vafte enceinte ne con- 
tient qu’environ 70,000 araes. Charles V naquit à Gand , en 
I500 ; on montre encore fa maifon, appelée la Cour des Prin- 
ces , (Prinzen/iof.) Il y a beaucoup de beaux édifices publics. 
= L’Abbaye de. S. Pierre , la cathédrale, dont la chaire eft 
magnifique ; un beau tableau de Rubens , dans une des chapel. 
les, &c.l’hôtel-de- ville. 
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Ostende , port franc & commode ; ville bien fortifie'e , & 
feien bâtie ; l’hôtel-dç-ville eft magnifique. 
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berg (e) 
à Heppenheim 
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(a) A la Porte 
(f>) A la Porte, 
bonne auberge. 

(c) A la Porte, 
bonne auberge. 

(d) A la Porte, 
bonne auberge, 
(e) Au Taureau, 
auberge médio- 
cre. 
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Beaux chemins fur 
cette route ; plaines 
fertiles ; montagnes 
richement couvertes 
de pins & de hêtres : 
es auberges font pro- 
bes & bonnes ; des 
îoinmes honnêtes 8c 
)ons. 

D’ici à Strasbourg, 
une pofte. 


Voy. le Supplément. 
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• • 

- Fribourg , ville confidérable ; fes rues font larges , propres, 
& bien pavées. Elle a été autrefois une forterefle importante, 
& a foutenu plufieursfièges. Louis XV en perfonne la prît, en 
1 744. Elle fut rendue à l’Autriche , en 1 748 , par la Paix d’Aix- 
la-Chapelle , après en avoir rafé les fortifications. Parmi plu- 
fieurs beaux édifices, on y remarque la grande églife appelée 
Munjier , fuperbe monument d’architeéture gothique, avec une 
tour qui ne le cède qu’à celle de Strasbourg. Il fe fait , en cette 
ville , un grand commerce de grenats & de criftaux. 

Carlsruhe , ville neuve , bien bâtie , au milieu d’une belle 
forêt, percée de }2 routes, correfpondantes aux 32 vents. 
C’eft la maifon de plaifance des Margraves de Baden-Baden. 

i 

Manheim, belle ville, bâtie fur un plan régulier, formant 
douze rues , coupées à angles droits par huit autres rues. Le 
Palais de PEledteur eft un des plus vaftes , des plus beaux, & 
des plus richement meublés de l’Europe. 
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Francfort, grande ville fituée fur le Mein , qui la coupe 
en deux parties inégales ; on y compte 60,000 âmes. Il s’y fait 
un très-grand commerce, & il s’y tient tous les ans deux foires 
«élèbres. Plufîeurs Electeurs , Princes & Comtes de l’Empire y 
ont des hôtels. Celui des Princes de la Tour &? Taxis l’emporte 
fur tous les autres par fon architecture & fa magnificence. ‘ 



Bonn , ville peu confidérable ; réfidence ordinaire de î’Ëlee-' 
teur de Cologne. Le château qu’il habite , dont la partie la plus 
apparente porte le nom de Buen-retiro , a été commencé en 
1718, & n’eft pas achevé. Bonn communique avec Cologne 
par une allée de tilleuls , qui n’eft interrompue que par quel- 
ques villages. 

Pour Cologne, Juliers, & Aix-la-Chapelle, voyez pag. 17* 
* 17 ?. 
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à 

Bath 8t Btitroi. 

Polies. 



OlItSVATIOHS LOCAI.lt* 




h. min. 


De Londres? 




Pays plat, très-bien 

à Hounslow S 


10 1 

I 

* 

cultivé. 

à Salt-Hill 


11 \ 

2 XO 

Campagne char- 

à Reading 


17 1 

X S° 

mante; vues très-agréa- 

à Spineham-“> 

’ 3 



blés. 

land near > 


17 î 

I 46 


Newbury j 
à Marlboroug 


18 

2 6 

• v f 

Collines & vallons; 

aux Devifes 

! ./ 

14 

5 22 

pays riant , tcrrein fer- 

à Bath (a) 


18 \ 

2 

tile. 



10 7 

12 14 


(a) A Yorck- 

• 




Houfe , Princes 





Street. 





De Londres 
à 





Baddow. 





De Londres? 


A 


Ces 6 milles fort 

à Ilford S 




mefurés de Mile-End 

à Brentwood 

- 

1 ( 


mais on compte 1 x mil 

à Baddow 


12 


les deBond-ftreet. 



29 

• 

-• 
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REMARQUES. ’ 


A deux ou trois milles avant que d’arriver à Hounflow, eft 
Syoriy maiÇon de plaifance du Duc de Northumberland , & 
embellie par ce Seigneur avec tout le goût poffible. Je ne con- 
nois point de lieu où l’art & les richeffes foient mieux employés. 

' ■ ) ■ 


BaTH , ville magnifique , fameufe par fes bains chauds , & le 
rendez-vous de la meilleure compagnie d’Angleterre. C’eft une 
des villes les mieux bâties de l’Europe ; non-feulement il y a des 
édifices publics très-beaux , mais des quartiers entiers de la ville 4 
ont été bâtis fur un même plan. Le Quarré de la Reine , le Cir- 
que , le Crefcent , feraient des ornemens pour Londres , pour 
Paris ou pour Rome. Les faites d’aflemblées font belles & bien 
réglées : la police eft très-bien établie dans la ville ; les denrées 
y font à très-bon marché; enforte qu’il eft difficile de trouver 
dans le monde une ville qui réuniffe plus de commodités & 
d’agrémens. 

Près d’Ilford eft TVanJiead , fuperbe maifon de plaifance de 
Lord Tilney. 


4 


N 
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Itinéraire 


Du chât«»u 
de Bimowî 
à E#imiooig. 


Polies. 


Diltance 
en milles 
anglois. 


Temps 

en 

route. 


OlSllV ATlOMS LOCALES* 


DeBELMONT?] 
' PERTH b] 
Kinrofs 
North-Fer- 

ry 

à Queen s- 
Ferry 
àEDIMBOURGl 


Par eau. 


*7 

»? 

IÇ 

2 

9 


(h. min. 

J 

2 30 
2 40] 

4S 

1 40 


$8 


10 ço 


Belmonteft joliment 
fitué fur une éminence, 
dans la plaine de Strath- 
more , qui a 120 milles 
de long. Il y a un très- 
joli bois près du châ- 
teau. A 4 milles de là 
eft la tour de Banco , 
.bâtie par M. de Mac- 
kenzie , d’où fe voit la 
montagne d’Arthur 
près d’Edimbourg , a 
k g milles de Belmont. 
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Belmont appartient à M. Stewart de Mackenzie , garde du 
fceau privé d’Ecofle , qui a fort embelli ce féjour , & rebâti le 
château. = A environ 1 o milles de là , eft la montagne de Dun. 
finnan , fameufe pour avoir été la réfidence de Macbeth , qui y 
avoit bâti une fortereffe , d’où il fut charte par Malcolm , ( petit- 
fils du Roi Duncan qu’il avoit aflafliné) aidé de Macduff , Comte 
, de Fife. Macduff pourfuivit Macbeth , & le tua près de Bel- 
mont , à un endroit appelé Belly-Duff , où fe voit le tombeau 
de Macbeth , à deux cent pas du château. 


\ 
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Itinéraire 


Autre route 
de Bblmokt 
4 Ebim > o u * «• 


Pofles- 


DcBelmont? 
à Dunke^d S 
à Menzies- 
Caftel 
Crief 
Stirling 
Falkirk 
àLinlithgow 
h Edimbourg 


DifUnce 
en milles 
anglois. 

Temps 

en 

route. 


h. min. 

20 

* 

17 i 

3 3o 

22 

4 3 ° 

20 

4 IS 

IO 

2 

8 

I 40 

16 i 

3 H 

ÏI 3 i 

ro i 

O 


OHB*V*tIOB« lOOUtl» 


Pays de hled , tres- 
;n cultivé. 

Près de Menzies- 
^aftel eft la cafcade de 
Monefs, lieu charmant 
:out-à-fait pittoref- 
On y va par une 
promenade de 2 milles, 
le long d’un ruiffeau , 
entre deux collinescou- 
vertes de bois; le ruil- 
Ifeau coule au fond du 
vallon, quelquefois 
tranquillement; & fou- 
vent fe précipitant par 
vingt endroits diffe- 
rens , forme les cafca- 
des les plus agréables. 

Stirling, dans une fi- 
tuation charmante, fur 
un rocher, d’où l’on dé- 
couvre une plaine riche 
& fertile , de 80 milles 

de circonférence, agréa- 

blement arrofée,& bor- 
née de tous côtés par 
des collines. 


/- 


Digitized by Googlt 


d’une partie de l’Europe. 19? 

REMARQUES. 


Dunkeld , lieu de réfidence des Ducs d’ Athol , près duquel eft 
le bois de Birnham , fameux dans la tragédie de Macbeth.. 

Menzies-Caftel , au pied de la montagne de Wheems. A cinq 
milles de là eft Taymouth , terre de Milord Breadalbane , dont 
les beautés naturelles font au-deflus de toute defcription. 

Près de Falkirk , fe voit le canal qui doit joindre l’Océan 
avec la Mer d’Allemagne , par la communication de la riviè|e 
Clyde & du Firth de Forth . 



\yt 


ITINÉRAIRE 


B’4t*WlCII à 

juucton , par B 
f( routes de traverfe 


\Vs»-l 

llTB ,1 

verfe.J_ 


Pottes. 


I 


D’Alnwich 
4 Morpeth 
à Newcaftle | 
à Durham 
4 Dârlington 
à North- 
Alkrton 


à Rippon 
à Harrowgate 
à Leeds ■ 

à Wakefield 

à Hill-top 


à Sheffield 
à Chefterfield 

à Kendal 

à Derby 


Diftan.e 
en milles 

anglois. 


Auberges. 


0»sa*v*Tioss toeuu, 


*9 

14 * 
l Ç 
i8 

i S 


i7 

U 


12 


a 


12 

12 

ÎO 

14 


S®*% s 
\Ÿ-Ar»u 

Talbot On prend ici la route 
King's de traverfe, ou bien 
>àeàd. l’on va jufqu’à Bo- 
rougbridge , & de là à 
Harrowgate : on peuc 
ne prendre la route de 
traverfe qu’à DoncaC* 
ter ou Newark , mais 
ce dernier chemin eft 
plus long de 20 milles. 
> Kîng's Cette porte a de très- 
>Arms mauvais chemins, & 
beaucoup à monter & 
defcendre. 

Ici les chemins de- 
viennent meilleurs. 

Près de Hill-top eft 
Wenworth, château 
de Lord Strafford;& à 
ç milles de là , W ent- 
George worth-Houfe, terre de 
Oldangel Lord Rockingham. 

Charmant pays, bien 
\Peacock cultivé. 

Vallons & collines; 
George pays fertile. 

Situé délicieufement 
dans une vallée ferti- 
le ; jolie ville bien 
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D'Aibwic* à Wss- 
aiRGTOM , par B»ih ,1 
tt routes de traverfe. 


Poftes. 


Diflance 

en milles Auberges, 
anglois. | 


Oisibv ATIONS localis* 


à Rurton 
à Litchfield 

à Birmingham 


à Broomfgrove 

à Worcejlcr 
à Upton 

à Gloucejler 

) 

à irofter 
àPetty-France 


n 

i? 

1 6 


George 
\ Svtan 


15 


12 


10 


l6 


Crovon 


\Hop-pole 


12 


14 


\Gcorge 


bâtie. AllSaints, belle 
léglife , avec un beau 
Iclocher. 

Belle plaine, beaux 
chemins. 

Aflfez bien bâtie, 
[fituée fur le penchant 
d’une colline ; on 
compte s o mille 
lames. S. Philippe , 
belle églife , avec un 
dôme. 

Beaux chemins ; 
|vue charmante de la 
Province de W orcef- 
ter', à 10 milles de 
Birmingham. 

Worcefter , belle 
ville bien bâtie , belle 
cathédrale gothique. 

Avant d’arriver à 
Upton, belle vue de 
la vallée d'Evesham. 

Belle vue de Glou- 
ceftershire; la capitale 
eft petite, mal bâtie, 
joliment fituée dans 
une grande plaine. 

Mauvais chemin ; 
on a une montagne 
fort efcarpée à fran- 
|chir d’ici à Petty- 
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DMt.KWif.it à Wh- 


“Dîrtanee 

1 

jukgtojn , par Bath , 
te route» de traverfe. 

Porte». 

en milles 
anglois. 

Auberges. 1 


OtklKViTIOHS IOCâLI». 


à Bath 


Wells 


Piper’s-inn 

Bridgewater 


Taunton 
Wellington 
Tiverton 
à Crediton 
^ (Kerton) 
à Okehampton 
à Wtrrington 


} 




iS 


20 


10 l 

lO I 


19 
H 
12 

i8 

20 

449 


S Single 
ÏHoufe 
George 


France , terre du Duc 
de Beaufort. 

A ta onzième borne 
de Bath, eft une vue 
magnifique de la Pro- 
vince de Gloucefter, 
& une jolie terre du 
Chevalier Codring- 
ton. Beau pays de col- 
lines & vallons. 

A Wells , eft une 
des plus jolies cathé- 
drales gothiques que 
j’aie vu. 

Belle plaine. 
Chemin de Bridge- 
water , magnifique & 
plat. 

D’ici , il vaut mieux 
prendre le chemin 
d’Exeter, n’y ayant 
que, peu ou point de 
chevaux à Crediton, 
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D’Anwici à Wi»-j 
BIHCTO» , parBiTH ,1 
& routes de traverfe. | 

Portes. 

Elltauce 1 
eu milles 1 
anglois. | 

Temps 

eu 

route. 

OllISVStIO** IOCUM» 

De Londres \ 
à Wer- J 
rington, J 
par Sais- V 
bury, Dor - 1 
chefter, 

&C. J 

% 

2 X 5 

1. min. 


De Londres \ 
à Wer- l 
rington, 1 
par Bach. / 

• 

2?î 


1 

De Londres ? 
à Alnwick Ç 

\ 

M 

7 

% 

Os 

O 


* 


y 



' \ 
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VOYAGE 

EN ESPAGNE. 


AVERTISSEMENT 

Sur cette Partie de l'Itinéraire . 

J’ai déjà dit que je n’ai pas été en Efpagne ; cela rend 
compte de la différence que l’on trouvera dans la mé- 
thode fuivie pour la defcription de la route fuivante. 
J’ai cependant effayé , autant qu’il m’a été pofîible , 
de l’accommoder à ma méthode $ enforte que toute la 
différence confïfle en un peu moins de précifion pour 
le temps employé fur la route , & l’indication des au- 
berges j du relie , les voyageurs ne peuvent que gagner 
au change , les obfervations de M. de Voglie étant 
remplies de jufteffe & de fagacité. J’y ai joint celles 
de deux autres voyageurs de ma connoiffance , qui 
ont bien vu ce pays-là depuis douze à quinze ans. 

Il efl bon de répéter ici qu’il n’y a de polies établies 
en Efpagne que pour les couriexs à cheval , & nulle- 
ment pour les voitures. Les routes , même pour les uns 
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& les autres, font quelquefois différentes, comme j’ai 
pris foin de le marquer. Si Ton veut donc aller plus 
vite que le pas ordinaire des mules , il faut faire fon 
marché , avant que de partir de Perpignan ou de 
Bayonne , pour avpir des relais entre ces villes & 
Madrid. Le prix des mules eft fur le pied environ de 
15 livres de France par jour , pour deux mules , une 
chaife & un muletier, fans les nourrir , & pour faire 
dix lieues par jour } & ainfi du refte à proportion. Qp 
prend , dans la ville de France d’où l’on part , un 
domeftique qui fâche parler le françois & l’efpagnol , 
qui ait fait cette route , qui puilfe fervir d’interprète 
& de forte de maître - d’hôtel. Cette précaution eft 
prefque indifpenfaJble ; parce qu’on ne trouve rien à 
manger dans les auberges d’Efpagne, & qu’il faut 
envoyer quelqu’un devant , pour faire les provifions 
néceflaires , dans les villes & villages où l’on veut 
s’arrêter. On trouve à Bayonne & à Perpignan des lits 
de voyage , qu’on peut mettre fur le dos d’une mule : 
à moins d être endurci à la fatigue f on ne peut fè 
paffer d’un lit à foi. Si l’on a plufieurs mules , & qu’on 
les nourrifle, on les paye 15 à 30 fols de France par 
jour. 

En voyageant fans relais , on 11e va guère qu’au pas , 
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©u au petit trot des mules , que l’un des muletiers 
accompagne toujours , en courant tour à tour $ en- 
forte qu’en beau chemin , on fait fur ces routes environ 
3,000 toifes, ou un peu moins de 4 milles d’Angleterre 
par heure : & en général, ce pas eft très-réglé , comme 
l’eft celui des voituriers en Italie & dans les Alpes. 
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'Se i > I*PlGH4H 
à SlIlAGOtlI 
gcii Madrid. 

Polies. 

Temps 
employé 
fur la route. 

Omar ATtotti locai. 1 i. 

J)e Perpignan ? 
au Boulou S 

2 f 

h. min. 

i 50 

% 

Du Boulou à la Jori- 

à lajonquicre 

« î 

I 10 

quiere, on pafle le Tet 


Lieues. 

c 

CS 

G • 
bû 2 

f g 

0 * 7. 

a> rt 

•S ^ 

en bateau, & l’on en tre 
enfuite dans les Py- 
rénées. Au haut d’une 
.de ces montagnes, fe 
trouvent deux caba- 
rets ,& une chaîne qui 
fépare les deux Etats. 

à Figueras 

3 

«. o 

En Portant de Figue- 

à Bafcara 

3 

’o 

ras, on pafle à gué 

à Girona (a) 

3 ï 


la petite rivière de 

à las Mallorquinas 

4 

c a 

Z - 

Mugai & avant d’arri- 

à OJialric 

z 

2 : 

is » 

n a 

& -S. 

Bf 

«O U* 

’o 

*0 

ver à Bafcara , on pafle 
en bateau une autre 
petite rivière nommée 
Flubia. 

A Oftalric il y a une 

à San-Seloni 

3 

k. 

? - 

allez bonne auberge. 

à la Roca 
à Moncada 

' 2 
2 

" O, 

- E 
.5 o 
5 u 

En général , les che- 

à Barcelona 

2 

~ « 
î. 2 

mins & les auberges 

à Molin de Rey 

à Martorcl 
à Fiera 

00 Fontina d'ero. 

2 

3 

A moins que d’avoir des 
à Madrid , on ne doit j 

de la Catalogne font 
paflables,& beaucoup 
mieux que dans toute 
autre partie de l’Ef- 
pagne. 

Beau pays , & bien 
peuplé. 

EntrePiera&Iguala- 
da, on pafle deux peti- 
tes rivières à gué. Ces 
Perpignan 


V 


Digitized by Google 





D*UNE PARTIE DE L’EUROPE. 209 


UOMS 
DES VILLES 


Perpignan 


Girone 


4 


OSTARIC 


Barcelone 


R E M A R Q U E S. 

' ' ' ' v - 

Capitale du Rouflillon , avec une forte cita- 
delle , fituée à trois lieues de la mer , furleTet, 
que l’on pafle fur un beau pont. On y voit un* 
grande cathédrale gothique. 

1 : * . ‘ i.'V 


On prend fes précautions ici , de la manière 
que je l’ai dit dans l’Avertiflement. 

Allez grande ville, bien fortifiée. Jolies pro- 
menades hors de la ville. 


M. le Comte de Boufflers , grand-père de celui 
qui vit à préfent , eft mort Gouverneur de cette 
ville, en 1750. ’ , „ • 

* * 9 ‘ “l* -Ml» 

1 • 

Belle & grande ville , capitale de la Catalogne, 
avec un bon port & une citadelle ; on y fait un 
fort grand commerce. Cette ville a environ j 
milles de circonférence; les rues font étroites, 
mais aflez bien pavées d’un pavé plat. Elle eft 
avantageufement ’-fituée fut le bord de la mer , 
près d’une belle colline d’un côté , & d’une plaine 
fertile & bien arrbfée de l’autre. Il y a de très- 
belles maifons & de beaux édifices publics. Le 
climat y eft pur & fain, le pays fertile, les den- 
rées à bas prix. Les gros VailTeaux de guerre ne 

O 
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DePlIFICHlH 


Temps 1 

à Saragosse 

Lieues. 

employé 1 Observations iocuii. 

êr à Madrid. 


fur la route. | 


à Igualada (6) 
à Porcarifes 
à los Mefconcillos 
à Cervera 
à Tarraga 
à Molleruza 
à Lerida 
à Alcaraz 


Fraga 
Candafnos 
Bujaralos 
à Venta de S. Lucia 
à Aguilar 
à la Puebla 

àZARAGOÇA 

; - ». 

(6) Bonne auberge. 


' •■■VI 

. 1 . 

... . 

P ■ J • 

*•*-*+■ tJ . 

. : • 


' 


•«J 


7 » 5 


: j 


deux rivières n’en font 
qu’une, qui fe nomme 
Noya. 


Au fortir d’Alcaraz, 
on entre dans l’Arra- 
gon. 

Beau pays, très- bien 
cultivé, bons che- 
mins. 


Pays défert, pauvre 
& mal cultivé. 

Belle plaine de 
l’Ebre. 


?n 

: 
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peuvent pas entrer daçs le port. Il y a une telle 
place au milieu de la ville , appelée la Rarnotà , 
qui fert de promenade. = Ciudad- Nueva , à en- 
viron un mille de là , ville joliment bâtie. Il y a 
à Barcelone une manufacture d’armes à feu & d’a- 
cier ; une autre de couvertures de laine, de mou- 

I cboirs ; un arfenal , une fonderie de canons. Oa 
compte environ 140 mille âmes à Barcelone. 


Lirida 


Petite ville , allez laide , bien fortifiée : elle 
s’étend d’un côté fur une colline, & de l’autre 
dans une vallée , au bord de la Ségre , que l’ea 
palfe fur un pont. 


- : 
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De Siiicom 


Temps 


4 

Madrid. 

Lieues. 

employé 
fur la route. 

OssKRV ATI OR S LOCAL». 


De Zaragoca 
à S le - Fé 
à Maria 
à Longares 


à Maynar 


} 


3ttjîlO 

. ? ci s 


Daroca 
Ufed 
Tortuera 
Tartanedo 
Barbacil 
Aquilarejo 
Torremocha 
Algora 
à Grajanejos 


à Torija (à) 
à Guadalajara (b) 

(o) L’auberge la plus 
propre & la mieux bâtie 
fur la route. 

(b) Très-bonne au 


4 l 


2 

2 

4 

2 

4 

? 

i 

I 

,4 


uii'; 


Situation charmante 
de Zaragoqa,dans une 
plaine entourée de 
montagnes , & ornée 
de vignes& de planta- 
tions d’arbres. 

Alaynar n’eft qu’un 
hameau ; & de là à 
D.troca le pays n’eft 
qu’un défert , qui ne 
produit rien que du 
romarin, du thym & 
d’autres arbrilfcaux , 
qui fervent de chauf- 
fage aux habitans. 
Entre Daroca& Ufed, 
on fe trouve fur le 
Commet d’une monta- 
gne, d’où l’on décou- 
vre une vue fort éten- 
due. 

Entre Algora & Gra- 
janejos, eft une forêt 
fpacieufe de très - 
beaux chênes. 

Pays de vignobles, 
d’oliviers & figuiers. 

De Guadalajara à 
Alcala , on palTe deux 
petites rivières à gué. 


\ 


4 
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Capitale du Royaume d’Aragon, furl’Ebre,' 
fituée dans un terroir fertile & abondant : c’eft 
la réfidence d’un vice-roi. On y remarque la ca- 
thédrale , les églifes des ci-devant Jéfuites, de 
Saint Cajetan, &c. ; le monument de Saint An- 
gran. Le pont , fur l’Ebre , a 600 pieds , dont une 
arche de 100 pieds d’ouverture. Il y a une tour 
que l’on appelle encore la Tour-fleuve , qui a été 
bâtie par les Maures , & a 140 pieds de haut. 

Cette petite ville n’eft pas mal bâtie. Elle eft 
fituée au bas d’une vallée charmante, arrofée& 
fertilifée par la petite rivière de Xiloca. Le pay- 
fage des environs de la ville eft agréablement 
varié par quelques rochers, dont quelques-uns 
font d’une hauteur confidérable. 

Les habitans de cette partie de la Caftille font 
induftrieux , & le pays eft affez bien cultivé. Les 
denrées y font à fi bon marché , que dans certains 
cantons, l’on donne deux poulets pour 12 fols, 
& la douzaine d’œufs pour un fol. 

Prés d’Algora, l’on palfe les montagnes d’Arra- 
gon-, & le terrein d’ailleurs eft tellement élevé , 
que l’on aflure que la plus haute de ces monta- 
gnes eft d’un mille plus haute que la plus haute 
des Pyrénées. 1 

Cette ville , où eft établie une manufacture 
royale de draps , contient environ 7,000 âmes. 
A une lieue de Guadalajara , eft le village de Val 
de floches , joliment fitué au bout d’une vallée. 
C’eft la patrie de Eernand Cortez. 
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à Alcala de Heaarez 

4 
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D’ Alcala à Rejas \ 

à Rejas 

I 

| 

pays fertile , agréable 

à Madrid (c) 
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& bien cultive. 
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Alcala Complutum , ville fameufe autrefois par fon 

Univerlicé qui eft peu fréquentée à préfent. Alcala 
n’a pas 6,000 habitans , de 60,000 qu’il y avoit 
autrefois. 

\ 

Madrid Belle & grande ville , dans laquelle on compte 
16;, 000 âmes ; capitale de TEfpagne & de U 
nouvelle Caftille , Atuée dans une plaine fablon- 
neufe , aride àc mal cultivée. Les rues en font 
belles , ornées de fontaines de marbre & de fta- 
tues, propres & bien pavées depuis l’avénement 
du préfent Roi au trône ; mais elles font mal 
éclairées en comparaifon de Paris & de Londres. 
On y remarque une Académie fondée par Philippe 
IV, & une bibliothèque publique. La promenade 
del Prado, qui reiTemble aux boulevards de Pa- 
ris , en ce qu’elle eft de même à l’extérieur de la 
ville , & que l’on s’y promène en carrolTe. Le nou- 
veau palais , qui manque d’ordonnance dans le 
plan , mais où il y a profufion de dorure & de 
peinture; le bâtiment eft quarré, avec une cour 
au milieu , autour de laquelle eft une galerie qui 
reiTemble à un cloitre ; la chapelle eft belle & 
bien décorée , & il y a de beaux revêtiifemens de 
marbre de la Manche. L’ancien palais de Buen- 
retiro , les promenades , quelques églifes , le Cir- 
que, la Plaza mayor , le comoat du taureau, le 
palais immenfe du Duc de Medina-Celi , édifice 
fans goût. = II n’y a point de fiacres à Madrid, 
mais des carroifes de remife à 8 ou 9 livres de 
France par jour , & des calèches traînées par un 
homme , à 20 fols , ou une Piez2Ctta par courfe. 

* O iv 
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lieues. 

Temps 
employé 
fur la route. 

OssiaVAtiotis locales. 

Route de cheval 
ou de mule, v 

De Zaragoça ? 

! 


Beau pays de monta- 

à la Muela 3 

4 


gnes, bien cultivé, & 

à la Venta de la Ramera 

? 

\ 

charmans payfages. 

à la Almunia 

? 


Pays riche & bien 
arrofé. 

al Frefno 

3 

” 

Jt 

Pays fertile en vins, 
en bleds , en fruits & 
en oliviers. 

à Catàlayud 

3 

- 

Catalayud eft l’an- 

à Bubierca 

3 

% ' 

cienne Bilbilis, patrie 

à Ariza 

3 


de Martial., 

D’Arcos à Siguenza, 

à Arcos . 

3 


à Fuen-caliente 
à Siguenza 
à Torremocha 
à Almadrones 
à Grajanejos 

3 

3 

2 

3 

2 

38 


on voit Médina- Celi. 

‘Pour la fuite, voyez 




la route précédente. 
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La province d’Aragon eft fertile & bien culti- 
vée ; les habitans vivent dans la plus grande 
fimplicité & uniformité. Ils font fort laborieux, 
fe lèvent de grand matin & travaillent fans relâ- 
che tout le long du jour; mais aulfi-tôt que le 
foleil eft couché, hommes & femmes fe raïïem- 
blent de tous côtés , pour chanter & danfer , avec 
une ardeur qui les feroit prendre pour autant de 
fous par un étranger qui les verroit dans le fort 
de leurs divertiftemens : & cette coutume eft fi 
générale en Efpagne, que s’il étoit pofiible d’ap- 
percevoir d’un coup-d’œil tout le royaume , au 
moment du ctépufcule , vous verriez la plus 
grande partie de fes habitans fe trémouflant vi- 
vement au fon des guittares, des voix, des cafta- 
gnettes, fans excepter les vieillards & lesenfans, 
qui fe mêlent parmi les danfeurs , fuivant qu’ils 
fe fentent aflez de force pour prendre part à la 
joie univerfelle. 
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Dltim i*i 1 

à M a o • I n 

par Saragoffe 8t Valence. | 

Lieues. 

Temps 
employé 
- fur la route. 

Oise avarions loche. 

De Bayonne ? 
à S.JeandeLu 2 $ 

4 

4 

Cette route de Bayon- 
ne à Pampelune eft la 

à Annoa 

4 

J 

plus mauvaife, & pref- 

à Maya 

2 

Z 

que impraticablepour 

• 

!-• • 

0 

les voitures ; le retour 
par Vittoria eft préfé- 
rable. 

t A lafortiedeS. Jean 
de Luz , on entre dans 
les Pyrénées. Beaux 
vallons bien cultivés; 
vignes & vergers ; Sc 
( dans les parties qui 
ne font pas cultivées) 

à Berrueta 

i 

2 

2 

beaucoup de bois. 

A Berrueta, mauvaife 

àLanz 

2 

6 

auberge; ce qui n’eft 

à OJiiz 

2 ? 

4 4® 

que trop commun en 
Efpagne. 

Vallons cultivés , 

à P amplona 

2 3 

villages fréquens & 

à Tafalla 

6 

6 jo 

bien bâtis, mauvais 
chemins. 

A Pampelune, onloge 
dans l’auberge qui eft 
fur la grande Place. 
De Pampelune à Ta- 




falla , beau chemin 
dans une vallée bien 
cultivée* on y voit des 


? 


chênes verds , des 




vignes , des oliviers. 
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Les hommes & les femmes de cette partie des 
Pyrénées font d’une proportion forte, bien faits, 
ont l’air fein , font bien vêtus. 

A un quart de lieue d’Annoa , on trouve un 
ruiileau qui fert de limites aux deux Etats. 


Fampelune 


Tafalla 


Cette ville eft fituée dans une grande vallée, 
ou plaine entourée de montagnes. Elle eft bien 
fortifiée , mais un peu commandée par quelques- 
unes des montagnes. Elle eft affez grande , bien 
jbâtie, & les rues font alignées. 

Petite ville murée avec des créneaux & des 
tours crenelées. A une demi-lieue de Tafalla , eft 
une route de détour qui paffeà Olité , & alonge 
un. peu le chemin. 
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Suite de la route 
de BiVOtnts à M.diid , 
par S ara golfe Sc Valence. 

Lieues, j 

! Temps 
employé 
fur ta route. 

/ 4 - 

‘ / 

Obsiiv at ion s isesuif 

à Caporofo 

4 ? 


A la for de deCapo- 

à Valtierra 

îlS 

0 

rofo , commence le 

\ 

à Tudela 

s 

3 

3 

pays appelé la Bar- 
dena , abfoiument in- 
culte, fur trente lieues 
de longueur & trois 
de largeur. On y voit 
cependant quelques 
troupes de moutons. 

A demi-lieue de Tu- 

r 



delà , le pays eft cul- 
tivé, il y a beaucoup 
d’oliviers; mais de-là 
à Malien, pays ingrat. 

à Malien 

4 ' 

3 45 

point de culture. 

Le Royaume de Na- 

à Alagon 

6 ' 

6 

varre fe termine à 
Malien ; de-là à Sara- 
goife , les chemins ne 
font pas faits. 

D’ Alagon à Saragof- 

à Zaragoça. 

( 

4 

3 30 

fe, plaine continuelle , 
vignes & oliviers. 

De Saragoffe à la 

à la Muela 

6 

6 

Muela, montagnes à 

à Carinnena 

3 

3 

droite & à gauche : de 

à Lechon 

J 

' 5 

5 3® 

même jufqu’à Lechon 
& peu de culture. 
De-là à Calamocha, 

à Calamocha 

3 

• 3 • i 

landes , pays aride , 


Vt 

/ 


chemins difficiles & 
remplis de pierres. 
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Valtierra 


Petite ville affez mal bâtie. 


Tudela 


Ville aflez confidérable , fur l’Ebre, contenant 
dix paroiifes & dix couvens. La tour de la cathé- 
drale eft de briques , & fort élevée. 

Le canal de Tuleda , commencé fous Charlçs- 
|Quint , n’eft pas encore achevé. 

r • 


Saragosse 


Pour cette ville, voyez la première route. Ici 
l’on trouve à louer des calèches à deux mules , 
pour Valence, à raifon de 20 piaftres. 

Il faut faire fes provifions dans les grandes 
villes ; on ne trouve rien dans les villages , on 
ne connoît point fur les routes d’Efpagne l’ufage 
du beurre & du lait ; tout fe fait à l’huile & au 
lard ; point de légumes , excepté dans les grandes 
villes. En arrivant dans une ville ou dans un 
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de BavoiMii à Madiid, 
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employé 

OaïuvATiotts lociuia 

par Saragofle & Valence. 

mmm 

fur la route. 


à Villafranca y 



Pays cultivé, mais 

à Villarquemado s. * 

Mf 

6 ■ 

(ans être de bonne 

à Torreraocha S 

S 


production. 

à Caudete 

4 

4 

Plaine bordée dans 




l’éloignement par des 
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montagnes à droite & 

* 



à gauche. 
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village, on envoie un domeftique au marché, 
chez le boulanger, &c. faire fes provifions, on ne 
fournit rien dans les auberges. Pour les lits que 
l’on y trouve, il n’y a que des muletiers qui puif- 
fent y coucher ; enforte que , pour peu que l’on ne 
foit pas accoutume à cette manière dure de voya- 
ger , il faut porter fon lie , & avoir un domeftique 
qui aille devant acheter les provifions, & les 
accommoder. 


• /" 
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Suite de la route 
de Biyonhe à Madeid, 
par SaragolTe 8 £ Valence. 


Lieues. 


Temps 
emp'oyé 
fur la route. 


OlSEEVATIONE LOCALES# 


De Caudete 
à Teruel 

à la Puebla del Val- 
verde 
a Sarion 
à las Barracas 
à Xerifa 
à Segorbe 




à Murviedro 
à VALENCIA 


à Chivi 

\ 



Pays ingrat & incul- 
te ; chemins prefque 
impraticables & peu 
sûrs , par rapport aux 
voleurs. 

A las Barracas , con- 
fins des Royaumes 
d’Aragon & de Valen- 
ce. En approchant de 
Xerifa,' vallons bien 
cultivés en vignes , 
mûriers , oliviers & 
bleds de Turquie. 

Pays mieux cultivé , 
petits vallons fertiles, 
mais toujours de mau- 
vais chemins. 

C’eft ici le pays le pins 
fertile de l’Efpagne , 
de 18 lieues de long, 
fur $ de large. On y 
recueille de la foie, du 
riî, de l’huile d’olive, 
du bled de Turquie, 
du chanvre , du pi- 
ment. Dans la même 
année, on retire trois • 
productions: du fro- 
ment, du bled de Tur- 
quie , des légumes , 

' fans compter les mû- 
riers & les fruits. 

Chiva eft un bourg 
Teruel 
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Tcruel 


1 1 

Ville avec un évêché de 40 mille piaftres de 
revenu. Pas une vitre , même au palais épif- 
copal. 


Valence 


Ancienne ville, bien peuplée & .floriflante , 
dans une fituation charmante, fur la Guadalccoiar\ 
on y compte près de 80,000 âmes. L’églife ca>» 
thédrale étoit autrefois unemofquéede Maures. 
On y remarque la maifon de ville , le palais de 
la Ciudad , & celui de la Députation ; plufieurs 
monumens d’antiquité. Les rues y font fort 
étroites ; il y a beaucoup de belles maifons. Ce- 
pendant la ville n’eft pas auffi belle qu’on pour- 
, roit l’attendre de la capitale de la province d'Ef- 
pagne la plus fertile & la plus riche : il y a peu ou 
point de vitres aux fenêtres; & celles qu’on y 
voit font d’un aflez vilain verre. Il fait cher 
vivre à Valence ; les denrées y font à un prix fort 
haut, pour une ville de Province. Le pain y 
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t $uitc de lo route 
de Bayokn* k Madrid, 
par Saragofle & Valence. 


Lieues. 


OSJIIV ATION ! iOCALIS, 



* t 





» Siete-Aguas 


* ütiel 
Villargordo 
à Contrcraz 


. » ! . 

: 2 :: j y ? 

à la Alütiib 


à la Olpietiiüa 
à Aknascha * 

à VilJar de Canas 

. ! -, • 


U' 


I t 


6 


5 

I 

% 


6 , 


? 

4 

3 


S 

? 

2 JO 



î If 
* 

I |Q 


confidérable ; de là à 
Siete - Aguas , . route 
difficile; on ne fait 
que monter & defeen- 
dre par des chemins 
étroits , finueux , 
pleins de rochers & de 
pierres roulantes; le 
pays eft inculte, & les 
montagnes arides. 

De Siete-Aguas à 
Utiel , on entre en 
Caftille. Le chemin y 
eft plus uni, mais allez 
ingrat ; on trouve de 
beaux troupeaux 
dans les plaines. 

Oif eft deux heures à 
monter la montagne 
deContreraz, & à la 
defeendre , par des 
chemins difficiles & 
dangereux, fur le bord 
de précipices affreux 
& fréquens. 

Aux environs de la 
Motiila , beaucoup de 
fafran. 

Belle plaine bien cul- 
tivée, entre la Olme- 
dilla & Almarcha. On 
paffe la rivière de 
Xucar fur un radeau. 
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V 

valoit, en 1 77Ç , 4 fous tournois la livre, le bœuf 


7 fous , ic veau 8 fous , le mouton i o fous , le vin 
ordinaire ç fous ; & le bois s’y vend un fou la livre. 


r • : , « 

• ■ 







Entre Almarcha & Villar de Canas , on n’eft 
qu’à io ou 12 lieues de Tobofo. 

; • P Ü 
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Suite de la route 
«le Bayonne h JViadiid , 
par SaragofTe fit Valence. 

Lieues. 

Temps 
employé 
fur la rouie. 

^ 1 - f 0 v 

Obskivations locales. 

'• ' •- 



, 

rouiours 

une belle 

• • » t 

M ' • . . 

n . • . - 

plaine jufqu’à Villat 

'( ,;i v 


■ . - 

de Canas. 

à Saelices 

4 

S 

Jufqu’à Saelices , 
plaine alfez bien culti- 
vée, où l’on ne voit 
cependant ni arbres, 
ni haies , ni buiflbns. 

à Tarancon 

3 

4 

Depuis Tarancon 
ufqu’à Nobleza, eft 
une plaine bien culti- 
vée ; on voit quelques 
oliviers près de cette 
ville. 

à Nobleza 

7 

7 

à Aranjuez 

3 

J 

En approchant d’A- 

à Valdemoro 

3 

3 

ranjuez, on trouve le 
terrein le moins culti- 
vé, le plus montueux. 
Le Tagc pafle dans la 
vallée. 

a Madrid 

4 

4 

Belle avenue d’or- 

» 

içs i 

i7* 

mes d'Aranjuez à Ma- 
drid. Bel afpeét de 
Madrid , en arrivant 
de ce côté-ci. 

' 
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D’Aranjuez à Madrid , lés 7 lieues font mar- 
quées par des bornes de pierre, de demi-lieue en 
demi-lieue; chaque lieue de î,2oo toifes. 

* Aranjqez eft une des principales maifons de 
plaifancç du Roi d’Efpagne , où il paflé le -prin- 
temps & le commencement de l’été. Le palais eft 
un bâtiment quarré avec une cour au milieu; l’ef- 
caliefen eft fort grùnd , maifcmal conftruic. On y 
. -- :■ bâtifloit, en 177$ , deux corps-de-logis qui fe 
réunlflolent à la faqade. Ce château a moins de 
goût & moins d’effet que les châteaux de Chan- 
tilly & de Richelieu. 
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D* M k d * i a 
à B » y o k m x , L 

par Vallsdolit) 8r Bnrgos. 

Lieues. 

Temps 

employé 

fur la roiire. 

OlSKftV ATIONf LOCALES. 

oJwi J* « Gî a 

De Madrid 7 

à l’Efcurial j 

7 

7 3° 

Les fept lieues font 
marquées par des bor- 

à S. Idelfonfo 

8 f 

/ 

IO 

nés, de demi en de- 
mi-lieue. L’Efcurial 
elt fitué prefque à mi- 
côte , au bas d’une 
montagnefort élevée. 

S. Idelfonfo eft fitué 

à Segovia 

2 0 


dans une vallée , en- 
tourée de très-hautes 
montagnes , à 1 abri 
des grandes chaleurs. 

à S' a - Maria de la 

5_> 

8 

De S' 1 - Maria à Olme- 

Nicva 

-?«f! J/M a *) 'jo il 7 2 

ïl , 1 i 


do,grandeplaine,d’un 
fol ingrat , que l’on 

rr-j ans v-bv*'- 

■ i' v .. 

. . : :vb t 

cultive avec foin ; on 

.23Ü02 OoS,£ 

L'b S." . 

" i.fl > ; -j) 

n’y.yoit pas un arbre. 

a Olmèdo ïslcqbr 
-n Valdulttllas !i èo 

■q 7 

9 

.7- >,v. 

A Olmedo , on re- 

. i ; ; 4- î ô 

joint la grande route 

Ü3 ri.; . c, s J .àîV! v 1 . 

J r. j : 

".r:v j vl 

que l’on a quittée au 
fortir de Madrid, pour 

JT 9 -f • . r; -J 

..j : 

ri.-.Dii ;n?j 

i 

! Il 

. Jîoftfts 

voir l’Efcurial & S. 

&1 Ln ii l :>i-vb-prnoo 

,b' f 

TT 1 n-> c 

Idelfonfo; ce qui fait 

yfa r ’xxn s Di axèib 

i’J .vj):- ■ 

\ rf à ifii 

fairedixjieuesdeplus. 

^ VALLABOL1Ü 

4 

4 30 

Terrein ingrat, peu 


.u 

■ i rl v. 

cultivé; fond fablon- 

à Duenas 

6 

6 

neux. On y voit quel- 
ques pins. 

Tout ce pays eft 

à Torquemada 

4 

5 15 

allez ftériie, peu cul- 

à Villaodrigo 

4 

5 

tivé, nullement inté- 


» 

% 

% 

reliant. Les habitans y 
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idsislim 3 * • ; i 

L’EsciîRlAi. On prend à Madrid une calèche a deux mules , 
à î piaftres par jour , pour aller en dix jours a 
Vittoria par l’Efcurial & S. Idelforifd. 

Bâtiraient immenfe qui a l’air d’un grand cou- 
vent ^ dans la forjne d’un gril , par allufion au 
martyre de S. Laurent , le Sàint du jour ou Phi- 
lippe II gagna la bataille de S. Quentin. Il y a dans 
le couvflnt qui joint le palais de l’Efcurial , ?oo 
religieux Hieronvniites. On voit de grandes richef- 
, Tes Vide beaux tableaux, de fuperbes plafonds 
dans réfclife ; une fuperbe bibliothèque. 
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les beaux jarams r ou i on voie un jet u eau u C 
100 pieds de haui. Il y a une manufacture de 

. ...glaces. 

.. :.m c ) ! . , ï:no[ J :»! ricin j | ' [ 

Segovie : t , Aflez grande , àvec un bel aqueduc, ouvrage 
i i vj de.,TraJan , $ uh gr*nd phâteau royal. R s’y 
.. iiiaîia fabriqué de beaut draps. 
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paroiffent miférables; 
les chemins ;iy . font 
mauvais. 

* Le terrein commen- 
ce à devenir meilleur 
& eft mieux cultivé. 

• Les environs de Bor- 
ges font fort agréa- 
bles, &le fol y eltaffez 
fertile. 

; Pays montueux & 
mauvais chemins jus- 
qu'à Bribiefca. 

En quittant ia mon- 
tagne de Bribiefca, on 
esure dans une variée 
qui s’ouvre dans une 
plaine bien cultivée ; 
mais toujours de mau- 
vais chemins'. ■ ’ 

" En-arrivant à Pan- 
corvo, on rentre dans 
les montagnes. 
Jufqu’à Miranda, on 
voyage dans une val- 
lée dont on a réparé 
les chemins. Près de 
Miranda , on pafie 
VEbre en bateau. 
Chemin neuf & bien 
fait de Miranda à Vic- 
toria. 

De Vittoria à Mon* 
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Bürgos 


r.\ ‘j 
1 


vi 


1 

. . .u 1 » 

. i •_ 

' 1 


Grande & riche ville , capitate de la vieille 
Caftille, partie fur le penchant de la montagne , 
& partie fur la rivière d’Alencon. On y voit quel- 
ques petites places irrégulières ; les mes lont 
falèà, étroites, mal pavées. La cathédrale elt un 
aflev, beau vailfeau, environné de chapelles bien 
décotées. • 


-1 . »* M 

.. y - 

i 1 


Yittoria 


Jolieville de la : Bifcaye, dans une belle plaine; 
elle fait un commerce conlidérable. 
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De Madrid 

àBiVONHÏ, 

par Vallodolid S< Burgos. 


Lieues. 


Temps 
employé 
fur la rouie. 


à Mondragone 

6 

S 

à Vjllafranca 

9 1 

6 

Ç 

à Tolofa 

3 

2 JO 

à Oyarzun 

S 

S 

à S. Jean-de-Luz 

î t 

J 

à Bayonne 

4 

4 


iOÿ 

i»7 4S . 

. 


"iiéftl 


,'fîoT'ti 


ut ? 


Environs de Tolofa , 
)ays bien cultivé ; 
rues pittorefques & 
igréables. 

Grand chemin bien 
ait & bien entretenu. 
La rivière de Bidaf. 


l'Efpagne. De cette 
rivière à S. Jean-de- 
Luz , le chemin eft 
mauvais. 
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De B 
à Bo 


Bayohni 1 Temps 

ne ii v i l i ». L * ues ; ‘ I «"ployé 

~ I fur la route. 
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De Bayonne ? 
à Mondionde 3 


port 

à Roncesvalles 


4 

4 

l ‘ 4 

5 

4 

6 

12 

15 


■ 

\ 



Belle entrée des Py- 
énées , vues fuper- 


-j 

Pays montueux , 
illées bien cultivées. 
A moitié chemin. 
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S.Jean-pied- 

déport. 

Roncefvaües 


’ ' -U 


Capitale de la Bafle-Navatre. 


I I h 


Le village de Roncevaux eft célèbre par la dé- 
faite de l’arrière-garde de l’armée de Charlema- 
gne, où fut tué le fameux Roland (*). Ileftfitué 
au bas des montagnes. De (a Venta de Orifa, on 
découvre^ une vue magnifique de ces montagnes. 

Le chemin de Bayonne ici eft dangereux pour 
les équipages. On met jufqu’à douze bœufs à une 
berline , & l’on court de grands rifquea : il vaut 
mieux y aller à cheval , & encore mieux fur des 
mulets. - . 


(*) Pour bien juger de ce qu’il y a de vrai dans ce 
fait rendu fi célèbre par les Romaneiers , il faut eon- 
fulter l’hiftoire de Charlemagne par M. Gaillard , 
Tome II , p. ipj. Loup II , Duc de Gafcogne , fut 
celui qui attaqua l’armée de Charlemagne à fon retour 
d’Efpagne. 
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VOYAGE DE LISBONNE A MADRID. 


De L f « • O H K ( 
k M â o a ■ o. 


Lieues. 


De Lisbonne 
à Aldea-Gallega 
à la Venta de los Pe- 
goens 
à las Ventas-nuevas 
à las Ventas-Silveyras 
àMontemor-novo oin 
JVlontemor de las >- 
Mancanas 3 

Arrayolos 

la Venta del Duque 
Eftremoz 
à la Venta del Negro 
à Elvas 


à une petite rivière 


à Badajos 


à Talavera la real 
à Lobon 


à Mekida 


.» ti 


mai 


? 

2 


? 

* 

2 

ç 


OtlIIVlTlOKt 10CIIII. 


Ces trois lieues se font par 
eau , en traverfant le Tage. 


I 


On y pafle un ruifleau. 


On y paflè un ruifleau. 

Tout ce chemin, depuis AI- 
dea-Gallcga , est assez uni ; pays 
eu peuplé ; terrpir fabloneux 
c inculte , fauf autour des vil- 
lages. Les pierres font prefque 
toutes de marbre. 

Cette rivière, qu’on pafTe à 
gué, fépare le Portugal de l’Ef- 
pagne. Terrein cultivé, et belle 
plaine depuis Elvas. 
v Chemin moins uni.; terroir 
moins fertile. On entre à Bada- 
jos par un pont de 27 arches, 
fur la Guadiana. 

Gros village. 

Villages où il y a plus de rui- 
nes que de mnifons; la Guadia- 
na paffe au pied. 

On y entre pat un pont de 
61 arches, fur lp Guadiana, 
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Aldea-Gallega , eft un village aflez grand & peuplé : on y 
foupe. 

Dans toutes ces ventas , ou auberges , & même dans celles 
des villes , on ne nous fournifloit abfolument rien , pas même 
des bois de lit ; & l’on notfe faifoit payer , comme fi nous euf- 
fions fait la plus grande dépenfe. 

Montemor eft une petite ville aflez peuplée; on nous y 
montra une petite maifon où eft né S. Jean-de-Dieu , fondateur 
de l’Ordre de la Charité. 

Arrayolos eft un village ; il y a une maifon royale peu 
fplendide , & une belle fontaine. 

Estremoz , petite ville qui n’a rien de remarquable. 

• 1 

Elvas , dernière ville de Portugal , aflez bien fortifiée, domi- 
née par une citadelle , qui eft à l’oueft de la ville , & qui en eft 
entièrement féparée : la ville une fois prife , je doute que la 
citadelle pût tenir long-temps. Il faut ici faire grande attention 
à fes meubles, & ne/ien laifler traîner. On vifiteà Elvas les 
paquets des voyageurs ; il faut faire déclaration des meubles & 
de l’argent; on vous donne un Albara , & tout cela ne fe fait 
, pas gratuitement. 

Badajos, capitale de l’Eftramadure efpagnole, eft une grande 
ville, moins peuplée & plus fortifiée qu’Elvas. Il fallut fubir 
une nouvelle vifite, mais plus polie qu'à Elvas , & gratuite. 

En Efpagne , nous trouvons prefque par-tout des bois cie lit, 
de grofles paillaflès , des matelas fort minces , & de légères cou- 
vertures : on eft plus difpofé à vous fervir ; on vous donne peu , 
mais on demande peu. 

v Merida, ville fort ancienne; c’eft YEmenta Augujla des Ro- 
mains : elle étoit autrefois la capitale de l’Eftramadure ; elle eft 
fortdéchue defon ancienne fplendeur , étant prefque déferte. 
Il y a une vafte place quarrée , aflez belle ; on y voit plufieurs 
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De L i 
à M 


S S O « N t 


Lieues. 


OSSBR V iTIOMS LOCALES. 


aTruxillanos 
à San-Pedro 

à Miajadas 

‘ \ 
j 

alPuertodeSantaCruz 


à Truxillo 
à Jarayzejo 
à las Cafas del Puerto 


• . ». 


à la Venta-nueva 
à Almaraz 
à Efpadanal 


t Naval moral 
iValparaifo 
t la Calcada de Oro-Î 
pefa 5 

i Torralva 

lia Venta de Peraî- ? 
banegas S 


? 

4 


i 


qui pâlie fous 7 ou 8 arches 
feulement. 

Petite ville où il y a un fort 
morifque & ruiné. 

Chemin allez uni depuis Ba- 
dajos ; à deux lieues après le 
Puerto de Santa Cruz, il com- 
mence à être fort raboteux. 

Chemin paflable durant trois 
lieues. A une lieue de Jarayzejo, 
on met pied à terre, on dételle 
les mules *, des bœufs defeen- 
dent les voitures par un chemin 
roide & raboteux. On pafle la 
rivière delMonte fur un pont de 
neuf arches , allez beau , mais 
jétroit , & les bœufs hiflent les 
voitures au haut. de la monta- 
gne : chemin inégal. 

Une demi-lieue après la Ven- 
ta-nueva , on paffe le Tage fur 
un allez beau pont , de deux 
belles arches ; on remonte, & 
le mauvais chemin est fini. 

Navabmoral est le premier 
village de la nouvelle Caftille. 


Peu avant Torralva , nous 
vîmes , fur la droite , une efpèce 
de ville qui nous parut fortifiée*, 
c’étoit fans doute Oropefa. 

relies 
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reftes d’architedure romaine. De plufieurs morceaux trouvé* 
en terre, on a élevé, vers l’eft de la ville, une efpéce de co- 
lonne, furmontée d’une ftatue pédeftre : Quoique ces mor- 
ceaux, tous antiques, n’aient point été faits pour être réunis, 
il en réfulte cependant un tout qui n’eft pas défagréable. Sur 
•un morceau inférieur, qui forme comme le piédeftal de la Co- 
lonne , on lit Concordis Augiifti ; fur l’autre face , eft une 
infcription à demi-effacée; je n’y ai pu déchiffrer autre chofe , 
finon que c’eftdans le feizièmc fiècle que ces morceaux ont 
été réunis & placés comme ils font à préfent. 

Truxillo, ville affez grande & affez bien bâtie; il y a de 
belles églifes. C’eft la patrie des Pizarrcs , conquérans du Pérou. 

Jarayzbjo , petite yille où l’on peut remarquer beaucoup 
de reftes d’architeCtures gothique oumorifque, entr’autres un 
vieux fort ; mais tout cela eft en ruines. Jarayzejo , par rapport 
à la population , n’eft plus qu’un village. 

Au fortir de Jaraizejo , 1 e chemin eft affez mauvais, durant 
une lieue & demie; il devient enfuite déteftable. II nous fallut 
métré pied à terre : nous montions, nous defcendions, nous 
étions tantôt au-deffus, tantôt au-deffous des nuages; nous 
éprouvions une bruine fenfible, lorlque nous étions dans le 
nuage même : c’étoit une échappée de la Sierra de Guadalupe 
< chaîne de montagnes ). Cette traverfée fut de plus cfune lieue, 

La CAtÇADA de ÔROPESA eft une efpèce de petite ville; 
nous y trouvâmes une auberge en formé, mais fort mauvaife; 
il n’y avoit pas même de lieu pour coucher, il fallut aller 
gîter ailleurs. 

i 

Talavera de laReyna eft une ville affez grande & affez 
peuplée; il y a plufieurs manufactures d etdftes de foie, d’ar- 
gent & d’or. Nous y avons vu des tjreurti d’or , des faifeurs de 

0 . 
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Lieues. 


OlS EST AVIONS LOCAL!!. 


h Talavera de la \ 
Reyna J 

alaVenta del Alverche 
al Bravo 
Santa Olaîla 
Maqueda 

la Venta del Gallo 
à las Ventasde Re- ? 

tamôfa S 

à Cafarubios 




al Alamo 
al Arroyo-Molinos 
k Moftoles 
à Alcorcon 

àlasVentasdeAlcoN 


con 


à Madrid 


T ià t 
.10 'b 




4 

X 

5 

2 

1 

2 

I 

I 


1 

2 

I 

1 

I 


T 

92 


Une demi-lieue après Tala- 
vera , fcous pafsâmes V Alverche 
fur un pont de bois; il avoit 
été de pierre , il en relloit eu. 
core trois arches. 

Le chemin depuis Almaraz 
jufqu'à Madrid , eft allez uni. 

Les terres , depuis Badajoz , 
font incultes , fi ce n’eft au voi- 
fmage des villes & des villages. 
On ne voit que landes , quel- 
ques oliviers , des lièges & des 
pierres , dont plufieurs font de 
marbre. A gauche , on a tou- 
jours une chaîne de montagnes 
couvertes de neige ( au mois 
d’avril ) ; c’eft fans doute la 
Sierra de Plazencia, 

A moitié chemin , entre Ala- 
mo & Arroyo-Molinos , nous 
pafsâmes le Guadarama k gué ; 
il y a un pont de bois fort long 
& fans garde- fous : je doute 
que des voitures bien chargées 
puifTent palier en fureté fur ce 
pont. 

Avant d’entrer à Madrid, on 
' paffe le Mançanam à gué , ou 
fur le beau pont de Ségovie. 
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bas au métier, &c. c’étoient des François qui étoient employés 
à ces manufactures : leur directeur, foupçonné d'envoyer les 
marchandées en Portugal , & l’argent en France , étoit en 
prifon depuis 18 mois; plufieurs ouvriers s’étoient retirés , & 
les manufactures languifloient. 

Au Bravo , à Cafarubios , & dans d’autres villages de Caf- 
tille , nous avons vu des églifes belles & richement ornées ; à 
Mojlolcs, furtout > il y en a une dont tout eft doré , jufqu’à la 
voûte : au haut du retabie du grand autel , eft une ftatue de la 
Ste Vierge , de taille naturelle, magnifiquement parée , & ornée 
d’un nombre prefque infini de pierres précieufes. Si ces pierres 
font fines , ( & l’on nous a alluré qu’elles letoient ) ce doit être 
la plus riche image de la Ste. Vierge , qui foit au monde. 


/ 
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SUPPLÉMENT 

4 • 

CONTENANT 

PLUSIEURS NOUVELLES ROUTES. 

UN grand Seigneur anglois, qui a beaucoup voyagé, 
& qui avoit un excellent Odomètre à fa chaife , a pris 
avec foin les mefures fuivantes , qu’il a eu la complai- 
fance de me communiquer , pour les donner au Public. 
Ou y trouvera plufieurs routes qui ne font point dans 
mon Itinéraire, mefurées en milles & huitièmes de 
mille : on atrroit pu les donner en moindres fra&ions 5 
mais cela auroit été inutile } & il in’a femblé que c’étoit 
porter alfez loin la précifion , que de marquer les 
di fiances , à cent toifes près , fur fept ou huit milles* 
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Diftance en- 


Temps en. 
route. 


inille) inglol 
8r 8ei. ée mil! 


De Calais à Hautboiffen 
à Marquife 
à Boulogne | ^ 

à Sâtfters 
à Cormont 
à Montreuil 
à frampont . . 

à ittney « '■ ’ ' 

i Nonvion h 


uPuumm • 

à Pequigny i y 
à Amiens 

i HfebécUuJt -i-Qf 

ii Fiers r, •jldjfî-ii 

à Breteuil 

à 8. Jtjft 
à Clermont 
à Linguevillo 
à Chantilly 
à Luzarche 
à Ecouen 
à S. Denis 
à Paris 
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De P * » 1 1 à Toiiii 


pe Paris 

à la Croix de Berny 
Longjumeau 
Arpajon 
Etrechy 
E/lampes 
Montdefir 
Angerville 
Tour y 
à Artenay 
à Cercottes 
à Orléans 
à Clery 
à Lailly 
à S. Laurent 
à Nouant 
à S. Diey 
à Blois 
à Chouzy 
à Veuves 
au Haut-chantier 
à Amboife 
à la Frilfiere 
à Tours 



Temps 
en route. 


4 4 
7 3 
7 a 
4 5 


8 4 

8 i 


9 3 
4 4 
4 6 
3 


x io 

39 
4 ? 
S* 

X Ç© 
X i 6 
X 2 Ç 
i rp 
I 20 
27 

47 

2 Ç 

3 ® 
I 4S 

I 20 

40 
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De T o o * $ à Poiniai. 

QU 

H 

Temps 
en route. 



mill. Ses. 

heur. min. 

De Tours aux, Carrés 

, I f 

<* 2 


à Montbazon 

i i-M 

3 4 

*7 

à Sorigny 

i 

4 


à Sainte-Catherine 


3 <5 

3o 

à Sainte-Maure 

i 

4 6 

4Ç 

à Beauvais 

X 

4 

3î 

aux Ormes 

I 

S 

4Î 

à Ingrande 

I ! 

7 3 

i 

à Chàtellerault 


4 <5 

47 

aux Barres de Nintré 

i 

4 2 

3 s 

à la Tricherie 

i 

3 4 

23 

à Clan- i 0 Vv f 

I i 

4 7 - 

2 % 

au Grand-Pont 

i ? 



à Poitiers -■ 

J 3 

7 1 
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Ve Poiiim àBoooiiDi. 

Polies. 

Diitance en 
milles anglois 
8c Ses. de mille. 

Temps 
en route. 



mill. Ses. 

heur. min. 

De Poitiers à Croutelles 

I 

4 2 

le 

à Ruffigny ‘ } 




à Vivonne 3 

*0 

7 » 

* 

aux Minières 

I l 

5 2 

40 

à Coüé 

I 

4 6 

37 

à Chaunay 

I 

6 <> 

1 10 

aux Maifons-blanches 

I 

4 7 

40 

à Ruffec 

I 1 

7 7 

1 10 

aux Negres 

I 

? S 

40 

à Mansle 

I l 

6 ç 

57 

à Touriers 

l 

5 4 

45 

à Churec 

1 

I X 

10 

à Angoulême 

2 

7 2' 

I ç 

à Roulet 

I I 

6 2 

<ç 

à Petignac 

I 

Ç I 

45 

à Pontabrac •• 

I ? 



à Barbezicux 

1 s 

8 

I 8 

à Reignac 

l l 

4 2 

40 

à la Grolle 

1 5 

4 5 

1 10 

à Chévanceau • 

1 { 

4 2 

40 

à Montlieu 

1 

4 I 

40 

à Cherzac 

1 

4 2 

40 

à Pierrebrune 

1 

î 6 

1 

à Cavignac 

i 

4 

<50 

à Bois-Martin 

1 

4 6 

40 

à Cubfac 


5 2 

55 

au Carbon-bianc 

1 

? I 

1 

àBOÜRDEAÜX 

* ï 

5 * 

I 15 

> 

3Î 

i}6 } 

. 
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ScBouidiadx à B a lien, J 

Polie». 

Dillance en 
mille» anjlois 
Si 8 es. de mille. 

Temps x 

en route. 




mill. 

8e». 

heur. 

min. 

De Bourdeaux ? 


X 

7 

, ; 


40 

à Boufcauc 5 

I 

ï 


I 

à la Prade 
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D’Inspauck U06MOCI6, 

& d'Aü CI ■OIIA6 

Polies. 

Dillance en 
milles anglois 
te 8ct. de mille. 
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SeFlARCIOIT&CO.LOCNE, 
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Le Lac de Trafymène & fes environs . 


TT. B. J’ai cru faire plaifir au voyageur curieux & éclairé 
de faire graver ici le lieu de la bataille de Trafymèné , affez 
mal-entendue en général , & dont j’ai donné un détail fuc. 
cinét à la page 103 , qui éclaircit ce plan. 

Puifqu’il eft queftion d’Annibal , je prendrai occafion de 
communiquer ici une obfcrvation que j’ai eu lieu de former 
pendant le long féjour que j’ai fait à Turin. Tite-Live réfute 
ceux qui croyoient de fon temps qu’Annibal , pafTant par le 
Grand S. Bernard, avoit defeendu parla vallée d’Aofte ( Sa- 
lajji ) , & que de ce paflage on avoit appelé ces Alpes 
Pennina , quafi pœnina ; il dit que non-feulement ce chemin 
n’étoit pas ouvert alors, mais qu’il étoit défendu par les 
Semi - germani. Selon Tite-Live, Annibal prit par S. Pol , 
Die , & le long de la Durance , par Briançon , Exilles , ou 
Feneftrelles. Mais Polybe , qui a voyagé exprès pour recon- 
noitre la marche d’Annibal , & qui a parlé avec les Géné- 
raux Romains qui avoient fait la guerre contre ce grand 
homme , Polybe dit qu’il pafla par le confluent de l’Isère & 
du Rhône , ou le Viennois ; que de-là il traverfa le pays des 
Allobroges, qui eft le Dauphiné & partie de la Savoie ; qu’il 
defeendit des Alpes dans les plaines arrofées par le Pô, & que 
la première ville qu’il prit fut Turin. En cela Polybe , il eft 
vrai , le fiait entrer en Italie à-peu-près par le même défilé 
que Tite-Live, quoiqu’il lui ait fait fuivre une autre route. A 
préfent, fi l’on fait attention à la fameufe circonftance, rap- 
portée par les hiftoriens , qu’Annibal , pour encourager fes 
foldats, leur fit remarquer du haut des Alpes les beautés du 
pays qu’ils alloient conquérir , on peut fixer le point même 
d’où il leur montra les plaines de l’Italie ; car tous les officiers 
Piémontois qui ont fait la guerre dans les Alpes, m’ont aflùré 
qu’il n’y a dans toutes les Alpes qu’une feule montagne, près 
le Col de Fehejlrelles, d’où l’on puifTe montrer à une armée 
la plaine de Lombardie. 
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t * * 

De M. de L. B. 

A UN DE SÈS AMIS A LONDRES, 
Pour servir de guide aux Étrangers dans 

LEUR TOURNÉE D’ANGLETERRE. 

"V” o U s êtes à Londres , mon cher ami , & vous 
me priez de vous guider dans un voyage que vous 
voulez faire en Angleterre. Je ne fais fi c’eft une 
plaifanterie que vous voulez me faire $ mais , comme 
vous ne me laiflez que l’intervalle de la porte pro- 
chaine ^ je ne veux pas , en la négligeant , vous 
faire courir les rifques de partir fans dire&ions , fi . 
réellement vous en manquez j & je vais tout Ample- 
ment vous tracer le plan de deux tournées dans les 
provinces les plus intérefîantes de l’Angleterre : vous 
choifirez , d’après le temps que vous avez à y em- 
ployer , celle qui vous conviendra le mieux. 

D’abord , avant de partir de Londres , il faut 
vous munir d’un Jbillet de M. Hopkins pour voir la 

Sij 
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grotte de Ton Jardin de Paitfs Hill ; & d’une pcr- 
miffion , ou recommandation , pour être admis dans 
les Arfenaux de Portfmouth. Je vous préviens que 
l’un eft auffi aifé à fe procurer , qu’il eft difficile 
d’obtenir l’autre j & que c’eft peut-être le feul objet 
ppjjtiquje fur lequel les Anglois foiçnt d’une grande 
rigidité : vous pourrez , fi vous voulez , vous en 
dédommager à Plimoutk & à Chatkam , où vous 
ferez auffi libre que fur les quais de Londres. 

Vous partirez donc de Londres pour les provinces 
méridionales , en prenant la route de Portfmouth. Le 
livre de pofte de Daniel Patterfon eft le meilleur 
guide pour les diftances des relais. 

Votre premier objet fera le Jardin de Pains Hill 
cependant , fi vous avez beaucoup de temps , vous 
pourrez vous arrêter entre Kingfton & Cobham pour 
vous promener dans les Jardins de Claremont , appar- 
tenue à Mylord Clive. . Arrivé à Cobham , com- 
mandez votre dîner, & pendant qu’on Je prépare, 
allez voir ce charmant jardin , qui touche au village. 
Ne manquez pas de monter au haut de la tour , & 
d’obferver que cet endroit délicieux eft ifolc au 
milieu d’une bruyère aride: vous pourrez imaginer 
r. i 
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A UN t)E SfeS AMIS A LôlîBRES. ÏT7 

. . 

les dépenfes & le travail qu’il a fallu pour le créer. 
Vous aurez le temps, après le dîner, de faire quel- 
ques milles $ & vous coucherez à Lippock dans l'au- 
berge de VAnchor ou à Peterfitld , une pofte plus 
loin. Vous ferez le lendemain de bonne heure â 
Portfmouth , dont je ne vous dis rien } parce qu’il jr 
a trop à en dire. Vous faurez feulement que l’au- 
berge de la Fontûint eft la meilleure , & que vous 
trouverez , au quai , des bâteaux de louage , dans 
lefquels il eft permis à tout le monde , même au à 
étrangers , de fe promener librement dans la rad& 
En arrivant à l’auberge , on vous demandera votre 
nom , & c’eft la feule inquifmort que vous-^éproKH 
verez. ". r . - - ( . • -v.'îr \ 

• « N ; •' , 

- • * » * . 1». 

Si vous voyagez - en chaife phbîlqoc ( kiacknty. 
chaife ) , il faudra foire porter vos • effets par un 
canot à Gofport y où vous trouverez des chevaux. 
Vous épargnerez par-là dix milles de chemin , que 
vous auriez été obligé de foire pour gagner Farkam 
fur la route de Southampton , ci» faifont le tonf du 
port de Portfmouth. 

La meilleure auberge de Southampton eft le Star , 
& celle de Salisbury eft Y Antcloppe. Vous n’avez rien 

/ * p ••• 

S nj 
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178 Lettre de M. de L. B. 
à voir dans cette dernière ville que la Cathédrale 
& elle en vaut bien la peine. D’ici vous vous mettez 
en route de bonne heure , & vous faites marché avec 
une chaife pour vous mener à Wilton , à Stonehcngt , 
& à Ambresbury. Wilton eft le château de Mylori 
Tembroke , & renferme la collection la plus précieufe 
d’antiquités , de ftatues , de bas - reliefs , de ta- 
bleaux , &c. Il faut trois ou quatre heures pour la 
voir paflablement bien. Les jardins font peu de choie. 
Stonehenge eft un monument d’antiquité fort extraor- 
dinaire , & très-fameux. Les defcriptions qui en ont 
été faites font, fi merveilleufes , que vous aurez du 
profit à ne pas le lire. Si vous le fai tes , votre imagi- 
nation exaltée par leur exagération fera certainement 
dé f appointée. Tout ce que je veux vous en dire, c’eft 
que les Savans fe font vainement occupés à en cher- 
cher l’origine & les auteurs : ils ne s’accordent qu a 
en reculer la conftru&ion aux temps les plus éloi- 
gnés des anciens Bretons , & beaucoup le regardent 
comme un temple de Druides j cette dernière opinion 
eft la plus probable. 

A Ambresbury , prenez la route de Bath ( * ) , 

(*) Pour la defcription de Bath , voyez I’Itinéraire , 
page 193. 
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voyez le port de Briftol , & revenez à Oxford , où 
vous logerez au S/ur , auberge tenue par Madame 
Stuart , 8c la meilleure de l’Angleterre. Ici vous avez 
un almanach excellent , qu’on appelle Oxford Guide , 
& qui pourrait vous diriger à merveille , fi vous 
lifiez l’Anglois : vous n’avez que la reflburce de 
prendre un guide animé : vous ne l’entendrez pas 
plus j mais vous le fuivrez ,8c il vous mènera par4 
courir tous les Collèges , dont quelques-uns font des 
bâtimeus fuperbes. Vous verrez aufli la Bibliothèque 
Bodléienrte , 8c celle de Ratcliffe. Je vous recom- 
mande, dans Queens College , les peintures- for verre ^ 
qui font au-deflus de la porte : elles font, moderne? j 
8c il n’y a pas long temps que le feeret , perdit 
prefque depuis l’Ere Chrétienne , a été retrouvé par 
M. Price 8c M. Jervys , qui ont éxécuté celles-ci four 
les deifeins du Chevalier Reynolds. Quand vou 9 
aurez vu Oxford , 8c il ne vous faut guère, qu’un jour , 
en marchand bien, vous en confacrerez, un autre 
pour voir Blenheim. Pour cela prenez une cfiaifo , 8t 
partez pour Woodjlok, 

• Vers neuf heures, defcendez à l’auberge, 8c. faites 
dire au Concierge de Blenheim que vous voulez 

S iv 
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voir la maifon : cela ne fouffrira point de difficulté, 
fi le Duc n’y eft pas, & tout vous fera ouvert. Si 
vous tombez fur un beau jour , louez des chevaux à 
l’auberge , & parcourez le parc avec Ife garde } vous 
en ferez enchanté. Au moins ne manquez pas de 
vous promener à pied dans ce qu’on appelle The 
püafure ground : c’eft la partie du parc qui environne 
le château, 1 qui eft plus foignée encore , & entourée 
ctun petit foffé pour en éloigner les beftiaux. On y 
cultive beaucoup de fleurs & d’arbres précieux c’eft 
eomme un* jardin- au milieu du parc pour la prome- 
nade ha£atUcttôi- ; Quand- le Duc de Marlborough eft 
«hezrlui^ôiî ne peut voir k maifon qu’à trois heures 
de-'TaprèS-midi , pendant qu’il eft à table. 
b t è: * : ■ : . 

Lé foir , vous retournez à Oxford , où vous avez 
fcliffé votre bagage. J’ôubliois de. dire qu’il y a à 
Wobdftok nies manufaéhires d’àcief , & que c’eft un 
des endroits de l’Angleterre où Ton lui donne le plus 
beau pôfi.' - ■ î ‘ ' 

• • 

Vous partirez de bonne heure d 'Oxford pour aller 
à 8tow. Voïis aHez d’abord à Bicejîer & de Bicejltr 
vba s Àtous faites mener k Stow , en traversant la 
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ville dé Buckingham . Vous defcendez à une petite 
auberge , à côté de la porte du Parc , & vous en- 
voyez chercher un jardinier pour vous mener pro - 
mener dans les Jardins. La maifon n’a guère qu’une 
pièce intéreflante \ encore n’eft - elle pas achevée *, 
mais les Jardins paffent avec raifon pour les plus 
magnifiques de l'Angleterre. 

Si vous n’avez pas envie de voir le nord de l’An- 
gleterre , vous pourrez d’ici reprendre la route de 
Londres } & paflànt à S. Albans , vous n’omettrez 
pas de vifiter Brocket-Hall & Hatfield , château dë 
Mylord Melbourne & de Mylord Salisbury. Voilà , 
mon cher ami, ce que j’appelle la petite tournée, 
& j’eftime quelle ne doit pas vous prendre plus de 
feize ou dix-fept jours. 

Pour rendre votre voyage plus complet, il fau- 
droit de Stow prendre la route de Liverpool par les 
comtes de W îrwick & de Straffbrd. Vous verrez le 
magnifique Château de Warwick \ & vous remar- 
querez dans la Collégiale , qui mérite d’être vifitée , 
un confeflionnal d’une forme fingulière. Vous favez 
que Stratford fur Y Avon eft la patrie de Shakefpeare , 
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que j’ofe appeler, quoique François, un des plus 

grands génies qui ait jamais exifté. 

\ - 4 

Vous arriverez à Birmingham , la ville d’Angle- 
terre qui réunit le plus de Manufactures confidéra- 
bles : les principales font celles en boutons , d’ou- 
vrages plaqués en argent , & de papier mâché. Je 
vous annonce que depuis quelque temps il eft 
difficile aux étrangers d’y avoir accès , parce qu’on 
en a découvert plufieurs qui avoient eflkyé de cor- 
rompre des ouvriers , ou de fe procurer des plans 
des inftrumens plus perfectionnés dont ils fe fervent. 
Wolverhampton a auffi de très-grandes manufactures , 
principalement en ouvrages de cuivre , de fer & 
d’étain. A Litchfield vous remarquerez dans la Collé- 
giale , qui eft fort belle , une prodigieufe quantité 
de ftatues de Saints , placées dans des niches tout 
autour de l’églife , & à qui on a coupé la tête : 
on prétend qu’elles étoient toutes d’or & d’argent , 
& que c’eft Cromwell qui les a ainfi mutilées dans 
le temps de la Révolution. \ 

Près de Newcaftle vous pourrez vous écarter d’une 
lieue de votre route, pour voir le principal établiffe- 
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ment des manufactures de MM. Wedgewood • d’ou - 
vrages en terre cuite , efpèce de porcelaine , qu’on 
appelle en Angleterre Queens Ware. Paiïant par 
Trcntham , jetez un coup-d’œil fur le beau château 
du Marquis de Stratjford } & plus près de Chejîer j 
obfervez fur votre gauche les montagnes du pays 
de Galles. Le comté de Chejîer eft plein de Salines , 
dont les plus confidérables font établies à Namptwich 
& Nortkwich. Leurs produits , ainfi que ceux des Ma? 
nufaétures de Staffordshire , font tranlportés à Chejîer 
& à Liverpool par des canaux de navigation inté- 
rieure ; & , en général , c’eft la partie de l’Angleterre 
qui mérite le plus d’attention , de foins & de temps, 
de la part des voyageurs. Nulle part il n’y a autant 
d’induftrie , d’aCtivité & de génie dans le commerce. 
On voit , avec la plus douce fatisfaâion , qu’une 
aifànce & une profpérité générale en eft la fuite 
naturelle } & il eft aifé de la remarquer dans toutes 
les claftes d’habitans & de manufacturiers. Les avan- 
tages politiques font immenfes. Il y a auftî, près de 
Nortwich , des mines de fel de la plus grande beauté , 
& où il faut defcendre pour en avoir une idée. 
Liwerpool^ le plus beau port de commerce qu’il y ait 
peut-être dans le monde , fans en excepter Bordeaux , 
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fera le terme de vos courfes dans le nord-oüeft , 8î 
vous donnera une véritable idée du commerce inté- 
rieur de l’Angleterre, dont il exporte tous les pro- 
duits . Il y a aufli beaucoup de manufa&ures , ainfi 
qu’à Stockport & à Warrington. Je vous confèille de 
vous embarquer près de cette dernière ville, pour 
gagner Manchefttr , fur le canal confinait par le Duc 
de Bridgewater : obfervez bien ce canal } c’eft un 
ouvrage fuperbe, que le Duc a terminé à fes fraix, 
pour tranfporter à Liverpool les produits de fes mines 
de charbon , & de ceux des manufa&ures immenfes 
tle Manche jkr. Il eft fort curieux aufli de vifiter l’in- 
térieur de ces mines. De Manchejler je 11e peux vous 
conduire plus au nord que pour voir la Cathédrale 
de la ville d’-FohrÆ, le pltis beau bâtiment Gothique 
qu’il y ait au monde , & les jardins charmans de 
M. Aijlabie à Hadley & Hockfall } mais je vous ramènè 
auflîtôt après dans le comté de Derby , le pays le 
-plus pittorefque de l’Angleterre , & ou il y a le 
plus d’objets pour fixer l’attention des amateurs de 
l’hiftoire naturelle. Je vous confeille d’y refier quel- 
ques jours , furtout fi la faifon vous favorife j & 
qu’après avoir vifité les principales curiofités , vous 
puilfiez trouver un moyen de connoitre & d’admirer 
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à Chatfworth tout ce que la nature , les grâces & la 
bonté ont jamais produit de plus parfait par une 
réunion enchanterefle. En redefcendant par Matlock , 
vous vous arrêterez à Redlejion , château de Mylord. 
Scarfdale , qui mérite votre attention j vous verrez 
à Derby des manufa&ures intérelîantes : les moulins 
à coton furtout demandent un examen particulier. 
Si vous n’aviez pas déjà tant vu de jardins, & que 
vous en eufliez le temps , vous pourriez vous détour- 
ner deux jours de votre route pour ceux de M. Porte 
à Ham , & traverfer en revenant la vallée délicieufe 
de DovedaU. Cela fait , reprenez la route de Londres. 
Je ne vois plus rien à vous indiquer, &c. &c. 

F T N. 


errata. 


J AGE dz , Rheims, lifez Reims. 
a g. 91 (Note), lig. 1, an-deffiis, lifez au-defTous. 

104, Prima porta , 114& 258, PrimaPorta, lifez Prima-porta. 
’ a S- 1 * 4 » Caftel nuovo, lifez Caftel-nuovo. 

P a g. 127 » S. Michieli , lifez San-Michieli. 

Pag 1 29 , La Rotonia Villa du Comte Capra, lifez La Rotonia Villa du 
Comte Capra. 

pag. tj8» &142 Chamberi, life. 

Pag. 230 , fupprimez le point âpre 
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APPROBATION. 


J’AI lu , par ordre de Monfeigneur le Garde-des-Sceaux , cet 
Ouvrage , dans lequel je n’ai rien trouvé qui puifle en empê- 
cher l’impreflion. A Paris , ce 14 Juillet 1788. 

Robert de Hesseln. 


PRIVILÈGE GÉNÉRAL. 

I-OUIS , PAR LA GRACE DE DlEU , Rot DE FRANCE ET DE 
Navarre, à nos amés & féaux Confeiliers, les Gens tenans nos 
Cours de Parlement , Maîtres des Requêtes ordinaires de Notre Hôtel , 
Grand - Confeil , Prévôt de Paris , Baillifs , Sénéchaux , leurs Lieu- 
tenans Civils & antres nos Jufticiers qu’il appartiendra : Sa lu t. Notre 
amé le Geur *** * , Nous a fait expofer qu’il défireroit faire imprimer 
& donner au Publie Y Itinéraire des routes les plus fréquentées , ou Jour- 
nal d'un voyage aux Villes principales de Y Europe , s'il Nous plaifoit de 
lui accorder nos Lettres de Privilège à ce nécéflaircs. Aces causes., 
voulant favorablement traiter l’Expofant , Nous lui avons permis & 
permettons de faire imprimer ledit Ouvrage autant de fois que bon lui 
lemblera, & de le vendre , faire vendre & débiter par tout notre Royau- 
me. Voulons qu’il jouiffe de l’effetdu préfent Privilège , pour lui & fei 
hoirs à perpétuité , pourvu qu’il ne le rétrocède à perfonne : & fi cepen- 
dant il jugeoit à propos d’en faire une ceflion, l’a&e qui la contiendra 
fera enrégiftré en la Chambre Syndicale de Paris, à peine de nullité , 
tant du préfent Privilège que de la ceffion; & alors par le fait fenl de la # 
ceflionenregiftrée, la durée du préfent Privilège fera réduite à celle 
de la vie de l’Expofant, ou à celle de dix années, à compter de ce 
jour , fi l’Expofant décède avant l’expiration defdites dix années. Le 
tout conformément aux articles IV & V de l’ arrêt du Confeil du îo Août 
1777- portant Réglement fur la duree des Privilèges en Librairie. 
Faisons défenfes à tous Imprimeurs , Libraires & autres perfonnes, 
de quelque qualité & condition qu’elles foient, d’en introduire d'im- 
preffion étrangère dans aucun lien de notre obéifiance ; comme aufli 
d’imprimer ou faire imprimer , vendre , faire vendre , débiter ni con- 
trefaire ledit Ouvrage , fous quelque prétexte que ce puifle être , 
fans la permiffion exprefle & par écrit dudit Expofant , ou de celui 
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qui le repréfentera , à peine de faifie & de confifcation des Exemplai- 
res contrefaits , de fix mille livres d’amande , qui ne pourra être modé- 
rée pour la première fois , de pareille amende & de déchéance d’état en 
cas de récidive , & de tous dépens , dommages & intérêts , conformé- 
ment à l’Arrêt du Confeil du 30 Août 1777 , concernant les Contrefa- 
çons. A la CHARGE que ces Prefentcs feront enrégiftrées tout au long 
fur le Regiftre de la Communauté des Imprimeurs & Libraires de Paris , 
dans trois mois de la date d’icelles ; que l’imprelTion dudit Ouvrage fera 
feite dans notre Royaume & non ailleurs , en beau papier & beaux 
caraftères : conformément aux Réglemens de la Librairie , à peine de 
déchéance du préfent Privilège : qu’avant de l’expofer en vente , le 
Manufcrit qui aura fervi de copie à l’impreflion dudit Ouvrage fera 
remis dans le même état d’ Approbation qui y aura été donnée , ès mains 
de notre très-cher & féal Chevalier Garde-des-Sceaux de France , le 
Sieur Hue de Miromesnil , Commandeur de nos Ordres; & qu’il 
en fera remis enfuite deux exemplaires dans notre Bibliothèque publi- 
que , un dans celle de notre Château du Louvre , & un dans celle de 
notre très-cher & féal Chevalier , Chancelier de France , le Sieur DE 
Maupeou , & un dans celle dudit Sieur Hue de Miromesnil : le 
tout à peine de nullité des Préfentes; DU contenu defquelles vous 
mandons & enjoignons de faire jouir ledit Expofant & fes hoirs , 
pleinement & paifiblement, fans fouffrir qu’il leur foit fait aucun trou- 
ble ou empêchement. Voulons que la copie des Préfentes , qui fera 
imprimée tout au long , au commencement ou à la fin dudit Ouvrage , 
foit tenue pour duement fignitiée, & qu’aux copies collationnées 
par l’un de nos amés & féaux fecrétaires , foi foit ajoutée comme à 
l’original. Commandons au premier notre Huifiier ou Sergent fur 
ce requis, de faire pour l’exécution d’icelles, tous aftes requis & 
néceffaires , fans demander autre permiffion , & nonobftant clameur 
de Haro , Charte Normande , & Lettres à ce contraire : car tel eft 
notre plaifir. Donne à Paris , le quatrième jour du mois de Septembre , 
.l’an de grâce mil fept cent quatre-vingt-deux, & de notre règne le 
neuv ième. Par le Roi en fon Confeil. 

Signé, LE BEGUE. 

Regijlré fur le RegiJlre XXI de la Chambre Royale çft Syndicale des 
Libraires Imprimeurs de Paris , N°. 2692 , folio 783 , conformément 
aux difpofttions énoncées au préfent Privilège i & à la charge de remettre 
à ladite Chambre Us huit Exemplaires preferits par l’article CFI II du 
Réglement de 172 3. A Paris , ce 1 2 Novembre 1782. 

Signé , L E CLERC, Syndic. 
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